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Cette espèce a été trouvée un peu partout _en Belgique dans des locali tés 
assez éloigné.e l'une de Œ'autre, à l 'exception de la province du Limbourg; elle 
n 'est jamais très nombreuse . 

J. CoLBEAU (1865, p . 114) a fait remarquer, à propos de la variété simplex 
MoQ ·1 : « Ce n'est pas , à proprement parler, une variété : ce sont des individus 
qui, quoique déjà adultes, ne ont cependant pas encoœ as ez âgé pour que la 
callosité de l'ouverture ait eu le temps de se former » . 

COCHLODINA FÉRUSSAC, i821. 

97. - Cochlodina laminata ( foNTAG , 1803) . 
(Tabl. I ; carte 84.) 

Turbo laminatus MoNTAGU, i803, p. 359, pl. XI, fig. 4. 

Clausilia laminala (Mo TAGU), COLBEAU, J., i859 , p. 8; i865, pp. 52, 77, 8, 98, i05, ii3; 
i868, p . LIII; i868, p. 97; i869, p . LX ; i873, p. 88. - DE MALZINE, F., i867, p. 82. -
STAES, C., i868, p . XXVI. - WEYERS, J. , i868, p. CV. - VA DEN BROECK , E.,, i869; 
p. XCVI; i870, pp. 40, 42, 44, 47, 48, 55; i872, p. LII ; i872, p . LXIV; i873, ' p. XCII. -

PURVES, J. , i870, p. L. - GRÉGOIRE, E., i87i, p. 20. - PIRÉ, L. , i872, p. IX; i879, 
p. 24. - ROFFIAE ' F., i873, p. xcv; i877, pp . LXXVII , LXXIX . - COLLIN, G., i874, 
p . CLIV. - PLATEAU, F., i875, pp. 98, i02. - COLBEAU, J. , i876, p . LXV. - ROF­

FIAEN, H . , i88i, pp. 22, 23. - GERAETS, E., i882, p. 59. - EBEN, W . , i884, p . 80. -
LAMEERE, A., i895, p . 257; i936 , p. 32. - FRÉDÉRICQ, L. et DUPUIS, P., i923, p . 436. -
VONCK, E. , i933 , p . 94. - HUBERT, B. , i937, p . 228. 

Clausiliastra (Clausilia) laminata (MONTAGU), FRÉDÉRICQ, L . et D u PUIS, P ., i923, p. 434. 

Cochlodina laminata (Mo TAGU), VAN BENTHEM J UTTING, T ., i937, p. 2i8. - ADAM, W., 

i938, p. 2. - LERUTH , R ., i939, p . 425. - BOETTGER, C. R., i939, p. 55. - JAECKEL , S., 

i943, p . 294. 

Clausilia laevigata HÉCART, G., 1833, p. i36. 

Clausilia bidens DRAPARNAUD, KICKX , J. , i830, p. 40. - CARLIER, ., i 31, p. 4 . 

Clausilia laminata var. albina PFEIFFER, COLBEAU, J ., 1 68, p. LXII. - ROFFIAE , F. , i 77, 
p . LXXIX. 

Clausilia laminata var . albinos MOQUIN, COLBEA , J ., i 73, p . 88. - VA DE BROECK, E., 

i872, p. LXV; i873, p. XCII. - ROFFIAE , F., i877 p. LXXVII. 

Clausilia laminata var. minor VA DE BROECK, E., i873, p. XCII . 

Cochlodina laminata est urtout un habitant de la Haute-Belgique; en 
Moyenne-Belgique on trouve l'e pèce urtout aux ·environs de Bruxelle et de 
Mons; en Basse-Belgique elle est trè rare; le Musée po ède des pécimen pro­
venant de Knocke et de Grammont. 
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PAPILLIFERA HARTMAN , 1842. 

98. - Papillifera leucostigma (RossMASSLER, 1836) . 
(Fig. 3 du texte.) 

Clausilia leucostigma ROSSMASSLER, E. A., 1836, p. 11 , pl. XII, fig. 166. 
Delima itala (v. MARTENS), ADAM, W., 1938, p. 2. 
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En 1938 j 'ai signalé cette espèce avec doute d'après un spécimen provenant 
de Dolhain (Liège), se trouvant dans l'ancienne collection « DE MALZINE ». J'ai 
fait remarquer alors qu'il s'agit probablement d'une erreur de localité. 

c B 

FIG. 3. - PapiUifera leucostigma (Ross MiiSSLER), provenant de Dolhain (Liège). 
A-B: x6.6; C: x ll,5. 

Après avoir de nouveau examiné ce spécimen, il s'est montré encore plus 
énigmatique. En effet, la forme générale (15 x 3,8 mm.) et le -test finement strié, 
brillant, d'une couleur fauve, orné à la suture de ponctuations blanches espa­
cées, ressemblent exactement au Ddima itala. Par contre, la denticulation de 
l'ouverture diffère nettement de celle de cette espèce. Par la lamelle spirale rudi­
mentaire et par l'absence de plis palataux, cette denticulation ressemble exacte­
ment à celle de Papillifera bidens LINNÉ. 
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Chez cette dernière espèce, le test de la coquille e t cependant plus forte­
ment strié, tandis que le papille blanches, plus for les, e trouvent ur un 
bande brunâtre longeant la suture. 

La eule grande ~ pèce à test plu ou main lis e, e trouvant en Belgique, 
t Cochlodina l.aminata, qui s di tin gue facilement par l'absence d~ la lunelle 

el par le clausi]ium échancré. 

M. F. E. LoosJE a bien vo11lu déterminer ce spécimen comme Papillijera 
(Lwcostignia) leucostigma (RossMA.ssLER). 

Ilet à remarquer que J. KICK ' (1830, p. 41) a ig11alé le Papillifera bidens 
( ous le nom de Cl.ausilia papillar i.s DRAPAR A n) c0mme provenant de Terbancl 
et de ' ivelle . elon J. CoLBEA (1 65 , p. 52; 186 , p. 97·), il s'agit d '1me erreur 
évidente. Il n'est plu possible de décider qu elle était ]'e pèce io·nalée par 
J. K1cKx; ce n 'éta i1 probablemen1 pa Papillijua hidens, hahilant d11 lit.t.ora l 
méditerranéen. 

FAMILLE FERUSSACJJDAE. 

CAECILIOIDES HERRMANN E ' 1846. 

99. - Ca.ecilioicles acicula ( 1··LLER, 1774). 
(Tabl. ~; carte 85.) 

Buccinum acicitla MÜLLER, 1774, p. 150. :. 
Bulimus acicula (MÜLLER), KICKX, J., 1830, p . 38. - CABLIER, A., 1831, p. 48. - VA BENE­

DEN , P. J. et TUERLINCKX, 1834, p . 170. - COLBEAU, J ., 1 59, p. 8; 1865, pp. ·40, 52, 
77, 88, 98, ii3; 1867, p. LXXVI; 1871, p. Lli. - WEYERS, J., 1868, p. CV. - VAN DE 

BROECK , E., 1870, pp . 20, 31, 35, 37, 47; 1872, p . X'XV. - ROFFIAEN, F., 1871, p. LU; 

... 1873, p . CXXI. - NYST, H., 1871, p. Lli . - COLLI ' G., 1873, p. XIV; 1874, p. CLIII. -

•. PLATEAU, F. , 1875, p. 99. 
A.chatina acicula (MÜLLER), COLBEAU, J . , 1863, p . XLI. - LECOMTE, TH., 1 6 , p. LX li. -

STAES, C., 1869, p. XXXVI. 

Cacilianella acicula (MÜLLER), DE MALZINE, F., 1867, p. 76. 
Caecilianella acicula (MÜLLER), COLBEAU, J . , 1868, p. 95. - CRA VEN, A. et DE MALZINE, F., 

1869, p. C. - ROFFIAEN, F., 1876, p. XLIX. - R TOT, ., 1 76, p. LXXII. - RAEYMAE-

KERS, D. el VA ERTBORN, 0., 1883, p . 24. 
Bulimus (Achatina) acicula (MÜLLER), EBEN, W . , 1884, p. 77, fig. 71. 
Bulimu (Achatina) aciculus (MÜLLER), LAMEERE, A., 1895, p. 258. 
Bulimus aciculus (MÜLLER), PIRÉ, L., 1879, p. 24. - GERAETS, E., 1882 , p. 59. - FRÉDÉ­

RICQ, L. et DUPUIS, P., 1923, p. 435 . 
'oecilianella acicula (MÜLLER), LOPPENS, K., 1932, p. 149. 
'aecilioides acicula (MÜLLER), Vo CK, E., .1933, p. 95. - HUBERT, B ., 1937, p. 227. -

LAMEERE, A., 1938, p. 41. -- JAECKEL, S., 19113, p . 296. 
? Çaecilianella Liesvillei BOURGUIG AT, COLBEAU, J. , 1868, p. 95. 

Cette e pèce a été tro uvée un peu partout. en Belgique, mai j amais en grand 
nombre. ca 11 e de on mode de vie cachée, on ,la trouve rarement viv_arHe. 
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J. CoLBEAU (1867, p . Lxxv1) fait remarquer, à propos de Caecilioides acicula : 
« D'après l'opinion de M. de Ryckholt, l'espèce que l'on trouve habituellement 
en Belgique serait plutôt le Liesvilleli BouRG ., et le véritable acicula n'y aur-ait 
peut-être pas encore été rencontré n. 

Caecilioides liesvillei se distingue de C. acicula par un tubercule sur le bord 
col umellaire du péristome. 

En 1868, J. CoLBEAu (p. 95) a encore cité Caecilioides liesvillei, mais depuis 
lors cette espèce n'a jamais été signalée en Belgique. 

Tout le matériel belge que j'ai examiné appartient sans aucun doute à 
Caecilioides acicula. 

FERUSSACIA Rrsso, i826 . 

P 100. - Ferussacia follicula (GRoNovrus, 1781) . 

llelix /olliculu ÜRONOVIUS, i78i, p. 296, pl. XIX, fig. i5-i6. 

Phy a caluriginum DRAPAR AUD, i805, p. 56, pl. III, fig. i4-i5. - KICKX, J., i830. p. 53. -
COLBEAU, J., i865, p. 56; i868, p. i02 . . 

DRAPAR 'A n (1805) a décrit on Physa scaturiginum comme .. suit : 
« Coquille droite, ovale un peu allongée, blanchâtre avec une teinte j aune, très 
lisse et luisante. Spire oblique, composée de 4-5 tours, dont le dernier est beau­
coup plu grand que les autres, et ventru. Sommet légèrement obtus. Suture peu 
profonde. L'ouverture est rétrécie, et sa longueur est un peu plus grande que la 
moitié de celle de toute la coquille. La base de la columelle a un pli blanc. 
Habite dans les source froides des montagnes. Rare ». · 

.T. CoLBEA (1865, p . 56) a déjà fait remarquer « que la P. scaturiginum de 
nAPA n n n' e t qu'un jeune individu du Bulimus folliculus G1w ov., espèce 

m çridi nale. La . catnriginllm de KrcKx ne peut donc être cette espèce, mais 
elle pouuail êlrc un Bulimus subcylindricus L. » . 

L. GERMAI ' (1930, p. 322) cile l'e pèce de DRAPAR AUD également dan la 
synonymie de Fenissacia folli cula. Il faut cependant remarquer que DRAP AR-

AUD signale son espèce de source froides de montagnes, tandis que, selon 
L. GERMAIN (1930, p. 323), le Ferussacia follicula « habite sous les pierres, les 
feuille mortes, les écorces pourries, clans les stations humides . Tout le littoral 
méditerranéen ». 

Quoi qu'il en soit, je suis d'accord avec .T. CoLBEAU lorsqu'il dit que l'espèce 
ignalée par .T. K1cKX représente peu probablement le Ph y sa scaturiginum 

DRAPARNA o et qu'il pomrait 'agir du Cochlicopa lubrica. 



HO W . ADAM. 

FAMILLE TESTACELLIDAE. 

TESTACELLA CUVIER, 1800. 

P 101. - Testacella haliotidea DRAPARNAun, 1801. 

Teslacella haliolidea DRAPARNAUD, 1801 , p . 99; 1805, p. 121, pl. IX, fig. 12-14. - COL­

BEAU, J. , 1859, p. 7; 1864, p. LXVI ; 1865, p. 109; 1868, p. 96. - WEYERS, J., 1868, p . en. 

J. CoLBEAU n'a pas pu trouver cette espèce, qui, selon M. J LIEN DEBY, se 
trouvait dans les jardins à Fonds,..de-Leffe, près de Dinant. 

Selon L. GERMAIN (1930, p . 123), cette espèce habilte presque Jtoute la 
France, où elle est assez commune dan « les sols meuble et souvent remué 
comm~ le jardins, les champs, les vergers, 1es vignes n . Il n'est donc pas impo -
sible que Testacella haliotidea ait été trouvé dan le 'ud de la Belgique, mais a 
présence n'a jamais été confirmée . 

FAMILLE :ENDODONTIDAE. 

PUNCTUM MORSE, 1864. 

102. - Punctum pygmaeum (DRA PAR ' A n, 1801). 
{Tabl. I; carte 86.) 

Helix pygmaea DRAPARNAUD, 1801, p. 93; 1805, p. 114, pl. VIII, 
0

fig. 8-10. - KICKX, J ., 
1830, p. 13. - CABLIER, A., 1831, p. 47. - COLBEAU, J ., 1859, p. 8; 1865, pp. 38, 49, 
66, 85, 97; 1867, p. 32; 1867, p. XIX; 1867, p. LXXIV. - DE MALZINE, F., 1867, p . 68 . -
WEYERS, J., 1868, p. cm. - VAN DEN BROECK, E., 1870, pp. 23, 37, 47, 55 ; 1871, 
p. LXIII; 1872, p. L; 1872, p. LXIV . - PURVES, J., 1870, p. XLIX. - COLLIN, G., 1873, 
p. XIV; 1874, p. CLIII. - PIRÉ, L . , 1879, p. 24. - GERAETS, E., 1882, p. 59. - EBEN, W., 

1884, p. 75. - RAEYMAEKERS, D. et DE LOË, A., 1884, p. XNXVII. - FRÉDÉRICQ, L. et 
DUPUIS, P., 1923, p. 435. - LOPPENS, K., 1932, p. 149. - VONCI<, E., 1933, p. 91. 

Helix (Patula) pygmaea DRAPARNAUD, LAMEERE, A., 1895 p. 260. 

Caslala pygmaea (DRAPARNAUD), VAN BENEDEN, P. J. et TUERLINCK'X, 1834, p. 170. 

Discus pygmaeus (DRAPARNAUD), COLBEAU, J., 1868, p. 96. - LECOMTE, TH., 1871, p. LXX. 

Punclum pygmaeum (DRAPARNAUD), HUBERT, B .. 1937, p . 228. 

La distribution de cette e pèce minusculle est encore très peu connue. Elle 
a probablement échappé ouvent à l'attention; personnellement je ne l'ai trouvée 
vivante que deux foi . Les localités de récolte sont dispersées sur une grande par­
tie de la Belgique, à l'exception de la Campine. 
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DISCUS FITZ! 'GER, 1833. 

103. - Discus rotundatus (J1üLLER , 1774). 
(Tabl. I, carte 87.) 
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Helix rotundata MÜLLER, 17711, p . 29. - KICKX, J., 1830, p. 16. - CARLIER, A., 1831, 
p. 47. - COLBEAU, J. , 1859, p. 8; 1865, pp . 38 , 49, 76, 85, 97, 104, 110; 1867, p. 32; 
1867, p. LXXV; 1868, p. LI; 1868, p . LXVj 1868, p. LX:X; 1869, p . XLIV; 1869, p. LXI; 

1872, p. XCVI; 1873, p. 86; 1874, p. LXII. - DE MALZINE, F., 1867, p. 68. - ROF­

FIAEN, F., 1867, p. XCII; 1871, p. LVI; 1873, p. xcv; 1876, p. XLIX; :Î.877, pp. LXXVII, 

LXXIX . - STAES, C., 1868, p. XXV. - LECOMTE, TH., 1868, p. LXXII; 1870, p . LIX; 1871 , 
p. LI. - WEYERS, J., 1868, p. CIII. - VAN DEN BROECI<, E., 1869, p. XCVI; 1870, pp. 21, 
23, 30, 37, 40, 41, 42, 43. 116, 55; 1871, pp. XVI, XVII ; 1871, p. XLIII; 1872, p. xxv; 1872, 
pp. L, LI ; 1872, p. LXIV ; 1873, p. xc; 1873, p. cxv; 1874, p . CLXVII. - MOURLON, M., 

1870, p. 72. - PURVE , J. 1870, p. XLIX. - PIRÉ, L., 1872, p. VIII; 1879, p. 24. -
COLLI , G., t 73, p. XIV; j 73, p . XLIX; 1874, p. CLIII. - PLATEAU, F., 1875, pp . 98, 
99, 101, 102. - COLBEA , E., 1 76 , p. LXIV. - ROFFIAEN, H., 1881, pp. 22, 23. -
GEUAET , E., 1 2, p. 39. - RAEYMAEI<ERS, D . et VAN ERTBORN, O., 1883, p. 24. -
HAEY 1AEJŒR , D. t DE LOË, A., 1884. p. XXXVIII. - EBEN, W . , 1884, p. 75, fig. 65. 
- RAEYl\IAEIŒCl 1 D., 18 7, pp. LXVIII, LXIX. - BARZI ' J., 1911, p . 18, fig . 71. -
FRÉDÉRlCQ, L. et DUPUlS, P ., 1923, p. 435. - LOPPENS, K., 1932, p. 149. - VONCJ\, E., 

1933, p. 90. 
Ca tata rotundata (M ÜLLER), VAN BE EDEN, P.J. et TUERLINCKX , 1834, p. 170. 
Discu rotundatus (MÜLLER), COLBEAU, J., 1868, p. 96 ; 1874, p. CXCIII . - LECOMTE, TH., 

1871, p. LXX. - VAN BENTHEM J UTTI G, T., 1937, p. 219. - HUBERT, B., 1937, p. 228. 
Helix (Patula ) rotundata M ÜLLER, LAMEERE, A., 1895, p. 260 . 
Pyramidula (Helix) rotundata (MÜLLER), FRÉDÉRICQ, L. et DUPUIS, P., 1923, p. 433. 
Gonyodiscus rotundatus (MÜLLER), BOETTGER, C. R., 1935, p. 57; 1939, pp. 52, 53, 54, 

55, 56. -'- LERUTH, R ., 1939, pp. 425, 426. 
Goniodiscus rotundatus (MÜLLER) , JAECKEL , S., 1943, pp . 291, 294, 296. 
T!elix rotundata var. alba MOQUIN , COLBEAU , J. , 1859, p. 8; 1865, pp. 49, 85; 1873, p . 86. -

DE MALZINE, F., 1867, p. 6 . - ROFFIAEN, F. , 1877, p. LXXIX. - VA DEN BROECJ{, E., 

1869, p. XCVI ; t 70. p. 43. - RAEYMAEKERS , D., 1887, p. LXVIII. 

Di C'U rotundatus var . albus MoQ JN, CoLBEAU, J., 1868, p. 96; 1871, p. LXVI. 

Helix rotundata var. albinrt OLBEA J ., 1874, p. LXII. 

Helix rotundata var. albinos ROFFIAE , F. , 1877, p. LXXVII. - VAN DEN BROECK, E., 1870, 
p. 23; 1871 , p. XVII; 1872, p. LXV. 

Helix rotundata var. gri ea MOQUI ' , VAN DEN BROECK, E ., 1870, p. 55; 1873, p. XC. 

llelix ro'tundata var. rnajor Prnt, L ., 1872, p. vm. 

Dise us rotundatus e t une de espèce le pl{1s commune de la Belgique; 
en ampine euqement elle c, t rare. 

Le eule variété iD"nalée en Belgique ont : albus (a lbina, albinos), grisea 
el major, dont le noms ont suffi amment explicatif . De plus il e t à remar­
qu r que la haut eur relati e de la coquille varie a ez bien. 

Un e pèce voi ine : Discu rude rat us TUDER, qui habite ar.tuelqemen t 
l'Europe centrale et ep1entrionale, a été trouvée dan la tourbe d'Uccl 
lez-Bruxelle ( oir E. RÉGOIRE, 1871, p . 19) . .Tu qu'à pré ent cette e pèc~ n 'a 
jamai été tron é vivante en Belgique. 
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FA llLLE ZONITIDAE. 

VITREA FITZ! 'GER, 1 33. 

104. - Vitren crystnllinn (M .. Lrnn. 1774). 
(Tabl. I; carte .) 

Helix cry lallina 1 .. LLER, 1774, p. 23. - KrCKX, J., 1 30, p. 12 . 
Caslala c-ry lallina (M .. LLER}, VAN fü:. 'EDE , P.J. et TUERLI c10:, 1 34 , p. 170. 
Zonile cry lallinu (M""LLER), COLBEA ' J ., 1 59, p . 8; 1865, pp. 38 49, 66, 76, 97, 110; 

1867, p. 32; 1 6 , p. 96; 1874, p. CXCIII. - DE MALZI E, F. 1 67, p . 65. - STAE , C., 
1868, p . XXV. - LECOMTE, 'l'H., 1 68, p. LXXII; 1 70, p. ux· 1 71 p . LXX. -

WEYERS, J ., 1868, p . CJII. - VAN DE BROECJ(, E., 1869, pp. XCI , XCVI; 1870, pp. 21, 
30, 36, 37, 55 · 1871, p . XVII; 1 71, p. XLIII; 1 73, p . xc; 1 74, p. CL.X • . - ' EYER ' J ., 
1 70. p. XXXV. - P RYES , J., 1870, p. XLIX. - COLLil 0., 1 73, p. XIV· 1 74, p. CLill. 

- ROFFIAEN, F ., 1873, p . CXXI; 1 76, p . XLIX. - PIRÉ, L., 1 79, p. 23. - GERA.ET ' E . , 

1882, p. 37. - EBEN, W., 18811, p. 76. - LA!\IEERE, . 1 95, p. 263. - LOPPE , K. 
1932, p. 37. 

Hyalina cri Lallina (M .. LLER), LOPPEN ' 1 ., 1939, p. 149. 
Hyalinia cry Lallina (M .. LLER} VONCK, E., i933 p. 9. 
Vitrea cry 'lallina (MÜLLER) , BOETTGER C. R., 1935 p. 53; 1939, pp. 52, 53, M 55, 56, 

57. - VA:-1 BENTHE:\1 JUTTING , T. 1937 p. 219. - HtiBERT, B. 193 p . 226. -
LERUTH, R., t939 p. 427. - JAECKEL . 1943 pp. 294, 295 301. - ADAM , \ . 

1944, p . 3. 

lïtrea crys tallina es1 commun dan une grand partie d la B l o-iqu , ;'1 

l' exception ùc la Campine cl de Ardenne:', où ['e pèc .' L rare . . 10 11 r. FERRA:\T 
(1902 p. 44), l ïtrea crystallina e montre trè commun tlaw la parlie méridio­
nale du Grand-Duch é de Luxembour!r mai rare dan le, Ard nne, . 

T. YA · BEHUElll .l"l..ïTTIXG (1933 p . 27 ) i o-nale en ou tre lïtrea ubferranea 
Bounc-c 1G. 'AT, qui, à son avi , repr' vente une grande Yari ;t' d l' ilrea cry tallina, 
c l probablement la forme complètemen t adulte. 

D 'aprè V. FERRANT (1902, p. 44) el L. GEm1ux (1 3 , . 1 1) . pnr nlr , 
le « Zonites subtermneus Bo ne IGNAT » t un form d p lil lai ll . plu lar­
gement ombiliqu'e e l ayec le pé ri · tom léo-'r m ni h rd~ d blanc int'ri ure­
ment. Cette forme ne -emble n n plu - av ir él' r~ oil' en B lo-ique· YU :-:a 
petite taille , elle pourrait arnir é l ' onfondu avec la form typique de lîlrea 
crystallina. 

105. - 'itt·en confrnctn iVE TEnLt:l\"o. 1 '"'1) . 
(Tabl. I.) 

Zonite cry tallina rnr. contracta \YE TERL xo, C. A. 1 1. p. 56. 
Vitrea conlracla (\i E TERL "ND) ADA.t\I, \ ., 1944, p. 3. 

Cetl e · pèce - di lingue de l ï trea crystallina par a forme plu aplati , par 
· o n omhili p lus grand et par · on Lest plu - fort ment trié. 
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Au cours de explorations entrepri e pur le Musée, deux pécimens f urenl 
trouvé , au mois d'octobre 1943, dan le Parc Duden, à Forest (Brux.elle ) , parmi 
des feuilles mortes. Les deux exemplaires, dont un était vivant, ont une coquillle 
à ± 4 tours de pire, d'une hauteur de 1,1 mm. et d'un diamètre de 2,2-2,3 mm. 

Vitrea contracta est une e pèce relativement peu connue . T. VAN BE THEM 

J TTJNG (1933, p. 278) l'a ignalée du Limbourg hollandais. 

RETINELLA SHUTILEWORTH, i877. 

106. - Retinella nitidula (DRAPAn A o, 1805). 
(Tabl. I; carte 89.) 

Helix nitidula DRAPARNA D, 1805, p. 1J7. - KICK.X, J. , i830, p. i6. - COLBEAU, J., i866, 
p. XIX. 

Zonites nitidulu (DHAPAR A D) . COLBEA , .J ., i859 , p. 8; i865, pp. 49, 85, i04, HO; i867, 
p. 32 ; 1 6 , p. LI ; 1 6 , p. LXV; i868, p. LX.X; i868, p. 96; i869, p. XLIV; i869, p . LX; 

1873, p. 86; i 74, p. LXII. - DE MALZI E, F., i867, p. 63. - WEYERS, J. , i868, p. cm. 
- VAN DE BROECK, E.. i869, p. XCVI; 1870, pp. 36, 43, 48, 55; i87i, p. XVII· i873, 
p. LXXXIX. - PUHVES, J., i870, p. XLIX. - LECOMTE, 'l'H., i870, p . LVI; i87i, p . LXX. 

- l IRÉ , L. , i872, p. vrn; i879, p. 23. - COLLIN, G., i873, p. XIV; i873, p. XLIX; i874, 
p. CLIII. - PLATEAU, F. , i875, pp . 98, i02. - ROFFIAE 1, F., i877, p . LXXVIII. -­

GERAETS, E., i882, p. 59. - RAEYMAEKERS, D . et VAN ERTBORN, O., i883, p. 24. -
EBEN, W., i884, p. 76. - RAEY:vIAEKER , D. et DE LoË, A., i884, p. xxxvn. - RAEYMAE­

KERS, D. , i 87, p. LXVIII. - LAMEERE, A., 1895, p. 263. - FRÉDÉRICQ, L. et DUPUIS, P., 
1923, p. 435. 

Hyalinia nitidula (DRAPAR AUD), VOt\CK, E., 1933, p. 89. -; H UBERT, B., 1937, p. 227 . 

Hetinella nitidula (DRAPAR. AUD), VAN BE 1THEi\l J TTING, T., 1937, p. 219. - JAECIŒJ:, , S., 

1943 pp. 29i , 296. 

Xoni'le . niten (GMELIN), DE MALZI 'E, F., i867, p. 64. - COLBEAU, .T. , 1868, p. 96. 

H.etinella nitidula ' l larn·emenl répandu ur la plu grande parlie de la Bcl-
o·ique, à l' x plion d la ampin . pendant, l'e pèce e t la plu commune en 
Moyenne et en Haute-B Jo-iqu . 

De oquille. ayant l demi r tom beaucoup plu larn·e ont été citée ou le 
nom de« Zonites nitens » . Je n'en ai pa Ir uv' rlan le colleclion s du Muée. 
D'aprè V. FEHRA 'T (1902, p. 39) , celle forme habile tout le Grand-Duché de 
Luxembourn·. el on L. GEmIAIN (1930, p. 156), Retinella nitens est une forme 
de montagnes; à on avi , «elle n'e t guère qu'une variété ou mieux une forme 
praematums du Retinella nitid'ula DRAP. n . Tandi que Retinella nitidula 
habite le ïorcl-Oue t et l cen tre de l'Europe, la forme nitens e trouve surtou l 
dan l'Europe centrale et méridionale. 
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107. - Retinella pura (Arnv.n, 1830). 
(Tabl. I ; carte 90.) 

Helix P'Ura ALDER, 1830, p. 36. 
Zonites purus (ALDER) , PuRVES, J., 1870, p. XLIX. - ROFFIAE ' , F., 1871, p . LVI. -

LECOMTE, TH., 1871, p. LXVI. - PIRÉ, L., 1879, p . 23. - GERAETS, E., 1882, p . 59 . -
EBEN, W., 1884, p. 76. 

Retinella pura (ALDER), VAN BENTHEM J UTTING, T ., 1937, p . 219 . - H BERT, B., 1937, p. 22'7. 
Relinella (Retinella) Jntra (ALDER), BOETTGER, C. H.., 1935, p. 54; 1939, p. 53. - LERUTIT, H ., 

1939, p. 428. 
Hyatinia pura (ALDER), Vo. 1CI<, E., 1933, p. 89 . 
7,onites nitidosus (FÉRUSSAC), DE MALZINE,, F. , 1867, p. 6!1 . 

Retinella. plira, peu commun en Bclgiq11 e, se trouve prc que exclu sivemen t 
en Moyenne e t en Hau te-Belgiqne . L'e. pèce manq 11 c dans le. province des 
Flandres, dans celles d'Anvers et de LimbourO'; elle cs l rare clan . les Ardennes, 
de même qu'au Gr:md-D11 ch é de Luxembourg (V. FERRANT, 1902, p. 41) . 

D'après T. \AN Bm'iTHE r J TTrNG (1933, p. 287), la forme lypique de Hetinella 
pu ra aurait unP coquill e verdàlre, tandis que la var . nitidosa F1~n s AC . c di ·tin ­
guerail du lype par sa coql1iHc plutôt brunâtre. Les pécimen bel()' que j'ai 
examinés ont 1ous une coule11r cornée plus ou moins foncée; j e n'ai j amf!i . 
remarqué des coquilles verdâtres. 

108. - Retinelln hnmmonis ( Til<')M, 1765). 
(Tabl. J; carte 91.) 

Helix hammonis STROM, 1765, p . 435, pl. VI, fi g . 16. 
Zonitoides hammonis (STROM), VAN BE 'THEM J TIING, T . , 1937, p. 219. - HUBERT, B., 1937, 

p. 227. 
Retinella hammonis (STROM), ADAM, W . , 1935, p. 4. 
Zonites striatulus (GRAY), COLBEAU, J. , 1859, p. 8 ; 1865, pp. 38, 49, 85 , 97, 104; 1867, p. LXXrv ; 

1868, p. 96. - WEYERS, J. , 1868, p. CIII. - VAN DEN BROECJ< , E., 1870, pp. 20, 3, 30 , 
42, 55; 1871, p. LI; 1873, p. LXXXIX; 1874, pp. CLXV, CLXVII. - P RVE , J. , 1 70, p. XLIX. 

- LECOMTE, TH., 1871, p . LXVI. - PIRÉ, L. , 1872, p . vm ; 1 79, p. 23. - GERAETS, E., 

1882, p. 37. - EBEN, W., 18811, p. 76. - FHÉDÉRICQ, L. l D Pl I ' P., 1923, p. 435. 
Zo11ites radialulus (ALDER) , DE MALZINE , F., 1867, p . 64. - LECOMTE, Tu ., 1871 , p. LXX. -

LAMEERE , A. , 1895, p. 263. 
Hyalina radiatula (ALDER), LOPPENS, K. , 1932, p. ili9. 
Hyalinia radiatula (ALDEH ), VONCR , E., 1933, p. 89. 
Zonites striatulus var. concolor DUMONT et MORTILLET, VAN DEN BROECK, E., 1870, p. 55. -

PURVES, J. , 1870, p. XLIX . 

Zoniloidcs hammoni f. viridula MENIŒ , HUBERT, B., 1937, p. 227. 

Contrairement à l'avis cl'A. LAl\rEERE (1895) c l d'E. VoNCK (1933, p. 89), 
selon lequel Retinella hanimonis serait rare en Belgique, cette e pèce y esl même 
assez commune. Elle a élé trouvée clan s Ioul es les provinces e l. ne manque même 
pas en Campine. Cependant, on n e la trouve généralemen l qu'en petit nombre. 

J . CoLBEAU (1865, pp . 30, 49 , 97), E. VAN DEN BROECK (1870, pp. 20, 30; 
1874, p. CLXv) et Tu . LECOMTE (1871, p. LXX) ont déjà fait remarquer que [es 
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spécimen s h abilant le Ardenne diffèrcnL de ceux de aulrc lo ali té belges par 
le ur . lrialion plu . fo rte. En effet, chez le dcu formes le rainures radiaire sont 
bien marquées, mais chez les ·pécime11s de plaine , le inLer Lices sont plu ou 
moin aplulis, lundi que chez ceux des rdennc il onl légèrement élevé en 
côte·. 

La ar . concolor, ig-nal éc par E. YAN nEK BuoEcK (1 70) -cl par J. P R ES 

(1870), me paraît ê lrc une va riélé albinos. Lu forme viridula i\lENKE, ignalée par 
B. H BERT (1937) de. en iron~ de Buzenol, ~emble avoir une coquiae p l u Y r­
dâtre; elle viva it enlre le Sphagnwn dans un bois de Louleaux humide. Il e t à 
remarquer que . FERR\l'iT (1902 p. 42) mentionne au Graml-Duché de Luxem­
bourg la va r. pelronella Hl\HPE 'TIEn, curuc·I ~ri éc par une coqu iille « d'un b lanc 
lran~pnrcnl lég" rcmenl rdàlrc », qui, ~cl on L. GEnMAL1 (1930, p . 15 ), e l pro­
Lablcrnc11L lu forme alpine de Hetin ella hammonis. 

OXYCHILUS FITZINGER, 1833. 

109. - Oxychilu. cellarium (M .. LLER, 1774). 
(Tabl. I; carte 92.) 

llelix cellaria MÜLLER, 1774, p. 38. - Krein:: J., 1830, p. 15. 
Zonite cellarius (MÜLLER), COLBEA ' J " 1859, p. 8; 1865, pp. 49, 66, 73, 76, 85, 97. 104, 109; 

1867, p. 32; 1 67, p. LXXIV; 1868, p. LXV ; 1868, p. LXX; 1868, p. 96; 1869, p. XLIV; 1869, 
pp. LX, LXI; 1873, p. 86; 1874, p. cxcm. - DE MALZI E, F., 1867, p. 63. - STAES, C., 

1868, p. x.w· 1 G9, p. XXXV. - LECOMTE , TIL, 1868, p. LXXII; 1870, p. LIX; 1871, p. LXX. 

- WEYERS, J" 1868, p. cm. - VAN DEN BROECK, E., 1869, p . XCVI; 1870, pp . 22, 24, 30, 
37, 40, li.2, 43 , 46. 48, 55; 1871, pp. XVI , XVII' 1871, p. XLIIT; 1872, p. xxv; 1872, p . LI; 

1873, p. LXXXIX; 1873, p. cw; 1874, p. CLXXVII. - CRAVE ' , A. et DE MALZINE, F., 1869, 
p. C. - MO RLON, M., 1870, p. 71. - PURVES, J., 1870. p. XLVID. - ROFFIAE , F., 1871, 
p. LVI; 1 73, p. xcv; 1876, p. XLIX; 1877, p. LX.Will. - PIRÉ, L., 1872, p. vm; 1879, p. 23, 
pl. II, fig. 10. - COLLIN, G., 1873, p . XIV; 1874, p. CLID. - PLATEA 'F .. 1875, pp. 98, 
99, 101. - COLBEA U, E. , 1 76, p. LXIV. - ROFFIAEN , H., 18 1, pp. 22, 23 . - GERAETS , E., 

1882, p. 37, fig. 5. - RAEYMAEKER , D. et VAN ERTBORN, 0., 1883, p. 24. - EBEN, W., 
l884, p. 76 . - RAEYMAEJŒH.S, D. el DE LOË , A., 1884, p. XXXVII. - RAEYMAEKERS, D., 

1887, p. LXVIII. - LAl\IEERE, ., 1895, p . 263. - FRÉDÉRICQ, L. et DUP IS, P., 1923, 
p . 435 . 

Hyalinia (Polila) cellaria (MÜLLER). SCHMITZ, I-1. et BECQ AERT, M., 1914, p. 81. 
llyalina (Zoniles) ccllaria (M ÜLLER ),_ FRÉDÉRICQ L. et Dur r , P., 1923, p. 433. 
fl yalinia cellaria (MÜLLER ), VONCI\, E., 1933, p. 89. - H BEl1T, B., 1937, p. 227. -

LMtEERE, A., 193 ' pl. V . fig. 11. 
Hyalina cellaria (MÜLLER), LOPPE ' ' K., 1932, p. 1!19. 
Oxychilus cellariu (M"LLER), VA BENTHE:\1 J TTING, T., 1937, p. 219. - JAECKEL, " 1943, 

pp. 291, 294. 296, 301. 
Oxychilus (Oxychilus) cellariwn (MÜLLER ), BOETTGER , c. R., 1935, p. 54; 1939, pp. 52, 53, 

54, 55, 56, 57. - LERUTH, R., 1939, p. 42 . 
? Zoni:les cellarius var. elevatus VAN DEN BROECK, E .. 1869, p. 87, pl. II , fig . 4; 1869, p . XCVI; 

1873, p. LXXXIX . - LECOMTE , TH., 1870, p. LVI; 1870, p. LIX. 

Hyalina subterranea, FRIEDEL, E., 1872, p. 44. 
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O.i:ychilus cellariuni e L largement répandu clan l ule la Bcl.,iqu ·, quoiqu'il 
re le rare en Campine et da11 les Ardenn e . 

E. Y N DEi\" BnoECK (1 69 , p. 7) a décrit une variété elevatus d 'apr\ de~ 

pec1men ù ~pire élevée . Celle variété se rapproche bcauco 11 p de l'Oxychilus 
drapamaldi, ~urtout par l'animal , « d'un bleu noirâtre ardoi ' au-des: u . ... » 

(p. ) . u La coquille est fort m enl con exc ·n de us, lég~rement concave c 11 
de ·ou , Je trie lon g itudinales inécrale e t à demi effa ée ; te: t un pe u lide, 
lran parent, o·labre, fortement lui ant d'une couleur fauve, plus pâle en des­
sou mai pa- blanchàtre. ÜuYerture bien oblique, ovale, mai pa · d 'prim 'c, 
fortemen t é hancréc par l'annl-dernicr to ur. Tour de ·pire 6, le cl rnicr prc:­
qu pa 1aro-i Yer l ournrlu re . Ombilic m'diocr. Haut ur 6 mm. ; tliam'lrc 
13 mm . n . Jlalh ureu ement, j e n'ai pa. rc l ro uy' l matériel typique de celle 
rnri 'té. proYenant de Bruxell ~ - cpc11danl la colle li n du }[11 ._ 'c omprcnd d s 
pec1men on g maire de Dinant qui répondent a ~ ez IJien i\ la des ripti 11 

d'E. \ .\ i\" DE:\ BnoECK mai qui, ù mon a\i:;, apparli ·1111 111 i't l ' .rychilu helve­
ticum. C pendant , celle dcrni"r e pèce 1ùt jarnai aux n 1r ns d · 
Brux.elle . 

A propo- cl"un p 'cimen d'O.r.ychilu cellarium , tro uvé dan le B i d ' ng r , 
E. Y A::\ DE:\ BnoECK (1 72 p. LI) fait remarquer : « n exemplaire cl· ce tte der­
nière e~pèe e. t trè remarquable : au lieu de pré en le r UJJ C coloration d'un bleu 
ardoi é a ~ z fon ' comme dan le l ·p ù u cellarius , ce moll u que e l cl' un blan 
de lail le plu~ pur : il n"offre en aucun point du corp Œa moindre trace d ' une leinl 
diff 'r nte ... » . r · ~ t 1 animal d Oxychilu draparnaldi qui e t gén é ralement 
d'tm hl u foncé. tandi que l'Oxychilus cellarium e. 1 to uj our phi i- o u m oin blan ­
chàtr . Il m embl donc qu'E. VAiY. DEi\" BnoE K n 'a pa bien di tin g ué ce deux 
e , pece~ . ce qui expliqu 'galemenl les pécim n d'nn diamètre de 15 mm. qu'il 
a récolté à Ha-:ti're (1 70 p. 43) t quïl cro ~· ait appartenir ü l 'Ox,vc l!i/11 lla­
rium, e pèce ~énéralemen L beaucoup plu p et ile . 

Parmi le animaux aw rnicole bclp-e , O:x:ych il us cellari1rn1 s i le l J u: co m ­

mun : C. R. HoETT .EH (1939 p. 42) Je ~ ig-nale lu11 : 27 des 32 ea,· rn e- donl on 
con nait d ~ mollu que 

110. - Oxyd1iluio; clnqrnrnallli (8t:c K, 1 37). 
(Tabl. l ; carte 93.) 

H licella drapamaldi BECK i 37. p. 6. 
Oxychilu (Oxychilu ) draparnaldi (BEC!{) BOETTGER C. R. 1935 p. 5 : 1939, p. 53. -

LER "TH R. 1939 p. 430. - Hi\ ZLEIN L. , 1941 p. i 42 . 
Zonite lucidu 1DRAPARXALD) COLBEA . J. 1 65, p. LXXX : i 65 p. 5· 1 6 p. LI" i 6 

p. 95· 1 72 . p. XCVI . - DE Î\ l ALZINE F . 1 67 p. 63. - VAN DEN BROECI{ E. 1 70, p. 43 ; 
1 i. p. u· l 3 p. LXX .. UX. - PIRÉ L. 1 72, p. m; i 79, p . 23 . - GERAET E., 1 
p. - . - FRÉDÉRICQ L . et DUPUI P . 1923 p . 435. 

Hyalina lucida (DRAPAR:'Arn} (Draparnaudi BECK}, FRÉDÉRICQ , L . et D P I P., 1923, p. 433. 
Hyalinia lucida (DRAPAR1 "A D} \ Ot\CK, E. 1933 p. 9. 
Oxychilu draparnaldi (BECK}, JAECKEL, . 1943, pp. 291 295, 296, 301. 
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O:i;ychilus drapamaldi es t beauco up moins comm un que l'Oxychilus ce lla­
ri.um; il habile url o ul la Haute e l Œa Moyenne-Belgique. En Flandre, l'espèce est 
trè rare c l elle n 'a pas en core é lé ignalée en Campine . 

.'clon C. H. BoETTGEn (1935, p. 55), Oxychilus drapamci.ldi ne semble pas 
en core être indi gèn e en Belgique et ferait en core parlie de la faune adventive . 
Or, comme le montre la carle de di slribulion, .ill n' a rien qui s'oppose à con i­
ùére r 1'0.xychilu.s drapamaldi comme une espèce indigène . Evidemment, nou 
ne avons rien à propos de l' époque de son apparition en Belg ique, mai il y vit au 
moins dep ui s 1865. 

Certains pécimens ont. le ur coq uille a ez élevée. J e suppose que de tels 
exempluirc. con lilu enl la varié té ele·vatus VAN DE BnoECK, que son auteur n1t­
lach e h l'Oxychilus cellariurn (voir p. 116). 

111. - Ox:.rchilu. helveticum (BL -'1 , 1881). 
(Pl. III, f ig. 13; tabl. I ; carte 911.) 

ll yalina (Pofüa ) li clvclica BLUM, 1881 , p. 141. 
'! Il yalina glabra STUDER ( """- H. helvelica BLUM), SCHEPMAN, M., 1882, p. 241. 

Zoniles glaber (non STUDER), COLBEAU, J., 1869, p. LXI. _:_ VAN DEN BROECI<, E., 1870, p . 43; 
1872, p. LXII. - ROFFIAEN, l~ ., 1871 , p . LVI; 1877, p. LXXVIII. - PLATEAU, F., 1875, 
p. 101. - PmÉ, L., 1879, p. 23. - GERAETs, E., 1882, p. 58. 

Hyalinia glabra (non ST DER), VONCK, E. , 1933, p. 89 . 
Oxychilu helveticurn (B LUM) , ADAM, W. , 1944, p. 4, fig. 2. 

Eu 1 69, .l. CoLllEAU (p . Lx1) a fait remarquer, à propos de quelques mol­
lu . que récollé à l-Ia, tière, que « M. Roffiaen a découvert plusieurs échanlillon 
d'un Zonites qu'il rapporte à une varié lé du Zonites glaber STun.; espèce n ouvelle 
pour 1 pa : ces échanliillons sont d 'un e coule Ltr beaucoup plus fon cée que ceux 
ciu'il p . \de ùc l' ;tran°·er et qui le rapproche du Z. lu cidus DRAP. ». 

E. VA DE B110ECK (1872, p. Lx11 ) u de nouveau ignalé ce lle e. pèce de llas­
Li \re et fait r .mnrq11 r qu c rl ain pécimens atteio·ne11t un diamètre de 10 mm . 

F. RoFF1 E · (1 71 L 1 77) l'a m 11lionnée encore de Chimay et de Waul or l, 
et F . PLATE (1875) d ' 1111 boi :; h umü.l e Je J no· de la rnu le de Dinant à Fooz. 

Dm1 l'ancienne collec lio11 << J. CoLDEA », j 'ai trouvé du matériel, prove­
n a nt de \ iV ;pion et de Haslièrc, porlan L l'indication : « Zonites glabra », et sur 
une de éliqucllc" : «animal Llcu foncé». Les j e un es spécimens (p l. III, fig . 13a) 
onl parfoi l 'ombilic a sez pelit, m ai les adullcs (pl. III , fi g . 13 b) ont l'ombilic 
plu : gra nd que chez Oxychilus glabcr. La collection ùu Musée renfe rme en outre 
de · sp >cimcn emblablc provcnanl d ' rlon (coll . NY ·T) et de Rochefort (cdll. 

\'A ' DEN BH OECK). 

u cour de .. cxp lora lion du Mu ée, de exemplaire vivanls furent récoltés 
à Ha li èrc, \iVaul ort (pl. Ill , fig . 13 c), Dinant, Dorinne et Samson, où ils 
vi vaient à de, endroits assez humid es sou des pierre el parmi les mousses . Les 
animaux vivant ont parfois un e odeur d'ail assez forte, mai moins que chez 

Oxychilus alliarium. 
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Leur orp e t bleu fon cé en de us, le pied plus clair. Le · cù lés du t:orps 
montrent des trie transversales plus claires, tandis que le bord clu manteau es l 
noirâtre, même dan s les spécimens con ervés . 

La coquille e t d'un bnm jaunâtre assez foncé, très brillan te . Cc n'est que 
chez les coquille vides que la face inférieure c t parfois plu cllaire au lour de 
l'ombilic. La pire est plu élevée, plus bombée que chez 0.x;ychilus draparnal.di 
et O. cellarius, avec les tours plu arrondis, au nombre de ci11q chez [es individu s 
adulte . L'ombilic me ure 1

/ 7 -
1

/ 8 du diamètre cle la coquille chez le adulte · e l 
montre une partie de l 'avant-dernier tour. L'o uver lure e t peu obliq uc, ub­
ovalaire. La plus grande coqume mesure 9,9 x 5,3 mm. 

Les organe génitaux et la radulc orresponclen t au " fi g ure donnée par 
J. TAYLOR (1907, fig . 80, 82, 83) . 

A propos d'Oxychiltis helveticurn e t O. alliariam, il règne beaucoup de coufu­
sion dan l'ancienne littérature et même encore dan ce rtain ou ra()'c moderne:. 

M. cnEP"tA , dans son étude des radule de· « Hyalin a » (1 2, p. 241), 
signale que les coquillles des exemplaire qu'il a reçus de l' Ang-lc lc rre, u l 110111 

de« Hyalina glabra »,correspondent par plusieurs caractère à H. helvetica et à 
ce qu'il pos ède comme H . glabra de la Belg ique. Il s'agit probablement d 
l'espèce que J. CoLBEA u (1869), E. V AN DEN BRoECK (1870, 1872), F. RoFFIAEN 
(1871 , 1877) et F. PLATEAU (1875) ont signalée sous le nom de « Zonites glaber 
STuDER » et qui n'a rien à voir avec cette dernière c pèce. En effet, le véritable 
Oxychilus glaber (STUDER) e t plus grand, avec l 'ombilic beaucoup plus pe tit 
( ± 1

/ 13 du diamètre de la coquille); sa radule se caractérise par quatre den l admé­
dianes tricu pidée et une dent intermédiaire bicu pidée de chaque côté de la 
dent centrale . 

Chez O.x;ychill.LS helveticam, dont M. ScnEPJ\IAN (1882) a étudié un exem­
plaire original , il n'. a que deux dents admédianes tricuspidée e t un e den 1 in 1 r­
rnédiaire . Le matériel belge que j'ai étudié correspond à ce ujet à Oxy hilus 
helveticwn. 

En 1903, B. WooDWARD (p . 309) a décrit un nou fü : « \litrea 
H.ogersi », basée ur de coquilles qu'on a ai l ù son a i. con fond ue, avec 
Oxychilus glaber et O. helveticum. Selon l'auteur, \litrea Rogersi serait identiqu e 
à l' « Helix glabra STuD . » de D . DuP Y (1 49, p . 228) cl probablement au Zonitel:i 
glaber d' A. foQ 1 --TANDON (1855, p. 80) . La coquille de Vitrea Rogersi atteint 
une grandeur maximum de 8,5 x 4,5 mm. 

Selon B. WooDWARD (p. 310), Oxychiliis helveticum diffère d:'l()xychilui:i 
royersi par sa coquille moin brillante, plus grande (9 x 5,25 mm.), plus aplalie CH 

dessous, avec l'ombilic p'lu grand, l'ouverture relativement plus petite et plus for­
temen t dirigée ver le bas, avec le bord columellairc plu s oblique par rapport à 
l'axe de ~a coquille. La plus grande différence serait cependant dans la largeur 
relative des tours : le rapport entre la largeur du dernier et de l 'avant-dernier 
to ur étant de 2 : 1 chez Oxychiliis rogersi et de 3 : 2 chez O. helvetiwm. Enfin, 
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la radu le cl'O::cychilus helvelicum e distinguerait par la premi \redent admédiane 
Licuspidée au lieu d • tricuspidée, ce qui ne corrc pond pa à lla de criplion que 
M. CHEP~IA~ (18 2) a donnée d'un ex mplaire orio·inal d'O. helvelicwn. Généra­
lement le matériel <l'origine Lelge corre pond plutôt à l'Oxychilus helveticum 
qu'à O. rogersi, elon les description donnée par B. Woonw RD (1903) . 

J. V. TAYLOR (1907, p. 45) n'accepte pa le point de vue de B. Woom Aun 

·t con. idèrc « Vitrea Hogersi » comme identique à Oxychilus helveticwru; it fait 
remarquer que BL M, l'auteur de 1'0. helveticus, a reconnu l'identité parfaite 
entr ·on c pè e el de ex -mplaires provenant de Ile Britannique . . ELLI 
(1926, p. 244) admel ~galement ['identité de Oxychilus helveticum cl O. roget'si, 
mai . KE NARD et B. \No DWARD (1926, p. 176) ont continué à regarder 
Oxychilus rogersi comme une . pèc cli tincte. 

Je n'ai u q u deux p •c1men de provenan e anglai e (Adingharn 
ork !tir , d d. L. H ~ •o , 26. ' .1933) qui ne diffèrent du matériel belge que 

par 1 ur ta~ll 1 ;g\r m nl plu petite. A mon avis, il n'y a pu uffi arnmcnl 
d ar um 11l p ur ju Lifier une éparalion . pécifique d Oxychillls helveticum et 
O. roger i. 

J u qu'à pré enl Oxychilus helveticum a été récollé exclu i ement dan les 
rnllée de la Meu. e et de se affluent en Belgique. 

Actuellem n l l'e p \cc e t connue de la ui se, de la France (selon P. Eim­
MANN, 1933, p. 90) et del ' ngleterre; aux Pay -Ba t en All ma 0 ·ne elle n'a pa 
encore été ignalée avec certitude. don L. GERMAIN (1930, p. 147), Oxychilus 
helveticum e t locali é «dan Œe Jura el le lpe , où on ne le Lrou e auère qu'aux 
haute altitude », et n'c t pa connu en Fran e avec certitude . Cependant, il . a 
lieu de roire que L. GEnl\1 IN a confondu l'e pèce avec Oxychiliis alliarium, pour 
Il qu l il io-nalc une hauteur de 4-5 mm . cl un diamètre de 10-12 mm., on ­
Lrair nl au · dimcn. ion donnée par la plupart de. auteurs . La pré ence 
ü'Oxy ·hilus helveti ·1int dan le ud-E t de la Belo-igue l'ail uppof:cr qu'on le 
r'collera éaa lemc11 t uun:.; le I orl-E t de la France. 

112. - ÛXJChilt1.; alliarium (MILLER , 1 22). 
(Tabl. I; carte 95.) 

flel'ix alliaria MILLER , 1 22, p. 379. 

Zonites alliarius (MILLER), PURVES, J., 1870, p. XLIX. - VAN DE BROECK, E., 1871, p. XL. -

PIRÉ, L., 1879, p. 23. - GERAETS, E .. 1882, p. 59. 

Hyalinia alliaria (MILLER ) , Vo CI< , E ., 1933, p. 89. 

Oxychilus alliarium (MILLER), ADA 1, W., 1944, p. 3. 

J. P RVE (1870) a io·nalé av doute un spec1men de cette e pèce qui 
« re emble a ez au Z . glabet' T u., mais en diffère par a taillle plu petite, a 
form plu bombée, on ombilic plu large, on ouverture moins oblique et ur­
tout par la forte odeur d'ail qu'il exhalait chaque foi qu'il était irrité » . 
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E. AN DEN Bno..:cK (1871) a lrouvé un exemplaire non adulle à elzaete el ill 
cile un autre spécimen de BruxcUe qui e L « d'un jaunàlre plu foncé, e l a . 
stries ont plu forlcmcnl marquée », .. . «La coquill trouvée à elzaele c t de 
taille trop peli1e, et présente des caractère trop peu défini encore, pour n e lai -
, er aucun doute dan la clélermination. » ... « L 'an imal de c hacun de Z. alliarius 
élail d un noir inlen c ain vi que le tentac ule ». 

E . V.\N DEI\' BRoECK parle encore (p . xu1 ) de la « glande précordiale » qui 
serait peul-être « c hargée de .. écr 'Ler le mucn ou la Yi co ité qui répand l'odeur 
alliacée», cl il conclut : «To ut cc qui précède tend à prou er que c'e t bien du 
Z. alliarius q11'!l -'agit dans ch ac un des ca qui nou occupen1 mai a' anl 
d 'ir1 , crire en Lo ule ccr1ilude ce lle inl'ressanlc e pèce dan la Faune l cla , il fau­
drait encore po11Yoir étudier un exemplair Yi ant et adulte el d ' u comparer la 
coq uill e aYcc celle de - Z. alliarius provenant d 'autre cont r;c ». 

Dan , l 'ancienne collec ti on bel ac j 'ai tro11 é mélan<r; · à l'Oxychilus ce llo­
rium., quatre exemplaire d'O. allinrium., prov nanl d For' ·L ( Bru~ ·11 ) . 

Dernï rcment (oc tobre 1943) j 'ai rclrouYé l'e pè clan 1 Par Dud ·11 , <'.1 
FQre l o ü elle vit en grand nombre parmi les feuilles morle e n cl ~ o u d 'i-i 

l1ê lres . 
L'animal c t bleuàlrc foncé en de s u , clair en de ou ; il n'a pa , la zébrure 

clc faces latérales qui carac térise l'Oxycli ilus hel'Velicum e l l'Oxychilll drapar­
naldi . · urlout q1iand l'animal e, l irrité , il exhale une forle odeur d 'ail. 

La coquille de pécimcn Yi' anl à Fore l esl d ' un blanc Y rclùtre lran pa­
rent qui rappelle fortement 1ît,.ea Cl')'Stallina, do11l elle e di ti1wu cependant 
facilement par ~ a forme c l sa taill e . Le plu grandes coquille mesur nl 
6.5 x 3 3 mm. La , pire , formée de ± 5 lour , sl peu éleYée aYcc le tours plu:; 
convexes que chez Oxychilus cellariurn. Le dernier tour e t à p e u prè deux foi 
plus laro-c que l'arnnL-dcrnier. L'ombilic e, L rclali,·emcul plu ~ o'L'and que h ·z 
I'Oxychilus helveticum cl me ure à peu prè 1

/ 6 du diam '-l r d la qui li . L ' u-

Ycrl ure e, l pre que irculairc chez les spécimen aclult , plu~ alair 
jeune . 

La ra<lule pré~ nle deux cl nl::: admé lian , lri u~pid; s e l un dent inter-
médiaire bicuspidé . Je Jl

0

UÎ pa::; YU la érj' d d nfÎ u] "qui r~mp)a }' !OC Il 

Llcs deux dent admédianes clan la raclul ficruréc par J. \ . TAYLOR (1907. 
fig . 99) . 11 c ·t ~t remarquer que l\I. rrEP-'lAN (1 2, pl. VIII, fia. 15) ne repr ' -
enle pa non plu cette formation. 

Dans la l]iLLéralure el Jans le ancienne collection , O:rychilus alliarium a 'té 
su uYcnl confondu a,·ec Oxychilus fiel eticum 1 je , uppo e que la cl riplion tlou­
née par L. GEm1A1~ (1930 p. 145) repo, sur une tell confu i n: en cff 1, 
d'une pari, il ~ ignale comme dimen , io n maxima de coq uille d'Oxychilus 
alliariwn 10-12 x 4-5 mm. et, d'autre pari il ne cite pa l'Oxychilu hel'Ve ticurn en 
France où l'e, pèce e lrouYera ccrlainemcnl YU -a di lribulion n Belaique 
(voir p. 119) . 
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Oxychilus helveticum se di. tingue facilement de l'O . alliarium : 1° par 
l' aoimal , dont le bord palléal est noir et dont le côté ont pour us d'une 
zéurure; 2° par la coquille plu éleYée, plus bombée, plu grande, à ombilic plu , 
étroit el à ouverture pllu ovalaire, d'une couleur brun brillant a ez foncé. 

Au Gra nd-Duché de Luxembourg, . FERRANT (1902) ne signale pa l'espèce, 
lamli ' qu'au · Pay -Ba elle e t surloul commune dan le bo quet des dune 
le long- de la mer du Iord, quoiqu 'ell e habite au i 1 intérieur clu pa 

ZONITOIDES LEHMANN, i862. 

113. - Zonitoides nitidu CM .. LLER 1774). 
(Tabl. I; carte 96.) 

Helix nit'ida M 
00

LLER , i774 , p. 32. - COLBEAU, J., i866, p . XL'\. 

Zoniles nilidu ( 00

LLER), COLBEA • J. , 1859, p. 8; i 65, pp. 38, 49, 66, 76 5, 97, 109 · 1867, 
p. 32; 1 67, p. LXXIV ; i868, p. LI; i868 , p. L.'\V; i868, p. 95; i872 p. XCVI. - ROFFIAEN, F., 
1 67, p. ·eu ; i 73, p. CXXI; i875, p. LVI. - DE MALZL\'E F. i 67, p. 63. - STAE ) c., 
1 6 • p. xxv; i869, p. XXXV. - WEYERS, J. , i 68, p. cm. - VAN DEN BROECK , E., 1869, 
p. XCIV; 1870, pp. 22, 24, 30, 40, 42, 43, 47, 48, 55; 1871 p . XL; i 73. p. Lxxixix; i873, 
p. cxv; i874, pp. CLXIV, CLXV, CLXVII. - CRAVEN A. et DE MALZINE, F., 1869, p. c. -
CRAVEN, A., i870, p. XXXIV . - WEYER , J. , i870 p. XXX . - P RVE , J., i870, 
p . XLVID. - LECOMTE, TH . , i870, p. LV. - COLLIN, G., i 73, p. XIV" i874, pp. CLII, 

CLVI. - PLATEAU, F., i875, p. iOO. - PIRÉ, L . i879, p. 23. - ROFFIAEN H., i 81, 
pp. 22, 23, 25. - GERAETS, E., i882, p. 36. - RAEYMAEKER , D. et DE LOË, A., i884, 
p. XXXVII. - EBEN, W. , i884, p . 7Q. - RAEY •IAElŒRS, D . i887 p. LXVII. -

LAMEERE, A., i895, p. 263. - FRÉDÉRICQ , L. et DUPUIS , P., i923, p. 435 . 
Helix lucida DRAPARNA D, i805 (non DRAPAR 'AUD, i801), KICKX, J. , i830, p. 22. - CAR­

LIBR, A., 1831, p. 47. - HÉCART, G . , 1833. p. i39. - VAN BENEDEN, P . J. et TUERLINCKX, 

i834 , p. 170. 
ll yalinia nilida (MÜLLER), VONCK, E. , i933 , p. 89. 
Zonitoide nilidu (MÜLLER), JAECIŒL , S. i943, pp. 291, 301. 

Celle e. pèce h gr phi l l r'panclue ·ur tout la Belrrique dan le talion: 
h umides, ile long de cour cl' au 1 dan le~ li ux muré n°·eux. On la trouve 
même en Campine, mai pre que ex lu irnrn nt l lono· l anaux. Dan le 
Ardenne , Zonitoides nitidus e t rare, loul ·omm dan le Ardenne clu Grand­
Duch ~ de Luxembourg (V. FERRANT , 1902, p. 47). 

114. - Zoni to id es cxcavatus (BEA ·, 1830). 
(Tabl. I; carte 97.) 

Helix excavata BEAN , in ALDER, i830, p. 38. 
Zonitoide excavalus (BEA ' in ALDER), COLBEAU, J. , 1865, p. LXXIX; 1865, p. 38; 1868, 

p. 95 . - PIRÉ, L., 1879, p. 23. - EBEN, W . , i884, p. 76. - ADAM, W ·., i943, p. 14. 

Cette e pèce se di tinaue nettern nt de Zonitoides nitidus par on ombilic 
laro·ernent ouvert, montran l Lous les tours de sp ire, ainsi que par la pa rtie infé-
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rieure arrondie de es Lour . J. CoLDEA a signalé l 'espèœ à c< Essch e1i, so us les 
feu illes mor tes, dans un fos é hu m ide, contre u ne h aie, au IJord <l ' un ch emin 
conduisant à Calmptho ul » (1865, p. Lxx1x) . Le spécimen t ro uvé pa r .T. CoLBEA -
manque dan sa colllec lion, de sorte que la p résence de l 'espèc~ e n Belg ique res­
Lail douteu e . Or, au co urs des exploration · du Musée, deux coqui lles vide , bien 
conservées, ont éLé tro uvées ;_t Donck (près de Moll , province d 'AHvers), le lo ng 
d'un fossé au Sud du canal de Ja Me use i.t l'Esca ul (le 9.IX.1937), par O. Goo ' E 'S, 

préparateur au Mu ée. 

C'esl une espèce des Iles Brila11niq 11 es q ui csl rare ur le con lin cnt e uropéen ; 
on ne l ' y co11naît que des Pa s-Bas, dan s la prnvince de Dren le (T. \ ' AN BE 'TUE ,1 

J TT I ·c, 1933, p . 290), el de l'Allemagn e, a u I ord. de Bremen (P. Eu1wA N, 

1933, p . 95) . 

FAM ILLE VJTllINIDAE. 

VI'I RI \ DnAPARNAUD, i801. 

115 . - 'itrina pellucida (M .. u.En , 1774) . 
(PL III , fig. H; tabl. I; carte 9 .) 

Helix pellucida MÜLLER , i774, p . i5. 
Vitrina pellucida (MÜLLER), ? HÉCART, G. , 1833, p. 151. - COLBEAU, J., i859 , p. 7 ; 1863, 

XL ; i865 , pp. 48, 75, 96, i03, i09; i867, p. 31; i867, p. LXXIV ; 1868, p. L ; 1868, p. 96 ; 
1896, p. LX ; 1872, p. XCVI; i873, p. 86; i874, p. cxcm. - DE MALZJNE, F ., 1 67, p. 60. -
LECOMTE , TH., i 68, p. LXXI ; 1870, p. LIX; i871 , p. LXXI. - WEYER ' J .. i868 , p. en. -
VAN DEN BROECI<, E. , i870 , pp. 2i, 23, 30, 40, 112, 45, 47, 54; i87i , p. xvn; i872, p. LI; 

1872, p . LXII; i873, p. LXXXIX; i874 ; p. CLXVII. - Mo RLON, M . , i870, p. 7i. - P R­

VES, J . , 1870, p. XLVIII. - PIRÉ, L., i872, p. vm ; i879, p . 23, pl. II, fig. i2. -
COLLIN, G. , i874, p . CLII. - PLATEAU, F . , i875, pp . 98, 99 , i02. - ROFFIAEN, H. , i88i, 
pp. 22, 23. - GERAETS, E., i882 , p. 35, fig. 3. - RAEYMAEIŒRS, D. el VA ' ERTBORN, 

i883, p. 24. - RAEYMAErŒRS, D . el DE L oË, A., 1884, p. xxxvrr . - EBE , W., 1 li , 
p. 77, fig . 68. - LAMEERE , . , (i894) i896 , p . i8 ; i895 , p . 264; 193 , l. 43 . pl. V, fi "'. 12. 
- FRÉDÉRICQ , L. et DlJPUIS, P. , 1923, pp. 433, 435. - LOPPEN , l ., i932, p. t4.9 . -
VüNCI<, E., 1933, p . 88. - VA BENTHEM J UTTING, rr., 1937, p. 219. - H BERT, B., 1937, 
p. 226 . - ADAM , W. , 1935, p. 4. 

Helicolim.ax (TiPlicoli11U1.x) pellucidu (MÜLLER ). BoErrGEH , C. H.. , 1935, p. 57; 1939 , pp. 52, 
53, 55. - LERl!TH, R. , 1939, p. 427. 

IIelicolirnax JJelluC'idus ( 1 .. LLER), JAECJ<EL, S., 1943, pp. 29i, 29G . 
~ ürina B eryllina PFEIFFER, KICI< X, J . , .l830, p. iO. - DE MALZINE, F., i867 . p. GO. 

Da us L111cic1111 c collec liun « CoLBEAU » se Lrouve11 l des spécin 1c11 s (p l. Hl , 
fig . 14 b), proYe11a11t de GoegHies-Ch a ussée (la Rageri e), porl ant le n om 
« Vitrina colbeauiana D E lALz1 'E » . Ce nom ne . embile pas a oir été p u blï. 

Cetle cspè e e t comm une dan s presqu e Lot1l e l a Belg iq ue; e lle est p lu s rare 
en Campine et dan s les rden11es . Généralemen l o n ne la Lro u ve q ue dan des 

s tations humides . 
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116. - Vitrina diaphana, DR PAR 'AUD, 1805. 
(Ta bl. I ; carte 99.) 

123 

Vilrina diaphana DRAPARNA D, 1805, p. 120, pl. VIII , fig. 38-39. - KICKX, J., p. 10. -
COLBEA , J., 1859, p . 7; 1865, p . 37 (?), 48 (?); 1868, p. 96. - DE MALZINE, F., 1867, 
p. 60. - WEYERS, J., 1868, p. CIL - VAN DEN BROECK, E., 1870, p. 54; 1870, p. XLIII. 

- PURVES, J., 1870, p. XLVIII. - PIRÉ, L., 1879, p. 23. - GERAETS, E., 1882, p. 58. -
EBEN, W., 1884, p. 76, fig. 67. - VONCK , E., 1933, p. 88. - HUBERT, B., 1937, p. 226. 

Tfelicolimax diaphana (DRAPAR~AUD), VAN BENEOEN, P. J. et T ERLINCKX, 1834, p. 170. 
Tiilrina Tfeynernanni KOCH, FRÉDÉRICQ, L. et DUPUIS , P., 1923, p. 433. 

J. CoLBEA (1865, pp. 37, 4 ) a déjà fait remarquer que la pré cncc de 
\l itrina diaphana à 1alin . ( lon P . .T. V 1 BE!'>EDEN cl T ERLINCKX, 1834) et il 
Bruxelle ( clon J. K1 c K -, 1 30) l 1r -. cloutcu e . Piu tard, E . VA1 DE BRoECK 
(1 70) cl .T. P nvE (1 70) o n 1 i t' 1 c. pè e de toumont. Malheureu emen t, j 
n ai pn u c mat 'ri 1. Pomtant de pécimen récolté par L. FRÉDÉRTC:Q 
1 . P 1 (1933) ;, falmédy ·I ?t Büllingen appartiennent an auc11n doute à 
l'itrina diaphana tancli · que B . H BEnT (1937) a trouvé l'e pèce dan la réo-ion 
jlll'a iqu . 

an la collection du Musée se trouve un spécimen pro enant d'Ixcllle 
(Bruxell ) , ce qui c t probablement une rreur d'étiquetage . 

.Tu qu'à pré ent, Vitrina diaphana ne semble avoir été trouvé qu'en Haute­
Belgique. V. FERRA -T (1902) n ignale pa l'espèce du Grand-Duché de Luxem­
boma. clon L. GEm1Ar' (1930, p. 129), elle vit urlout dans les région monta­
o-ncu c ou ~ubmontao·neu e de l 'Est de la France. Aux Pay -Bas, Vitrina dia­
phana a élé trouvé dan le Limbourg hollandai (J. B. I-IE RARD, 1934, p. 5). 

? 117. - Vitrina annularis (VENETZ, in T DER, 1820). 
(Pl. III , fig. 14. ) 

llyalina annulari VENETZ, in T DER, 1820, p. 86. 
T'ilrina annulari (VENETZ ), OLBEA ' J ., 1859, p. 7; 1865, p. 109; 1868, p. 96. - WEYERS, J ., 

186 ' p. en. - VAN DE BnOE J<, E., j 70, pp. 24 (?), 54 (?) · 1871, p. LI. - PURVES , J ., 
1870, p. XLVIII (?). - PIRÉ, L., j 72, p. VIII (?); 1879, p. 23 (?) . - GERAETS, E., 1882 . 
p. 5 . - Vo •cK, E., 1933, p. 

Vilrina subglobo (l MICHA D, DE MALZINE, F ., 1867, p. 61. 

Le matériel qu F. DE MALZINE (1 67, p . 61) n ilé ou le nom Vitrina sub­
globosa, comme provenant de Goeo·nie -Chau ée (pl. III, fig. 14 c), et celui que 
J. CoLBEA (1 65, p . 109) a sianalé de Namur comme Vitrina annularis, appar-
1iennent en réalité à Vitrina pellucida. Dan l'ancienne cdllection « CoLBEAU » 

c trouv nt P.gnlement de pé imen provenant de Villers (pl. III, fig. 14 a) e t 
déterminé comme Vitrina annularis qui repré entent ans aucun doute Vitrina 
pellucida. 

A part E. VAN DE BnoEcK (1871, p . LI), qui a io·nalé l'e pèce de Chaudfon­
taine el de Forêt-Trooz, le autre auteur ont cité Vitrina annularis avec doute. 
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Ju squ 'à présent, je n'ai pas encore vu des exemplaires de provenan ce belge 
qui re emblen l au Vit rina annularis c l il y a to ut lieu de crnire q11c ce ll e espèce 
n vit pa en Belgique. 

118. - Vitrinn mn,io1· (oE F1'.: n ussAr. , 1807) . 
(Tabl. I ; carte 100.) 

Helicolimax major DE FÉRUSSAC, 1807, p. 43 . 

Vitrina major (FÉRUSSAC}, COLBEAU, J . , 1 59, p. 7; 1865, p. 109; 1867, p. LXXIV; 1868, p. 96 ; 
1869, p. LX. - STAES, C. , 1868, p. XXV. - LECOMTE, TH., 1868, p. LXXJ; 1870, p. XIV. -

\ iVEYERS, J., 1868, p. CIL - VAN DEN BROECK, E., 1872 , p. LXII; 1873, p. LXXXIX . 

ROFFIAE , F. , 1873, p. CXXI; 1877, p. LXXVIII. - PIRÉ, L . , 1879, p . 23, pl. Il , fig . 11. -
ÜERAETS, E. , 1882, p. 58. - LAMEERE, A., 1895, p. 264 . - Vo CK , E ., 1933, p . 88 . 
·- -VA B ENTHEM Jl TTJ 1G, T., 1937, p. 219. 

? Vilrina pellucida DRAPARNAUD, 1-IÉCART, G., i833 , p. 151.. 

G. llÉcAnT (1 33) a si o· nalé le Vit rina pellucèda DnAPAn o du « B i 
d'Angre » . .Tc 11ppo c qu ' il s' ugil d u Boi d 'An g rc ilu é ntre l oi in r i 0 1d é\'l'nin , 
mai dan c' ra il est probable que c'c t le Vitrina pellucida (M .. LLER) t non pa .' 
le lfi ttina pellucida DRAPAHNAUD [ = ritrina majo l' (DE F1~nu SAc)] do nt Hi~<:AHT 

parle . En e ffet , j 'ai re trouvé au Boi. d 'Angrc Vit rina pellucida (MÜLLER), mi:iis 
pa l'itrina major (DE FÉnus Ac) . 

Cette dernière e p èce se caracléri se par fl coquill e plu aplatie e t par son 
dernier lour beaucoup p lu oTand que ch ez l 'itl'ina pellucida. Bll e 1 a ez rare 
en Belg ique et n 'a été t rouvée qu 'en Haul e-Bel o·iqne, a m: en viron . de Brux.elle 
c l à Le sine , quoique ces deux dernières référen ècs soient doul cu . e L d rnan -
den L une confirmation par de n ou velle r écolte . 

u Granù-Du ché, V. FERRAi\T (1902, p. 34) ln sio·nale ég-i:i lcmc n 1 comm ' 
rare; elle y préfère lles terrain calcarellx e t manq 11 c cli:in s le Ardenn e". u ~. Pa. s­
Ba (T. VA ' BEi'iTHEM J TTING, 1933, p. 275) elle n ' habil q11 1 ud )11 Lim­
bourg hollandais. 

? 119. - Vitrin:t elon gntn pnAPAR 1,rnn, 1 05 . 

Vürina elongala DR APARNAU D, 1805, p. 1201 pl. VIII , fig . 40-q2. - HÉCART , °G., 1833, p . 15·1. 
- COLBEAU, J., 1865, p . 75 (?}; 1868, p. 96 (?} . 

G. H ÉcART (1833) a ig nal é cette c p èce au Bois d' An g re, mai comme Vitrinn 
elongata habile principallemcnt le r égion s montngn c u c du ud-E 1, du ud 
cl du Sud-Ouc l de la France (L. GEBMAIN, 1930, p . 135), il e L p e u probable que 
la référence de G. HÉcART so it exac te . Au cour de plusieur explora ti on au Boi 
d ' Angre j e n 'y ai trouvé que le Vi trina pellucida. 
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FAMILLE ARIONIDAE . 

ARION FÉRUSSAC, 1819. 

120. - Arion ater (LI Œ, 1758). 
(Tabl. I ; cartes 101, 10'2.) 
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T,ùnax ater LI NÉ, 1758, p. 652. - Co RTOIS, R. , 1828, p . 145. - CARLIER, A., 1831, p . 117 . -
COGELS, P., 1870, p . XLII. 

Arion ater (FÉRUSSAC), LAMEERE , A., 1936, p. 29. - VA BE THEM JUTTING, 'I' ., 1937, p . 219 . 
Arion (Arion) ater (LINNÉ), BOETTGER, c. H.., 1935, p. 59; 1939, pp. 53, 56. - LERUTH, R., 

1939, p. 430 . 
Arion ru/us var. ater LIN É, COLBEAU, J. , 1859, p . 7· 1865, pp. 37 , 117, 83, 96 ; 1867, p. LXXI ; 

1868, p. 100; 1869, p. XLIII ; 1873, p. 85. - VAN DEN BROECK, E., 1870, pp. 22, 30, 49 ; 
1871, p. xvn; 1872, p. LXIT; 1873 , p. cxv; 1874, p. CLXXVIII. - PURVES, J. , 1870, 
p. XLVIII. -- PIRÉ, L., 1872, p. VIII. - PLATEAU, F., 1875, p . 98. - GERAETS, 1882, p. 33. 
- LAMEERE, ., 1895, p. 262. - VONCI<, E., 1933 p. 86 . 

Arion ru/u ar. -niger VA oE BROECK, E., 1873, p . cxv. 

Arion ru/u var. nigre cens MILL., VAN DEN BROECK, E., 1873, p . cxv . 

Limax ru/u LI NÉ, 1758, p. 652. - COURTOIS, R .. 1828, p . 146. - CARLIER, A . , 1831, p. 117 . 
- COGEL ' P., 1870, p . XLIT . 

Arion ru/us (LI É), COLBEA 'J . , 1859, p . 7; 1865, pp. 37, 47, 65, 75, 82 , 96, 103, 108; 1867, 
p. LXXI; 1868, p. L; 1868, p. 100; 1869, p. LX; 1872, p . XCVI; 1873, p . 85; 1874, p. CXCIV. -

WEYERS , J., 1868, p. CIL - VAN DE BROECK, E., 1869, p . 86; 1869, pp. XCVI, XCVII; 

1 70, pp. 24, 30, 46 ; 1871 , p. XVII ; 1872, pp. L, LI; 1872, p. LXII; 1873, p. IJXXXVIII; 1873, 
p. cxv ; 1 74, p. CXCIV . - LECOMTE, TH. , 1871 , p. LXV ; 1871, p. LXXI . - PIRÉ, L. , 1872, 
p. VII; 1879 , p . 22, pl. II , fi<>". 2. - COLLIN, G., 1873, p . XLVIII; 1874, p . CLII . - PLA­

TEA , F., 1875, pp. 98, 99. - COLBEA , E., 1876, p. LXIV. - ROFFIAEN, H., 1881, pp. 22, 
23. - GERAETS , E. , 1882, p. 33, fig. 2. - HAEYMAEKERS, D. et DE LoË, A., 1884, 
p. XXXVII. - RAEYMAEIŒRS, D., 1887, p. LXVIII. - LAMEERE, A., 1895, p. 262; 1938, 
p. 44, pl. V, fig . 13. - FRÉDÉRICQ, L., 1904, p. 1263. - VONCK, E., 1933, p . 86 . 

Limax empyricorum (FÉR 'SSAC), KICKX , J ., 1830, p. 3. - VAN BE EDEN, P . J . et Tl ER­

Ll ' KX, 1 34 , p. 170. 
Arion empiricomm DE FÉR AC, A., 1819, p. 60 . pl. 1-III. - DE 'lALZINE, F., 1867, p. 57. 

- EBE , W., 1 811, p. 81. 
Umax albus MÜLLER, KICKX , .J ., 1830, pp. 2, 3. 
Arion albus (M"LLER), DE MALZINE, F., 1867, p. 57. - COLBEAU, J., 1859, p . 7; 1865, p. 47; 

1868, p. 100. - WEYER ' J., 1868, p. en. - PIRÉ, L., 1879, p. 22. - GERAETS, E. , 1882, 
p . 33 . 

. 4.rion ru/us var. albus (MÜLLER), RAEYMAEKERS, D. et DE LOË, A., 1884 , p. XXX.VIL -

LAMEERE, A., 1895, p. 262. - VONCI< , E. 1933, p. 86. 
Arion ru/us var. ruber MOQUIN, COLBEA ' J.. 1865, p . 83; 1868, p. 100. - VAN DEN 

BROECK, E., 1872, p. LXII. 

Arion ru/us var. pallescen MOQUIN, CoLBEA , J . , 1865, p. 83; 1868, p. 100. 
Arion mfus var. lividus CoLBEAU, .J. , 1865 , pp. 32, 83; 1868, p. 100. 
Arion ru/us var. vulgari MOQUI , COLBEAU, .J. , 1867, p. LXXI. - VAN DE BROECK, E. , 

1873, p . cxv . 
Arion ru/us var. bicolor MOQUI , COLBEAU, J. , 1867, p. LXXI; 1868, p . 100. 
Arion ru/us var . marginatus MOQUI , COLBEAU, J. , 1867, p. LXXI; 1868, p. 100. 
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Arion glaucus COLBEAU, J., 1867, p. XLVI; 1867, p. 30. 
Arion ru/us var. glaucus COLBEAU , J., 1867, p. LXXI; 1868, p. L; 1868, p. 100. 
Arion ru/us var . /asciatus VAN DEN BROECK, E., 1869, p. 86, pl. II , fig . 3; 1869, p. XCVII; 

1870, p . 46; 1871, p. LI. - PIRÉ, L., 1872, p. VII. 

Arion ru/us var. Draparnaudi MOQUIN, VAN DEN BROECK, E., 1873, p. cxv. 

Cette espèce, extrêmement variable, comprend surtout deux forme gene­
rales : une de couleur roug~, l'autre de co uleur noire. D'après [es matériaux que 
j ai à ma disposition, les animaux d'une couleur absolument noire ne se lrouvent 
que dans le Nord et l'Est de la Belgique : en Campine el dan une partie de la 
Haute-Belgique. Les animaux rouges habiten L toute la Belgique . Ces derniers 
varient d'un vrai rouge ou rouge orange ju qu'à brun, ou brun fon:cé, parfoi 
tcl:lement foncé que l'animal est pre que noir, ce qui a donné lieu, san doute, à 
de confu ions avec la véritable variété ater. 

elon L. GERMAI (1930, p. 73), l' Arion ater diffère de I'Arion rnjus, en 
dehor de a coloration , par l 'appareil géui Lal, don L le vc libule antérieur e t o-ro­
rcnflé, éparé par un étranglement hez !'Arion ater, court et large chez ['Arion 
rufus . Cet auteur fait encore remarquer (p. 74) qu'. « il e t d'ailleur po ible que 
I'A. ater L. de la faune françai e ne oil pa exactement l' e pèce de pay candi­
nave » . Chez le pécimen bellgc je n 'ai pa trouvé ces différence dan l'appa­
reil génital. 

Ce t à la forme n ire qu'on doit probablement rapporter !'Arion rufus ar. 
niger VAr DE BRoECK, 1873, dont« l'animale t complètement noir, auf le pied, 
qui est blanc », et qui proYient de Héni (Limbourg) . 

Peut-être la var. nigrescens MoQ 1 '-TA DO ', 1855, caractérisée par l' « ani­
mal noiràtre, avec [es bords jaunàtre ou rougeàtre », appartient-elle au i à la 
forme noire. Cette dernière variélé a été trou ée à Tongre (Limbourg) par 
E. AN DE ' BROECK (1873, p. cxv) . 

Je uppo e que l' Arion a ter fÉR AC ianalé par T. VAN BE ·THEM J UTTING 
0937, p. 219) à Buzenol e t également la forme noire. 

Quant aux autres variétés, le réf 'rence ont trop peu nombreu e pour 
pou mir d'eider si elles ont une distribution géographique particulière. 

var. albus M .. LLER. MoQ 1 '-TA ·no (1855, p. 13) fait déjà remarquer que 
(( cette e~pèce paraît n 'être qu'une variété albine ou demi-albine » de 1 Arion 
rufiis . Il e peut également que de jeune pécimens qui n'ont pa encore acqui 
leur coloration aient reçu ce nom. C. R. BoETTGER (1935, p. 59; 1939, p. 53) et 
R. LERUTH (1939, p . 430) ont sianalé dan une caverne un animal blanchàtre à 
tête noire, coloration qu 'on trouve fréquemment chez de jeune pec1men . 

var. ruber MoQ IN-TA 'DON (1855, p. 10) : « Animal rougeâtre ou rouae 
Lerne, unicolor ». 

var . pallescens MoQm -TANDON (1855, p. 11) : « Animal d'un blanc ale un 
peu jaunâtre ou rou sâtre ». 

var. vulgaris MoQUI '-TA DO (1855, p. 10) : « Animal rouge ou brunâtre 
unicolor ». 
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var. bicolor foQUIN-TA 'DO ' (1855, p. 11) : « Animal d ' un brun obscur, à 
cô le jaunâtres ou orangées ». elon .T. vV. TAYLOB. (1905, p. 199), cetle variété 
nppartient à l'A rion subfuscu.s. 

var. marginatus MoQ 1 --TANDON (1855, p . 11) : « Animal noir , avec les 
bo rds jaunes, oran°·és ou ro11ge de minium». Cette variété ne semble presque pa 
différer le 1::i nriété nigrescens et de rait probablement ê lre cla ée avec le 
form e noire ; e lle a é lé trouvée à alm-Châleau, près de Vielsal"!'.ll, par .f . CoLBEA 
(1867, p. LXXI). 

var. Drnpamaudi MoQ rN-TANDON (1 55, p. 10) : << Animal d ' un roux oh c nr, 

avec 1 bord ja11nâtrc ou rougeâtre». 
var. ylaucus CoLBE (1 67) . L 'a u1 e 11r (1 67, p. xLv1) a décril ce lle varié lé 

d 'ubord comme une e pècc di stin r lc, cl'aprè. de pelits spécimen s (25-30 mm. en 
march ) d' 11n v rt blan hàl r . plu u moin pàle en de. us. Il faisait remarquer 
qu ' il 'a o·j ait p ul-êlr d '1m varié! ' de l'Al'ion fuscus. Plus tard (1867, p . LXXI), 
.T. C LBE a r onnu q11c n 'é tail qu'une ariét' d'un j eune Arion rufus; en 

él vant animau. , il le a u changer de co uleur, pour passer au roux. 
var. li. idus CoLBEA , 1865, décrit (p . 32) comme ayant l a « tête noire; 

~ rp d ' 1m jamrc livide plu ou moins gri verdà lre, urtout ur le do ; bord du 
pi ~d plu ou moin orangés, des ous gris j aunâtre ». 

var. fasciatus AN DE ' BRoECK (1869, p. 86, pl. II, fig. 3) : « qui diffère du 
1 pe par deux bande noire ou plutôt noirâtres , larges, bien visibles (toutefois 
moin que dan l'Arion fuscus M''LL. ), divisant toute la longueur du dos en trois 

partie égale et e reprodui ant ur la cuira e, où, par leur courbure, elle 
affectent, réunie , la forme <l 'une 1 re, ans e rattacher aux bande du dos . On 
remarque Yer le centre de l a cuira se lm pointillé foncé a ez vi ible . La taille 
est moindre que dan le type; le pied e t le bord de l'orifice respiratoire ont blancs . 

ul ur générale rotweàtre, plus foncée en tre les bande , tant ur la cuiras c que 

• LI I' 1 d ». 

Il : L à r n arqu r qu le jeune montrent fréquemment des bande em-
blabll qui di parai · nl h z l 'adulte . 

121. - Arion uhfn . rus (DnAPAn 'A Un , 1805) . 
(Tabl. I; carte 103.) 

Limax ubfuscus DRAPAR A D, 1805, p. 125, pl. IX, fig. 8. 
Arion ubfu CU (DRAPARNA D) , KICKX , J., 1837, p. 137. - DE MALZINE, F., 1867, p. 57. -

COLBEA , J ., 1867, p. LXXI ; 1868, p. 100. - VAN DEN BROECK, E., 1872, p. LXII ; 1873, 
p. LXXXVID (?). - P RVE , J. , i870, p. XLVIII. - WEYERS, J., i871, p. LI. - PIRÉ, L. 

1 72, p. VII; j , 79, p. 22. - GERAETS, E. , i882, p. 58. - FRÉDÉRICQ, L. , 1904, p. 1280. -
ADAM, \ . 1935, p. 4. ·- VAN BE THEM J UTTJNG, T., i937, p. 219. - LAMEERE , A., 1938, 
p. 44. - JAECKEL, ., 1943, pp. 29i, 294. 

Arion ( ~Je arion) S1.lbfu CU (DRAPAR AUD), BOETTGER, C. R., 1935, p. 58; 1939, pp. 53, 54, 
55, 56 . - LER TH, R., i939, p. 430. 

Arion sùbfu eu var. ardosiarum COLBEAU, J. , 1867, p. LXXII ; i868, p. L; i868, p. iOO . 
. 4.rion ubfu eu var. rufo-/USCU$ DRAPARNADD, VAN DE:N BROECK , E., 1870, p. 40. 

9 
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Arion ub fu eus var. cinereo-fuscus DRAPARNAUD, VAN DE ' BROECK , E. , 1870, p. 49 . 
.4.rion bicolor VA DE BROECK (non MOQ IN-'fANDON), 1870, p. 61, pl. Il, fig . 6 b . - PIRÉ, L., 

1879, p. 22. - GERAETS, E., 1882, p. 58. 
Arion fuscus (MÜLLER) (subfuscus DRAPARt AUD), LAMEERE, A., 1895, p. 262. - VONCK, E., 

1933, p. 86. 
? A.rion fu scatus FÉRUSSAC , DE MALZI 'E, F., 1867, p. 57. - COLBEAU, .J., 1868, p. 100. 

c\uellemenl n ous connaisson · ce tt e espèce de la Haute-Belgique, de la 
Campine, des environ de Bruxelle e t de l\fon . Elle es t beaucoup moin orn­
rnune que l'Arion ater, avec ce rtain s j eun es ·tade duquel, notamment ce u " 
pourvus de bandes, elle po11rrail ê tre confondue. Arion subjuscus e di tingne 
pourtanl ne\lement par ses tuberc ules ép idermique beaucoup plu petits. 

Il est difficile de cla ·ser le référence bibliographique qui pourraient e 
rapport er à ce lte espèce . En effet, ~e ancien auteur ont sig nalé ous le nom 
d'Arion fuscus, tan tôt r Arion subfuscus, tanlôl l'A rion hol'ten i . m n a i , 
la pilupart de ces références se rapportent à l' ri on h orten is à l"x pt~on d 
quelque ca où l'auteur a cité le nom subjuscus dan la . n nymie d l'e p'c . 

F. DE l\IALZTNE (1867) a sio-nalé l 'A rion fuscatus FÉR AC cl n ir n d 
Mon . L. GE1nrA1 ' (1930, p. 83) dit à propo de cette e p' ce : u DE F1~R AC n 
donne pa de dimension , mai la figure 7 montre un aimal lon o· de 52 mm. , 
bien qu'il ne soit pa dans toute son extension. Les quelque détail ·ajouté à la 
courte descripti on original e (c uirasse [ = boucllier] finement chagrinée, p au p u 
rugueuse, sole cendrée) semblent montrer que cet A1·ion appartient au groupe 
de l'Arion subfuscus DRAP., mais . ans qu'il oit po ible de pr'ci er davantage». 
Il est possible que c'est !'Arion subfuscus que F. DE l\f LZINE a vou lu dé i()"ner. 

J. CoLBEA a rapporté avec doute à ce tt e e pèce du matériel de environ de 
Vielsalm. Le. animaux éta ient lrè comm un dan~ Œe o·azon et plu encore dan 
le ardoisières, plu rares dans le bruyères . .T. CoLBEA a décrit (1 67 , p. LXX II ) 

ce matériel comme var. ardosiarurn : u ni mal long de 60 mm. , l 12, 
assez épai , cuira. e trè chagrin ée, bombée, arrondi en arri' r , 11 . laq u 11 
j e n'ai pu trouver de granulation calcaires; inon ann tom ' d ln q11 u pc11 
profond , élévation lai ées en tr'eux parai an t chn, .. ;rin' l omm rénelé 
bords du pied coupés par de trie donl qu lque -un e plu fort placée de 
di lance en dislance. Couleur gén 'raie d ' un roux oTi ;Hre ale ouill' d noiràtre; 
tête plus gri àtre ainsi que les co l ~s du corp , cuira ~ se plu rou e; iŒ exi te une 
bande peu marquée noiràtre de chaque àté de la cuira e et de la queue ain 
qu'au milieu du dos ».· clon .T. vV. TAYLOR (1905, p . 200) la ar . ardosiarum 
synonyme de la rnr. cinereo-fuscus Dn P R!\A ·n. 

J. WEYERS (1 71, p. LI) a signalé l' Arion subfuscu dan II e~ fagne , aux; 
environ s de la Baraque ~Jichel. C'e tune de rare e pè e de mollu que cle ce tte 
région. 

E. VAN DE ' BROECK a encore signalé le variétés rufo-fu . eu DRAPARNA n, 
caractérisée par sa coloration brun rougeâtre, e t cinereo-fuscus DR PARNA n 
caractérisée par sa coloration gri âtre. 
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ous le nom d'Arion bicolor, E. VAN DE BRoECK (1870, p. 61, pl. II, fig . 6 b) 
(non MoQmN-TA 'DO ' , 1855) a décrit un Arion, provenant de Roumont (Luxem­
bourg),« d'un blanc j aunâlre lrès accentué n, pour u de« deux bandes longitu­
dinales d 'un noir inlen~ c, comme v aouté, qui longent tout le dos el e . répèlen t 
sur la cuira e. Celle-ci e 1 ovale, un peu gibbeu c en arrière; l'orifice respiratoire 

st toul à fail an térieur. De ce côlé, la bande noire de la cuirasse ·élargit forte­
ment et, ne laissant qu'une mince bordure jaune le long du bouclier, entoure 
entièrement l'orHice -respiratoire, mai ~l une certaine di tance, car celui-ci e 1 

également bordé d'un fill.el jaunâtre trè apparent. Taule la partie médiane du do 
est cou.ver te d'une zone d'un brun noirâtre, moin foncée que le bande laté­
rales . Cette zone e repré en le également ur le milieu du boucli er; eù tre elle el 
les bande noires on rctrouYe de haque côté, de même que ur le do , la colo­
ra Li on j aunâ tre propre à l'Arion, mai en laissant nu millieu une tache plus claire 
peu i ible » . 

mon av i , ce ll 
à 1'11 rion subfuscu . 

d'E. VAr:. DE ' BROE CK e t ans aucun doute identique 

l n .J. \ 1 • TAYLOR (1905, p. 199), la var . bicolor MoQ IN-TA 'DON de l'Ariton 
rnjus rapporte plutôt à une variété de l'A rion subfuscus, caractéri ée par une 
oloralion rougeâtre, avec le milieu du dos plus foncé et sans bandes laléraaes 

(voirau ip.127) . 

C. R. BoETTGER (1935, p. 58; 1939, pp. 53-56) et R. LERUTII (1939, p. 430) 
ont signalé )'A rion wbfuscus de la gro lle de Han, où les animaux se trouvaient 
ur du bois pourri. 

122. - Arion circumscriptus .TonNSToN, 1828. 
(Tabl. I ; carte 104.) 

.'lrion circumscriplus JOHNSTON , 1828, p.76. - VAN BENTHEM JUTTI G, T., 1937, p. 219. 

Arion leucophaeu NORMA D, VA DE BROECK, E., 1871, p. XVI; 1871, pp. XX, XXI; 1871.. p. LI; 

1872, pp. L, LI; 1872, p. LXII. - PIRÉ L ., 1879, p. 22. 

Arion /uscu var. leucophaeu NORMA o, PJRÉ, L. , 1872 , p. vrr. 

Cette espèce, que le an ien aulellf' b lg n'ont presque jamai ignaléc, 
n 'es t pourtant pa rar . Elle a ét' récolté n Haulc-Bcllgique, aux environ de 
Bruxelles et de Mom. et ù quelque autre endroits . .Tu qu'à présent, l'Arion cir­
cumscriptus na pas été ci1é dans les Flandres et dan la Campine. Au Grand­
Duché de Luxembourg, V. FERRA 'T (1902) ne mentionne pa l'espèce. elon 
L. GERMAIN (1930, p . 82), elle est as ez commune dan le centre et [e Nord de la 
France. Aux Pa -Ba (T. VA ,. BE 'TIIEM .T UTTTr:.G, 1933, p. 257) elle e t di tribuée 

ur pre que tout le pays. 
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123. - Arion hortensis DE F1~n !'SAC , 1819. 
(Tab l. I; carte 105.) 

A.rion hortensis DE FÉRUSSAC, A., 1819, p. 65, pl. II, fig. 4-6. - DE MALZI!'IE, F., 1867, 
p. 57. - LAMEERE, A., 1895, p. 262; 1938, p. M. - VONCI<, E., 1933, p. 86. -
JAEC1<EL, S., 1943, pp. 290, 291, 295, 296, 301. 

Arion tu eus (M
0 0

LLER), COLBEA ' J., 1859, p. 7; 1865, p. 47; 1867, p. 30 ; 1867, p. LXXI ; 
1868, p. 100· 1869, p. LXI; 1872, p . XCVI; 1873, p. 85; 1874, p. CXCIV. - STAES, C., 1868, 
p. XXV. - WEYERS, J. , 1868, p. Cii. - VAN DEN BROECK, E., 1869, p . XCVI; 1870, pp. 21, 
22, 24, 48, lt9 ; 1871, p . XXI; 1872, p. LI ; 1873, p. LXXxvm· 1874, p. CLXV. - PuRVE ' .T. , 
1870, p. XLVII.I. - LECOMTE, TH., 1871, p. LXV ; 1871, p. LXXI. - PIRÉ, L., 1872, p. vu ; 
1879, p. 22. - PLATEAU, F. , 1875 , p. 98. - ÜERAETS, E., 1882, p. 33. 

Limax fa cialus NILSSOt' KICKX, J. , 1830, p. 4. 

Arion tu eus var. /ascialu ILSSO ' COLBEA ' J., 1867, p. 30; 186 ' p. 100. - VA DEN 
BROECK, E., 1870, pp. 30, 42; 1871 , p. xv; 1873, p. cxv. - LECOMTE, TH., 1871, p. LXXI. 

Arion /u. eu var. limbalu MoQ r , COLBEA , .T., 1865, p. 47 ; 186 , p. 100 . 

Arion /u. eus var. rn/esce11s MoQurn, COLBEA , J. , 1865, p . 3· 186 , p. 100. 

A.rion /uscus var. griseus MOQU1N, VAN DEN BROECI< , E., 1870, p. !19. 

Arion tu CU var. ub/uscu ' PFEIFFER, VAN DEN BROECI< , E., 1871 , pp. XV, XVJJ. 

Le au teur belge qui ont cit é l'A rion hortensis 0 11 le nom d 'A rion fuscus 
ont mi omm e nom d'au leur de ce lte dernièr e. pèce : « M·· LLEn n . Or l'A l'ion 
juscus (i\kLLER) e L I' Ari.Qn subfuscu DRAP Rl\Al.D, tancli . que l'Arion hor­
tensis a été décrit ous le n-orn cl'A rion f11srns par MoQl'IN-TA ·noN (1855) . 

Le~ Yariétés igna~éc · ci-de. sn~ on1 été carac térisées comme uit par MoQUTN­
TANDON (1855, p. 14) : 

var. limbatus M0Qu1N : « Animal noir ou noirâlre, à bord orangé ou jaune 
pâle n. 

var . rujescens ::VloQ 1 ' : « A ni mal rou âtre, avec dP. band n ir n. 

var. griseus .MoQ IN : (( Animal gri pâle, lmi color n . 

var. siibjuscus PrmFFER 1821 (non Dn P nNAun) : (( nimal brnn:Îtr.-. avec 
un e bande noire de chaque côlé n. 

var. jasciatus N1LSSON : <( An ima] gri , avec des h:mde noires n. 

Arion hortensis e t commun dans une grande parlie de la Belgique, urtoul 
dans Je jardin ~ et d'autre li eux cu ltivé!'. L'e pèce n'a pa en ore été ignalée 
dans la Campine, tandi qu'el le c t rare dans le. Ardennes . Au Grand-Duché de 
Luxemboura elle e t 1rè commune, mai ell e ne se trouve jamais dan :- Je bois 
(V . FERRA "T, 1902, p. 51) . 
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124. - Arion intermedius Nonl\lA D, 1852. 
(Tabl. I ; carte 106.) 

? Arion /lavits (MÜLLER), DE MALZINE, F., 1867, p. 58. - COLBEA ) J.' 1868, p. 100. 
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Arion internwdius NORMAND, 1852, p . 6. - ADAM, W., 1935, p. 1. - ADAM, W. et 
LBLOUP, E., 1940, p. 4. 

Eu 1867, F. DE l\IALzrNE (p. 58) a ig nalé !'Arion flavus (i\i' 'LLER) de envi­
rons de .Mon . C'c t probablement <l'uprès ce lle référence que WESTERL ND (1871 , 
p. 19) a mentionné le Limax tenellus des environs de Mons ( oir p. 138). 

Or, la description originulc du Limax flavus MüLLEn, 1174, ne suffit pas à 
reconnaitre l'espèce; elle ~emble même être basée su r des espèces différentes de · 
gcn rc Limax cl Arion. 

Au i, . :\IoQ ·1 ·-TANUON (1 55, p. 16) a-L-il cité 'l'espèce de iw· LLEn parmi 
1 s in ce rtain e. ù11 o"ur' Arion, en y ajoutant comme yno nyme l' A rion inter­
medius No1n1 i\D, 1 52. D'après K. Tn. JlENKE (1857, p. 8), au contraire, le 
Li1na:l' jlnv11 · ~J ï LLEn erait un vrai Eulimax , parce que on boudlier est ouven 1 

:t ri ~ co n n l riq ucment, comme l'a signalé MüLLER . Selon MENKE, Lirnax tenellus 
r tLss · c l Li max cinctus :YlüLLEJl ne seraient que la varié lé vittata du Limax 

flavus JlüLLEn. Le Limax tenellus .M .. LLER et le Limax flavus NlLs ON, au con­
traire, con tit.ueraicnt une variété de l' A rion nielanocephalus FÉn AC. Selon 
H. CHLESCH (1942, p. 220), le Limax flavus MüLLER (ainsi que le Limax cinctus 
lüLLER et le Limax fuscus 'lüLLER) erait synon me de l 'Arion subfuscus 

DRAP ARNAUD. 
CocKERELL et CoLLINGE (1893, p. 213) ont déjà fait remarquer que « Müller's 

rion ha e al way been a sou rce of perplexit. n et que les Limax cinctus, 
L. flavtis et L. tenellus ne peuvent pa être identifiés. 

P ur avoir quelle est l 'espèce que F. DE MALZT E a voulu indiquer, il ne 
nou : r . 1 ·qu 'à xamincr la ·yuonymie qu'il donne de on Arion flavus (AüLLER): 

a) Fon131~ : cl HA LEY (pl. FFF, fig. 2) . Cette e p èce, signalée ous le nom 
A rion flavus, est bien l 'A rion inlennedius. 

b) FÉ.1.n; AC (Hist. Mol!. ·upp l. , p. 96 B, n ° 7). DE FÉnUSSAC et 
G. P. DE 11.\ YE (1820-1851) ignalenl : « Nou devons à M. Nilsson d'avoir déter­
miné le genre de cette espèce de MülŒer ».Or, . NrL :o (1822, p. 5, n° 5) a donné 
une de criplion du Limax flavus qui montre bien qu 'il 'agit d'un Arion qui, 
d'aprè II. nrnoTn (1886, p. 19), erait plutôt l' Arion subfuscus (= brunneus) . 
Selon C. PoLLONERA (1887, p. 15), P. HESSE (1926, p . 125) et L . GEfü1A1N (1930, 
p. 76) égalemen t, le Limax flavus rtLS ON 'approch e de l' Arion subfusciis. 
C. Bo :JJAHD-C nAJ:liTEnEA x (Mérn . oc. agr. Boulogne, 1, p. 157) . Probablement 
il 'agit de l' A rion intermedius . 

JI n'e t don pa po ible de décider si l'Arion flavtis cité par F. DE MALZINE 
est l' A rion intennedius (Nonl\lA 'D) ou bien l'Arion subfuscus (DRAPARN uu). 



î32 W. ADAM. 

Eu 1935, j'ai mentionné pour la premi'•re fois avec cc rlil11de la pré ence de 
l ' rion intennedius en Bel.,.iquc . Depuis lo r. l'e p' cc a élé Lrouvée un peu par­
LouL , mai jamais en grand n ombre . C'e l une des rares espèces qui e Lrouve c 11 
Campin . Là cl en cl aulrc talion , on la lrouYc .e p lu s o u cnl dan de boi. de 
onifèrc parmi le aiguilles de pin , en de o u:< de la mou c 0 11 s ur de ehampi­

o·non (je l'ai trouvée ur Anwnita niappa, Clilucybe injundibulijormis, Coprinus 
atramentarius, Lepiota lenticularis, Russula lepida et Biissula rubra) . Ceci cor­
re" pond aYe cc qu .T. 'vV. ÎAYLon (1906, p . 243) dil : « A ri n intennecDius its 
de crib cl a nalnrally purely fungivorou , ami in Gcrmany confined Lo Ll1 e 
mo on pine-covcred hcathy land » . 

Le fail que !'Arion intennedius n 'a jamaio~ él; ignal; en Belo-igue par le 
ancien auleur s'expl ique probablcmenl par la pclilc Laill de l'animal; peuL-êlre 
l'e pèce a-t-elle été confondue a ec de jeune d'aulr ~ e p'-ce tl ' rion. 

V. FE1u1.ANT (1902) 11'a pas c it é J'esp(·c du Grand-Du ·h; d • LuxcmlJOurg. 

FA.'lllLLE LLUACIDAE. 

MIL \X GRAY, 1855. 

125. - - Milax gagate ... (DRAPARNA n, 1 01). 
(Tabl. I ; carte 107.) 

Limax gagales DRAPARNAUD, 1801. p . 100· 1805, p. 122, pl. IX, fig. 1-2. - K!CI{X, J., 1830, 
p .. - CARLTER A., 1 31, p . 47. - VAN BE EDE , P.J. et TUERLL'>CKX, 18311, p. 170. -
DE lVIALZINE, F. 1867, p. 59. - COLBEAU, J., 1859, p. 7; 1865, p . 37; 186 , p. 99 . 
. WEYER J.. 1 68, p. CU. - PIRÉ L., 1 79, p. 23 . - ÜERAET , E., 1 82, p. 58. 
EBEN, W., 1 4, p. 82. . 

.llilax gagale (DRAPARNAUD) , VONCK E., 1933, p. 7. - LA:\rEERE , . , 193 , 1. 13. 
DAM W. 1944, p. 7. 

J. CoLBE.\C (1 65, p. 37) a fail rcmnrqu r q11c, mali.rr; I011I · l" lier h ., 
il u·a jamais pu dé ounir celle C!'pècc n B •lg-iquc, bi ·11 qu .T. l\1 c Kx (1 30), 
A. CAnLIEn (1 31) e t P.J. 'Ai\ BwmDEi\ (1 34) J'ai•11l :'ianalé. Or au ou i· d , 
exploration- cn lrcpri e par le Jlwé , r :'pè c a él; tro ll\ éc n plu si urs lo alil \ · 
située prin ipalem nt aux cnYirow cl' .\n Ycr, de Bruxcll cl de Liè<re, où lJ 
'it urfout clan .. le jarcli'n .. 1 le parcs. 

Jlila:r gagate ne mb]c Yin ni au Grand -Du ch · d 
:\.llemacrne. Ion L. GER\IAli\ (1930, p. 10 ) , il habite 
tle la France principalcrn nt l' long cl '5 cè le, océanique 
r lu . commun dan , le )lie.li » . 

Luxembo11rg. ni 11 
(( une o·rand parli 

L médit rran · nn ' .. , 

... a di lribution a ulo 111· de .. grande Yille pourrait o.n Lil u r une incli al ion 
qu il , ·acrit d'une e pè e imp rlée . Toulefoi . , à c rtain ndr iL nou .. l'av n . 
récoltée déjà p ndant plusieurs anllée -, même aprè l hiv r x trem m ni rigo11-
reu · de 1941-1942, ce qui prouYe q u'ell y e, L bien a limai· e. 
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126. - l)Iilax rusticus (M tLLET, 1843). 
(TabL I ; carte 108.) 

Limax ru 'lieu MILLET, 1R43, p. 1, pl. LXIII, fiO'. i. 
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Limax marginalus DRAPAR. AUD (non MÜLLER}, 1805, p. 124, pl. IX, fig. 7. - COLBEAU, J., 
1865, p. LXXXV; 1868, p. LXV; 1868. p. 100; 1873, p. 8G. - WEYERS, J., 1868, p. CIL -

VAN DE BHOECK, E., 1869, p. xcvr· 1870, p. 49. - p RVES, J., 1870, p. XLVIII. -

l LATEA , F., 1875, p. 98. - PIRÉ, L., 1879, p. 23. - ÜERAETS, E., 1882, p. 58. 
? ,frion marginalu (DRAPARNA o}, Kimx , J" 1837, p. 137. - COLBEAU, J" 1868, p. 100. 

Limnx marginatus var. ruslicus IlLLET, CoLBEA , J., 1 65, p . 84; 1868, p. 100. -
p HVES, J ., 1870, p. XLVIII. 

Amalia 11iarginala (DRAPARNAUD), LAMEERE, ., 1936, p. 32. 
Limax (A.malia) marginalus DRAPAR A D, LAMEERE , A. 1895, p. 265. 
Jllilax marginalu (DRAPAH A o ), VOI\CK, E., 1933, p. 88. - LAMEERE , A., 1938, p. 43 . 

.l. K1cKx (1 37 p. 137) a décril ou Je nom « Arion niarÇJinat11s K1cKx » l · 
Lima.t marginailis n PAnNA t:o (nec M .. LLEn) cl'aprè un animal récollé à Ton­
"'I' • · (Lirnh uro'), n aulomne 1 33. Ce1Le espèce se di tinO'ne, sellon J. K1cKx, de 
,\Jilax so werbyi FÉH A par l' « animal moin effilé. Tenlacule brunàtre . 
Cou de m~me couleur, marqué d 'une ligne noire. Cuiras e très légèrement échan­
crée ur le ùevant, cendrée, par emée de point noir plu grands que ce ux du 
re te du corp , portant en outre une bande noire de chaque cô té el renfermant 
une petile pincée de o-ravi er. Orifice de la caYilé pulmonaire itué Yer la partie 
antérieure de la cuiras e, aux deux 1i ers en iron de sa longueur. Do coloré 
comme elle, trè conYexc, garni d 'une lio-n e blanche jaunàtre, qui s'évanoui t 
plus ou moin avanl d 'arriYer au pore terminal. Celui-ci, moin vi ible que dan 
la plupart des autre , quoiqu édden 1, ex ude un mucus blanchâtre. Bord du 
pla11 Joc moteur cendrés le plan même rou sàtre au milieu et d'un blanc sale 
s11r J : 1 ~ ... La li O'n blan châtre du do lui donne un a pect caréné, quoiqu'il 
ne 1' · il .. ~ Il m nl pa » . Celle description de .T. l 1cKx (1837) ne laisse pa de 
cloute ur l ' id nlil ; c.l 011 ·p · im n a rnc le Hilax rnsticus [ = i\lilax marginatus 
(DR PAR .A o)). 

J. CoLBEA (1 65) el J. Pc1wE (1 70) onl io-nalé la variété rusticus MILLET, 
qui, d'apr'· A. JloQ · 1 ·-TAl\DO:\ (1 55 p. 21), ~ di tino-ue par l' « animal pet il, 
grLâ lre, uira s e rou ù1re a,·ec un , Land longitudinale noire de chaque càté; 
·arène blanchât.re ». 

elou J. CoLBEAU (1 6 , p. 100), Je « Limax sowerbyi » cité par F. DE iAL­
zr 'E (1867) . erait identique au Milax rnsticus. Or, F. DE ~I LZI ·E (1 67 p. 59) a 
menlionné le« Limax sowerbyi » d'aprè J. K1 KX (1 37) et d 'aprè. un c;pécimen 
lrouv; par lui à Forest . . L .\IE EHE (1936, p. 32) rapporle que « Amalia margi­
nata » vit au Parc Duden à For t. J n ai pa pu retrouver Milax rnsticus à cet 
enclroil, où 1Vlilax sowerbyi vit cependant. Je uppoc;e que c'e t cl après la réfé­
ren de F. DE ri1f LZ INE , se rapportanl au véritable Milax sowerbyi, qu' . LAMEERE 
a io·nalé « Anialia marginata » ( oir p. 134) . La référen ce de J. l 1cKx (1837) sem­
ble bien rep ré. en ler le véritable Milax sowerbyi (FÉR ssAc). 
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.Hild.c rusticu · e L a~sez commuH aux en viro ns de la i\lcu c cL de es af'flucnl ~ . 

· . FEnRANT (1902, p . 20) i:-i·nale l'e . pèce comme « a. ez rare au Grand­
Duché de Luxembourg, où elle vit dan: les fentes e L le cre ux de vie ux murs, 
~e caYc e L le oulel'l'ain s, d 'où elle n e o rL que la nuit . Elle aim les Le rrain . 
calca reu:x c l e rencontre a ez commun ém errl le lon o· de la Moselle » . En Bel­
g iq uc on lrotn-c III ilax rnstic iis mtou t en desso us de pie rre . 

127 . - lUilax sowerlJyi (DE F1~R ssAG, 1823). 
(Ta bl. I ; carte 109.) 

Limax owerbyi DE FÉRlj SSAC , A., i823, p. 96, pl. VIII , f ig. 5-G. - K 1rnx , J ., 1837, 
p . i37. - ? Dr. :MALZI1 E, F., 1867, p. 59 (pars?). 

'? ~Iilax carinalu (RIS o), VO NCK , E., 1933, p. 88. - LAMEEHE, \ ., 193 1 p. 43 . 
~filax sowerbyi (D E F ÉRl SSAC), \ DAM, Vil., i9'1'1, p. 7 . 

.T. Kr cKx (1 37) a r il é ce ll e esp èce d ' un j a rdi11 prl'S de i\i upo rt. (a ùL 1 36) . 
111 a décri le com me s uit (p. 137) : « P ort svelte . Cou 11 uir a u ·. i l>i n que 1 . L •11 -
lac ule , o·arni de qu a1 rc li g n e blan chàlres inlerrom p li c . uira cndr ; j a u­
nà tre, pointiN éc cl e brun, oh scurém en t t con ccn 1 riq ucm c n 1 Lriéc, reu ' d ' un 
large sillon qui an s ê tre marg in al , e n uil le contour e l circo n c ri1 à la foi la 
léo-ère élérn tio n q u'on r em arque ur a p arti e m édi o-po té rie ure éléva tion ou 
laq uelle e cach e une coquill e intern e p rc qu ' iclcntique a ec elle d u Limax 
variegatus DnAP ., fig urée p ar Brarcl (pl. IV, fi g . 3, 4, 11 et 12), don t elle n e 
diffèr e que parce qu 'elle es t plu s b ombée, e t d' un e fr a.o·ilité é to nnante . Orifice 
de l]a cavité p ulmon ai re situ é p os térieurem ent d an l' e p ace compr is entre le 
sillon e l le bor d de la c uira e . Do j aunàlre , m arqu é de Lach c o u plutôt de lig n e 
brun es a11 astomosée en un r ésea u à maille parallélooTam me ; t rè évidemment 
caren e, n ar -,n e j au ne blanchàlre dégén érant en crête er l'e trémité . L . 
fl an cs son t plu p âle . Li sière du p~an locom ote ur uniform ém ent olo r ·· n 

j a un e d s uccin le plan m êm e d 'un j aun e ale, ave un ban d lair a11 
milie u » . 

Selon .T. K1 cn :, on anim al ne diffé rait q ue p ar lu co u) ur c L de 
ila taille de la de crip ti on CL de la rig- u rc o ri g in al ' d D E F r~n . A 

F . D E MALZI 'E (1867) a cilé ce ll e csp i· e d aprè .f. Kr c Kx (1837) e t d 'après 
un animal tro uvé p ar lui à Fore l. Or, de rnièrement j 'ai re tro uvé Milax sowerby1. 
cl an : le P ar c Duden , à Fore t. 

Comm e F. D E :\lALZ INE cite le « Limax marginatus » ( = JHilax rus tic us) da n . 
la yn on ymic cl u « Limax sou erbyi », il m e embl e p rob able que l ' « Amalia rnar­
oinata )) . ig nalé par . L .'.llE EBE (1936, p. 32) clan s le Parc Duden oit, en c rrc t, 
le Milax sowe rbyi . 

Comme !Uilax sowerbyi DE F Én s;.;Ac e l un e « c p èce de. p a ~' de plain , 
ne 'écartan t pa beau coup du littoral de l'o fan Atllantique e t de la m er 'léditerra ­
n ée », qui e lro 11 ve cl an « le dép arl cm cnt litt or au x cl e la fan ch e t de l ' tlan­
tique ... », en Fran ce (L. GERM AI ', 1930, p. 111), il e 1 probaùlc que la r éférence 
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de .1. K1cKx (1837) ·oil exacte . Seulemeul. , depuis lors l'espèce n 'a jamai été 
sio·nal ;e dan: la lilléra lurc belge, de sor le que j e ne comprend pa comment 
E. Vo ' CK (1933, p . 88) ait pu indiquer Je Nlilax carinatu· (füs o) (= i1lilax sower­
byi) comm e n. sez omm un dan s ùe · li e ux inculte . 

Hé cmmcnt Milax sowerbyi a '> lé rficollé à Ba seveldc (Flandre orientale), 
à Limal cl u11x P.nvi rons de Bruxelles. 

LIMA X LI NÉ, 1758. 

128. - r~imax maximus L1 '' I~, 1758. 
(Tabl. I ; carte 110.) 

Limax 1/lflXilllu.· LI É, 175 p. G52. - COLBEA J. , 1859, p . 7 ; 1865, pp. 37, 48, 55, 84, 95, 
109; 1867, p. 31 · iR68, p. L ; J 53, p. 100; 1869, p. LX ; 1873, p . 86. - WEYERS, J ., 186 , 
p. CIL - VA ' DEN BROECl< , I!: ., 1870, pp. 22, 23 , 42. - PURVES, J., 1870 . p. XLVIII. -

LECO~!TE, T11. , j 71 , p. LXVI ' 1871, p. LXXI. - PIRÉ, L . , 1872, p. vm; 1879, p. 23. -
LLlN, G., 1 74., p. CLII. - PLATEAU, F. , 1875, p. 99. - COLBEAU, E., 1876, p. LXIV. -

l::RAET 1 E. , 1882, p. 32, fig . 1. ·- L AMEERE , A., 1895, p. 265. 
Li11wx ci11rreu · M .. LLER , Co RTOIS, R. , 1828, p . 146 . - Krcra , J ., 1830, p. 7. - CAR­

LIER, A .. 1831, p . 47. - VAN BE EDEN , P.J. et T UERLINCKX, 1834, p. 170. - COGEL , P . . 

1870, p. XLII. 

Limax antiquorum FÉRUSSAC, DE MALZii\'E , F ., 1867, p . 58. 
Limax cellarius D'A RGENVILLE, VONCK, E. , 1933, p. 87 . - LAMEERE, A. , 1938, p. 43 . 
Limax m aximus var . cellarius MOQUIN, COLBEAU, J. , 1868, p. L; 1868, p. 100 ; 1873, 

p. 86 . - VAN DEN BROECK, E., 1870, p. 42 ; 1873, p. CXV. 

Limax maximus var. Ferrussaci MOQUJN , COLBEAU, J ., 1868, p. L; 1868, p. 100. 
J,imax maxi111,us var. nw.culatu PICARD, VAN DE BROECI<, E., 1870, p . 23. 
Limax maximus var. serventinus MoQnN, VAN DEN BROECK, E ., 1870, p . 23. 

? Limax maximu var. niger 1IOQUI 1 V AN DEN BROECK, E .. 1870, p. 46 ; 1872, p. LI. 

U111a:r maximus var. vulgaris 10QUI VAN DE l BROECI<, E., 1871 , p. XVII; 1872, p. LXU; 

1 73, ] . CXV. - PIRÉ, L ., 1872, p. VIII . 

? Limax rnaxim-u var. nebulo --us D MO:\'T et MORTILLET, VAN DE:'-! BROECK, E. , 1871. 
p. XVUI. 

Limnx maximus var. cinereus LI TEil, .JAECKEL , S., 1943, p . 291. 

Lirnax niaxini us c~I a scz comm1111 da11 s un e rrrande parlic de la Belgique, 
uù il habite de préféren ce ùcs jardin - cl autres lieux culti vés . Dans la pfos g rande 
partie de Flandres cl ù' la Campine l'e pè c 11 'a pa · en core élé ignalée. 

C'c tune espèce d'un e colo ration Ir'- variable donl les varié té suivantes onl 
•té ignalées en Bel o· iqu e : 

var. cellarius IoQ IN-ÎA 'DON (1855, p . 28) : « Animall cendré; cuiras e 
laclie t ~e de noir ; dos avec de fa cie de la même co uleur, interrompues » . 

Yar . /<errussaci I\'IoQ 1 '-ÎANDo - (1855, p . 29) : « blanchàlre ; cuira é, avec 
des tache arrondie noires et quatre rangées de point de même couleur » . 

va r. nwculatus PrcAHD (voir MoQ IN-T 'DON, 1855, p. 29) : « Animal cen­
dré, c uira e e t dos avec de tache irrégulières noires » . 
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va r. serpentinus MoQ LN-TANDON (1 55, p. 28) : « nimal cendré, ·cuiras e 
lachelée de noir; clos avec des bandes de la même cou le ur, les deux mqyenne 
é troite à peine J'lexu e uses, les de ux interm édiaires pll us larges et en zigzag irré­
'"Ulier [e deux marginales interrompues» . 

A propo de la var. nige r .MoQl:lN-TANDON (1855, p. 2 ) , don l l 'animal e L 
louL ~L fait noir, E. VAN DEN BRoE K (1870, p. 46) fait remarque r qu'il croit à ·ou 
idcntil; aYec Limax niger DE MALZ INE . Dans ce cas, cette variété ùcvrait êLre 
lransférée au Lirnax cinereo-niger (p . 137) . 

rnr. v ulgaris l\IoQ 1N-TA 'DON (1855, p . 28) « Animal cendré, cuiras:c 
lache téc de noir ; do rayé de la même co t1lcur ». 

Enfin , E . VAN DEN BlwEcK (1871 , p. xvrn ) a cil; u11 e va riéLé qu'il rappa r ie ù 
la var . nebulows el qu'il décriL comm e ·uit: « Tci11lc o·é néralc d ' un bruri n oirà ­
lre uni forme, lrès i11lense, url ou l ur le clos; le cô lé . on L plu pàlc cl la L inl · 
brune y e t m élangée de peliles taches noire c l cendrée 11ft1 sém ·111 enlr m'·-
lée ' ; ur le do il ex iste qualre fascies noires unifo rmes, 0 11f n lunl avc la 
leinlc génér ale du co rps, à ca use de l'in lcn sité de celle-ci ; la c t1 ira · c po. ·èdc 11 11e 
coloration brune lrès fo11céc , sur laqu elle on di ·Lingue à peine de gro . e Laclt cs 
uoire a sez réo· ulièremenl espacée de so u du pied entièremenL blanc ». 

129. - Linux cinereo-n iger vVoLF, in STuR:\r, 1803 . 
(Tabl. I ; cn rte 111.) 

Lùnax cinereo-niger WOLF, in STURM, 1803, p . 7. - KICKX, J. , 1830, p. 7. - COLBEAU, J ., 
1868, p . 100. - WEYERS, J., 1868, p. Cil. - P RVES , J., 1870, p. XLVIII. - COLLI ', G., 
1873, p. XLVIII. - PIRÉ, L ., 1879, p. 23 . - RAEYMAEKERS, D. et DE LOË, A., 1884, 
p . XXXVII. - RAEYMAEIŒRS, D. , 1.887, p. LXVIII. - L AMEERE, A., 1895, p. 265; 1938, 
p. 43 . - VüNCK, E., 1933, p. 87. - VAN BENTHEM J UTTING, T., 1937, p. 219 . 

Limax maxirnus var. cinereo-niger WOLF, COLBEA , J. , 1859, p. 7; i 65, pp. 4 , 103 , 
109. - VAN DEN BROECK, E., 1872; p. LI ; 1872, p. LXIII. 

Limax cinereo-niger var . malacologorum CoLBEAU, J., 1 67 p. L.,XXm ; 1 6 , p. 100. 
Liniax niger DE MALZINE, F. , 1867, p . 59, pl. III , fig. 12-13. - OLBEA , J., 1868, p . 100. 

? Limax maximus var . niger MüQUI 'VAN DEN BROECK, E .. 1870, p . 46; 1872, p. LI. 

Le Linia.;; cinereo-niger es l beau co up plu rare que le Limax maxirnus; il 
habile de préféren ce les forê ls ·I n e o rL de sa cach clle que la nuil o u par un 
temps trè humide. Le jeune spécimen . ont leur sole pédieuse enlièrement 
blanche, mais chez l'adulte elle es t Lripartite, le milieu étant b[an c, les côt és 
noirs . Cerlain · au te urs (par exemple T. VAN BENTIT E1\T J TTJ c, 1933, p . 263) con­
sidèrent Limax cinereo-nige r comme une variété de Limax maximus. Cependant , 
les différen ces clan la taille, la coloration et le mode de Yic on l, ù mon a is, 
telilement n e ttes, qu ' une éparali on spécifique semble amplement .iu tifiée . .Tu ·­
qu'à présent le Limax cinereo-niger a été signalé dan · la forêt de · oign es (aux 
environs de Bruxelle ), aux en virnn s de Lo Ltvain , de \Vavre c l d 'An g rc et le lon g 
de la Meuse el de ses affluents, ainsi qu'à Buzen ol , dans la région jura ique. 
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.r . CoL BEA a décriL la variété rnalacologorum (1 67, p. LXXI 11 ) : « Ani'tnal 
J ' un brun noir foncé, un peu gri:àlre ur Œc cotés, près du pied, la partie 
méùi·anc du plan locomoteur grise dan s Loule on élcncluc cl le tentacules gri , 
mai Lcllemenl pointillés qu'ils parai sent pre qu'enlièremenl noirs . Celle 
va riété c di tingue surtout par sa carène caudale entièrement noire au lie u d 'être 
blanchâtre ». elon .J. W. TAYLOH (1903, p. 61), il 'ao·it de la variété maura 
llELn , 1836, caracl ~ri éc par l'animal complètement noir ou noirâtre. 

J. CoLDEAU (1867, p . Lxxm) fail remarquer que A. MoQUIN-TANDON (1 55) 
eon idère le L. cinereo-niger comme une variété de Limax maximus , « à tort an 
cloute, pui qu'il dit que le maximus porte ur la c uira. e deux ordre de tric 
eonccntriqu , tandis que les cinereo-nig er qu e nous avon · eu l 'occa ion d'obser­
' cr n 'en p o rte nt qu\111 e ul 1 parai . cnl ain i se rapprocher da antage du 
L. alpilws F1~n. L cinereo-niger c di Lingue encore d11 maximus par d 'autre 
caractère , tel. que c tuber ule. de la queue, plus gro et plus all ongé , e 
s trie ù ~a uira plu · apparente , e tc ., et me paraît devoir être maintenu 
·mm 'p'. . di tin l ».Je <loi faire rema rqu er que chez Limax maximus je 
n 'ai jamai vu non plll ce «deux ordres de tri es concentriques» qu' . MoQ 1N­
T 'no (1 55, pl. I , fig. 1) a n e tlement représentés. 

F. DE MALzc ' E (1867, p. 59, pl. III, fig. 12-13) a dé ril comme Limax niger 
u 11 animal « d'un n oir de p oix, le de us du co rp caréné cl co uve rt de ligne qui 
par leur cntrccroi emcnt, forment de Io ange irrég ulier ; le manteau e t cou­
' crt <l'a péri té qui Œe fait paraître chagriné; le milieu du pied e t blanc. Long. 
12 cent. , laro-. 17 mill. La limacelle est mince et petite po ur la grandeur de l'ani­
mal ». Cet te e~pèce qui a été trouvée à Xamu r, « le Ion o· de la roule de LièO'e, 
parmi 1 roch ers boisé n, es t ans aucun doute identique à la variété malacolo­
U rurn CoLBEA . 

Pr bahl m nt la va r. niger :\loQUJN du Limax maximus ignaléc par 
E. VA DE Bn ECK (1 70) r. t- Ile égalem ent identique au Limax cinereo-niger. 

130. - Limax ntcr HAzo 'rowsKY, 1789. 

l imax aler RAZOUMO\\" KY , i789 , p. 2GG (non LI 'É). - Vo 'Cl{, E., i933 , p. 87. -
L J\i\ IEERE , ., i938 , p. 43. 

D 'uprè me, co11nai san cc E. VoxcK (1933) : L le ·c ul auteur qui ait ignal~ 

l'c ttc c p ècc dan «Le l\[ollu.ques de Belgique». La co urte description: 
« Anima l lrè ruo·ucux, unicolore , noir , bleu ou O'l'i lrè fo ncé. Pied blanc jau­
ll èllr · uni olore. LonO'. à 10 cm. », me emblc être un cx lrail de la descrip­
li o n donnée par L. GEmc n.'i· (1930, p. 95). Bien qu 'E . Vo ex ignale l'espèc 
comme as cz c01nrn un c dan le. réo·ion accidentées, n ous ne l'avon jamai 
récoll ' c u 11 our cl nombreu s ~ xploralion en lrcpri par le lu ée. Au i 
me scmble-L-il qu'E. o CK ait · io·nalé le Limax ater R.'zo ·11row KY d 'aprè la 
«Faune de France» (L. GEnMAT ' , 1930). Il cs l pourtant po ible qu' il 'agi e d'un 
j eune Limax cinereo-niger dont le pied esl encore uniformément bllanc. 
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131. - Limax flarn L1. -:\É 175 . 
Tabl. I ; carte 112.) 

Limax /la1•u LlxxÉ, 1158, p. 652. - LA~IEERE. A .. 1 95. p. 265: 1938, p. 43, pl. \ . fig. 14. -
YOXCK, E. , 1933, p. 87. 

Lfowx i:ariegatu DRAPARXArD, 1 1, p. 103. - KICK.X. J ., i830, p. 6. - C.rnLIER, A .. 183J. 
p. 4î. - COLBEAt.;, J., 1859. p. 7: 1 -, pp. 47, '109: 1 'p. 100. - DE ~L.\LZL'Œ, F .. 
1 67. p. - . - \\ EYER , J ., 1 , p. Cii. - Y . .\. ... DEX BROECK, E. , 1 10. p. 38. -
LECŒITE TH. 1871 p. LX\'J. - COLBEAt;, E. 1 16. p. LXIV. - PIRÉ, L. , 1879, p. 23, 
pl. Il. fig. L - GERAIT , E., 1 2. p. 33. 

Limax rariegalu · Yar. /lal'c cen · ~fOQ ·1x, COLBE.\L J .. i -9, p. 7: 1865. p. ' ; 1 , p. 100. 
- DE ~IALZ1XE. F .. 1 7, p. - . 

Limax t:ariegallr Yar. maculatu :\[OQUL..,, COLBEAL·. J., 1 -9, p. ï: 1~ p. '- : i , p. 100. 

J. K1c:B (1 30) a :-i•rnal ~ le Li max flavu de la prO\ i11cc <le Brabant. 
\. Crnurn (1 31) de c lied Lii•gc. tandi que F. DE )J \LZI E 1 6ï le cite pour 
toute la B lg-iquc. cpendanl. de'- Io alité-- pr~CÎ'C' manquent pre~quc complïe­
mcnt dan:' la littérature. tandi-. qu • dan .... le' collection" du \hi-.ée il n·y a que 
de~. pécimcn'- prO\ cnant de'- Il\ irnn .... d' Bru~ ·Iles cl de LOU\ ain. Commer -.pèce 
dt principalement dans <le' 'a'·~. on n'a que rarement l'occa ion de la lroll\er 
au cour:, de;; exploration' . 

.T. CoLBE' a ignalé deux 'ariété .... : 

rnr. flave cen )foQn.·-T.\:\DO:\ (1 55, p. 25 : 11 Animal jaumilre. a\ec de' 
lache~ peu di.stin te~ » . 

Yar. maculalu )loQl7l:\-T\ _ oo. (1 55. p. 25 : 11 brun. :nec des taches 
noire~ ». 

Il c t à remarquer que Y. FERR \:\T (1902 ne cite pa:::. lc Lima.x flavu dan.: le 
Grand-Duché de Luxembourcr et qu' re .... pèce n·a jamaL ~té mentionnée non plu.:­
dans la pro' ince de Luxembourcr. 

132. Lim:n: trnellu :\°1Lss ~. 1 22. 
Tabl. I: rarte 113.) 

·? Linw:r lenelfu :\ltLLER. 

Liuwx lenellzc :\JL ox. 1 2?. p. 10. - ? \\'E TERLLiD. C .. \ .. 1 îL p. 19. - .\DA.\I. \\'., 

1933. p. 4: 1941, pp. 1, 2. 

La première référence concernant la pré,ence clu Lima.r tenellu en Belgique 
e l celle de C . . .\. \\'EsTERLT.::\D (1 -i. p. 19 . qui ra signail~' it )Ion'. Il est pro­
bable que \YESTERLL:\D ha~ e ~ a référ nec ~ Ur re~pèce que F. DE )hLZL ' E 1...,6-
a citée comme .\rion flavus )li'LLER des enYir ns de \1 Il'. r. comm j rai 
·xpo,é pag 131 ' à propo de r l rion infennediu , il si imp ''ible de préciser 
quel e l Llrion mentionné par F. DE )l..\Lzli ·E. 
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Ju qu'à pré ent, Limax tenellus n 'a été trouvé avec certitude qu'aux envi­
rons de Bruxell et à Hockay (Haute Fao-ne) . C'e L surtout en au tomne qu 'on 
Lrouve l' p' cc dan le boi , sur des tronc d 'arbre et ·ur de champignon . 
Dan la forêt d ... oio-ne je l'ai ob ervé ur le champignon uivant : Amanita 
mappa, Boletus edulis, Clitocybe infundibuliformis, Collybia butyracea, Lac­
caria laccata, _\focidula radicata, ematoloma sublateritium, Pholiota mutabilis, 
Russula heterophylla, Russula nigricans, H.ussula ochroleuca et Russula rubra. 

ux l ay. -Bas (T. VA ' BENTHEM .J ·Tnl\G, 1933, p. 265), au Grand-Duché d 
Luxembouro· (V . FERJIA -T, 1902, p. 31) et en France (L. GEmrAtN, 1930, p. 100) 
Limax tenellus . ernble être également p u commun. 

LERM IA HEY 'EMA , 1862. 

133. - f,ehmnnnin mnrginntn ( 1 .. LLER, 1774). 
(T abl. J; carte 114.) 

TAmax margi11alu MüLLER, 1174, p. 10. 
Lehmmmia rnarginala (M"uER), VONCK, E.. 1933, p. 87. - LAMEERF., A., 1938, p. 43. 
Limax arboruni Bo CJJARD-CIIANTERBA X, 1828, p . 28. - COLBEAU, J., 1859, p. 7; 1865, 

pp. 47, 103; 1 67, p. 31; 1867, p. LXXII; 1868, p. 99; 1869, pp . LX, LXI. - DE fALZINE, F .. 
1867, p. 59. - STAES, C., 1868, p . XXV. - WEYERS, J., 1868, p-. CIL - VA1 DEN 

BROECK, E., 1869, p. XCVI; 1870, pp. 15, 49, 51; 1871, p. XVI; 1872, p. LI; 1872, p. LXII; 

1873, p. LX'xxvm. - p RVES, J .. 1870, p. XLVID. - LECOMTE, TH., 1870, p. LVI. ·­

COLLIN, G. , 1873, p. XLVIll. - PmÉ, L., 1879, p. 23 . - GERAETS, E., 1882, p. 58. -
E1rni' W., 1 84, p. 82. - RAEYMAEKERS, D., 1887, p . LXVIII. ·- LAMEERE, A., 1895, 
p. 265 . - VAN BE THEM J TTING, T., 1937, p . 219. 

Lim.ax arborum var. ro eus VA ' DEN BROECK , E., 1870, p. 49. 
Lim.ax arborum var. coloralus VAN DE BROECK, E., 1870, p. 53. 
Limax rtrboruni var. ubrufu LECOMTE , TH., 1871 , p. LXVI. 

' ll 1 \ e, qui habile pr que ex [u ivemenl le boi, où, par temp· 
lt11mid , n la v il ramper ur le arbres, ne e trouve qu'en Moyenne et eu 
Jln11l e-B lgiq1 1c. nn: 1 pr in ce de Flandre , d ' nvers et de Limbourg elle 
n'a jamni é t • ignnlé<'. u Gr:rnd- 11 hé de L11xembourg (V. FERRA T, 1902, 
p. 29) , Lehmannia maryinata . t Ir c mmune dan les boi . 

Toul l<' r 'fér n d « Lirnax marginatns J" LLER n n Belgique e rap-
portent probablement au Milax rusticus MILLET ( = Limax marginatus DRAPAR­
NA D), tan di que le véritable « Limax margÎlnatus M .. LLEn » ( = Lehmannia 
niarginata) a é té cité ou -le nom Limax arborum Bo IIARD. 

Le variété suivante ont él' menlionnée en Be1aique : 

var. roseu VA , DE 1 BRoECK (1 70, p. 49) : « La oloration aén 'rale e t d 'un 
ro e hair, pa an t a11 brun rouo-eùtrc 11r le dos et plu pùle ur le côté ; anté­
rieurement <'l le lono- du bouclier, l a peau est teintée d'un blanc rosé trè 
pâle n, e t . (suiv nt de dé tail '). u Le hnnde noire lat 'raie ont irréaulièrement 

cl 'coupé en zi azag n. 



f40 W. ADAM. 

va r . co lol'atus VA ' nE ' BROECK (1870, p. 53) : « ne présente que faibl e m enl 
son a pe t gélatin eux pre que lran lucide e t n 'a pa a coloration g lauque 
bleuàtre. La ligne médiane blan chütrc n e diffè re pa de cell e d11 ty pe, inon 
qu'elle est plus accen tu ée, mni s elle e 1 bordée de c haque côté de deux bandes 
brune , d 'un e coloration 1 rè fo ncée, q uei]q 11 e foi pre qu e n oire ; le band e cl c 
la cu iras e son l éo·alem en l n oir à 1 re , ce qui le fait co n 1 ra te r for lem en L avec le 
peli les lign es blan châtres qui le borclen L de chaque càt é; en 1 re ce bande n oire · 
exi 1e une zone médiane d'une colo ra tion noirùtre trè accentuée . ur le cô té 
du orp e 1rouYenl de ux fa cie upplém ntaire d 'un brun foncé, m ' lang'e 
de taches plus pùle e t éparée de premi è re p ar un e zon e blan c hâtre . La di r o­
jtion de ce bande , leur inlen sit é ain i que le ur fo rme irréguli're rappell nl 
r a ~pec l général d~ la ar. serpent inus du Limax maximus L. » . 

var. subnzfus LE CO?>lTE (1871 , p. LXY1 ) : « d ' un jaune ron âtre un pe u Y r-
dàlre; des us de la queu e e t un e ban le cl chaq11 ôt ' du manteau d'un oTi 
noiràtre; ten lacu le n oir » . 

P. ErrR:\CAl'iN (1933, p . 116) a c it é en o ulre L ehmannia fulva m.1AN O omme 
hab itant la Be:lgique . .Te uppose que l' aut eur n mal compri x l • d 
J. vV. T YLOR (1903, p. 74) qui men1ionne l 'e, p èce (( a t LllX mbo11rg , in th 
deparlment of the eine ». A ma onnai ~ ancc, Lehmannia fulva n 'a j arna i é lé 
récolté en Belg ique . 

AGRIOLIMAX MORCH, i865. 

134. - Agriolimax reticulatu C\i .. LLER, 1774). 
(Tabl. I : carte 115.) 

Limax reticulraus MÜLLER, i774 , p. iû. - VAN BE THEM J UTTING, T.,, ,1937, p. 219. 
? Limax agrestis Ll~NÉ, i758 p. 652 . - KICKX J., i830, p. 5. - CARLIER. ., 1 3i, 

p. 47. - VA.~ BE:-."EDEN P. J . et TUERLIXCKX, i834, p. i70. - COLBEA J. , i 59, p. 7 ; 
i 65, pp. 37, 47, 65. 84, 96, i08; i867, p. LXXII ; i 67, pp . 30, 3i ; i 6 , p. L; 1 , p. 
i869, pp. LX, LXI' i872, p. XCVI; i873 , p. 86 . - DE MALZ E, F ., i 67, 'P· 5 . -
STAES , C . , 1868, p. XXV. - WEYERS, J . . i 68, p. CII. - VA DE BROECI<, E., i 69, 
pp. XCIV, XCVI ; i870, pp. 21, 22 24, 30 42, 45 4 , 53 · 1 7i, pp . X , XVII; i87i , p. XXI: 
i872, pp. L, LI ; i 72, p. LXII ; i 73 . p. LXXXVIII" i 73, p. cxv; i 74, pp . CLXfV, CLXV 
CLXVII. - PURVE , J. , i870, p. XLVIII. - LECOMTE, TH., i87i , p . LXVI' i87i , p. LXXI. -
COLLIN, G. , i 74, p. CLII . - PLATEAl:, F. , i 75, p. 98. - RUTOT À., i 76, p . LXXIII. -
PIRÉ, L . . i879, p . 23 . - ROFFIAEN H. , i i, p. 25. - GERAET E., i 2, p . 32. 
RAEYMAEKER , D. et DE LOË, . , i884, p. XXXVII. - EBE , W., i 84 p. 2. 
- LAMEERE , A., i 95, p. 265 . 

? .4-griolimax agre li (LIN~), V01\CK, E., i933, p . 87 . - LA:\ŒERE , A. i93 , p. 43. 
? Limax agre li \" al' . albidus MOQUIN, COLBEAU, J., i859, p. 7 · i865, pp. 47, 96; i 68, p. L; 

i868 , p. 99. - VAN DEN BROECK, E., i870 , p. 2i; i87i , p. XVII ; i873 p. LXXXVIII. 
? Lirnax agre lis rnr. nigrescens COLBEAU , J. , i859, p. 7· i 65. p. 47· .1 , p. 99 . 

RAEY:\IAEKER , D. et DE LOB, . , i884 , p. XXXVII. 
? Lùiwx agre li var. relicillatu MÜLLER, VAN DEN BROECJ(, E., i870, pp. 2i, 45 . 
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? Limax agrestis var. lilacinus MOQ IN, V AN DEN BROECK, E., i 870 , pp. 21, 45. 
? Limax agrestis var. obscuru MOQUIN, VAN DEN BROECii, E. , 187i , p. XVII. 

JJcrocera agrc Le (MÜLLER ), JAECKEL , S., i943, pp. 290 , 296, 301. 

U -t 

Bien qu e Ioules le ancienn es .références portent le n om « Lirnax agrestis », 

j e croi pouvoir le con idérer comme e rappo rt ant à l' A griolimax reticulatus. 
En effet , tous le animaux que j 'ai examiné de différente régi n s de la Bel­
g ique onl de:; Agr iolimax reticulatus , d'aprb 1e caractère anatomique igna-
1' par . L THER (1915). 

L' griolimax reticulatus e t trè commun dan Loute la Bel ()'iquc, 11rl ut 
dan le lerrain cultivé (j ardin , champ , le.). 

Le Yariété sui van le ont élé décrite en Belg ique : 

var. nigrescen CoLBEA · (1 59 p. 7) : « prc qu enlièrern nl noir » . 

va r . albiclus MoQ 1N-T ·o N (1 55 p. 22) : « nim al blan c ()'ri âlr an 
la h . Qu lqu foi deux 1 andc latérale O'fi e à peine vi . iblle ur la cuira . e » . 

ar. lilacinu M IN-T N DOJ\' (1 55 p. 22) : « Animal lilas, rouaeâtre ou lie 
t1 vin lair , an lach » . 

ar. obscuru. JloQum--TA1rno.· (1 55, p. 22) : u . nimal rou âtre avec de 
la he brunes ». 

var. reticulatus JlüLLER, d aprè . . JloQ Tl\'-TAl\DO:\" (1 55, p. 22) : u Animal 
roux ou gri rou ~ àtre, aYec de tache irrégulière noirâtre » . 

135. - A&riolimax laevi _ füLLER, 1774) . 
(Tabl. I: cai·te 116.) 

Limax laevi M ÜLLER, i774 p. 1. - LAMEERE, À. , 1895, p. 265 . 
. 4griolimax laevi - (M-·LLER) , VONCK E. i933 p. 87. - ADA .. \I \V., i935, p . 4. -

LAMEERE, ., 1938, p. 44.. 
Aquilimax lae1 i ( l ÜLLER). DAMA ' H., i939, p. i57. 
Limax brunneus DR APARNA o, 1 Oi , p. i04. - COLBEA , J ., 1 68, p. iOO. 
Liuwx bruneu. DRAPARNA ï), E :MALZL'Œ. F., 1 '"' p. 59. 
Limax 7wrvulu 10R\IAND :l 52, p. . - M DE~ BROECK, E., 1 0, p . 54; 1 71 , pp. XX , 

XXI · 1 71, p. LI ; i 72 . p. L ; :l 72, p. LXID ; 1 74, pp. CLXV, CLX\11. - PmÉ, L., 1872, 
p. vm· i 79, p. 23. - COLBEA G, J., i 72, p. XCVI. - COLLL~ G., i 3, p. XI\. -

PLATEA ' F. , i 75, p . 101. - GERAET ' E., 1 2, p. 32. 
Derocera la ve (M .. LLER) J AECKEL . i943, pp. 200, 291 , 296, 30i. 

L'A g r iolimax laevi e l b au coup moin_ commun que r gri limax reticu­
latu. , m ai a dL 1rib111 ion ·étend quand mème ur toute la Belo-ique. G 'n 'ralc­
m nl 'e lune e pè> l rè_ hyarophi] . Au cour de me explorati w j'ai pu c n -
lal r qu le p c1m 1 trouyé- dan _ de- endrnil marécaaeux d ne trè 

humid , orit beau oup plu_ fonc'_ que Je- animaux YÏYant dan de localit' ­
moin humi le. . ' l un de - rare_ e_pèce de m-01lu que qui habite la réofon 
ampinienn . 
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FAMILLE ABIOPHANTJDAE. 

E CON L s REI HARDT, 1883. 

136. - Euconoln. fulvns (Mf1uEn, 1774). 
(Tabl. I; carte 117.) 

Helix fulva IüLLER, 1774, p. 56. - KICKX, J., 1 30, p. 31. - COLBEAU, J., 1867, p. XIX. -

DE MALZINE, F., 1867, p. 73. 
Zoniles fulrn (M

0 0

LLER), COLBEAU , J .. 1859, p. 7; 1865, pp. 48, 76, 97, 104; 1867, p. 32; 
1 68, p. r.1 ; 1868, p. 95. - WEYER ' J. 1 68 , p. cm. - VA DEN BROECK, E., 1870, 
pp. 23, 43, 55; 1871, p. XL; :1 72, p. r~xm. - LECOMTE, TH., 1870, p. XIV ; 1870, p. LV. -

PURVE · J. , 1870, p. XLVIII. - PIRÉ, L., 1 72, p. VIII; 1879, p. 23. - GERAETS, E., 
1 2, p. 58. - FRÉDÉRJCQ L. el DUPUI , P., 1923, p. 435. 

Zonile (Euconulu ) fulvu (MÜLLER}, LrnEERE, A., 1895, p. 263. 
Hyalina fulva (MÜLLER) . FRÉDÉRICQ, L. et DUP I ' P., 1923, p. 433. 
Euconulu ful1•u. (MÜLLER). V0:'\01{ , E., 1933, p. 90. - ADAI\I, W., 1935, p. 4. - VA!'</ BEX­

THE:\1 .] TIING, T., 1937, p. 219. - H BERT, B., 1937, p. 227. - LAMEERE, A., 1938 
p. 42. 

L'Euconlllu fulvus YÎL rrénéral mcnl parmi le herbe ou 1 f uill ~ morte~ 

dan ~ de boi , de hamp , de slal i n:' marécaacu~e l . eau e de a peti­
te -e l'e pèce a pu 'chapper . oun~nl à l'atlcntion. Elle a été irrnalée ou récoltée 
dan toute le province de la B lgiqu même daw la région campinienne, 
mai..: jamai en grand nomhr et dans de tation , ouYen t éloignée l'une de 
l'a 11 lre. 

Aux Pay. -Ba cr. YAN BE~TnE'l .T "TTl'\G, 1933, p. 292) on a cilé la variété 
praticola RE1'.'\n.\RDT (=alderi GR\Y), plu hrnnàtre. He de tour plus arrondi . 
.._ elon L. GERM l:\' (1930, p. 141), c ll nriété habile exclu in-ment l e~ lieu.-x 
trè- humide de !;Orle que la coloralion plu foncée de la coquille e t probable­
ment en rapporl aYc l'humidité, fait bi n connu (mir P. PEL E~EER, 1920, 
p. 53 ) . 

F )llLLE FB{;TI ICOLIDAE. 

FR TICICOLA HELD , :1837. 

137. - Fruticicola fruticum Oif' LLER, 1774). 
(Tabl. J; carte 11 .) 

Helix fruticum MÜLLER, 1774, p. 71. - KICKX, J. 1 30, p. 30. - CARLIER A . . 1831, 
p. 47. - HÉCART, G., 1833, p. i38. - COLBEAU. J. , 1859, p. . 1865, pp. 50 76, 87, 97, 
111; 1867, p. 35; 1868, p. LXV: 1 , p. 9 . - DE MALZINE, F., 1 67, p. 66. -
WEYER 'J ., 1868, p. CIV. - VAN DE~ BROECK. E., 1870, p. 43. - ROFFIAEX, F., 1873, 
p. CXXI ; 1877, p. LXXVTII: 1 , p. LXXXVII. - PLATEAU, F., 1 75, pp. 99 101, 10'>. -
PIRÉ, L., 1879, p. 24. - ROFFIAEN, H., 1 1, pp. 22 23. - GERAET , E.. 18 2, p. 59. -
EBEN, W., 1884, p. 75. - MAS ART, J., i910 , p. 57. - BARZIN J . . i9ii, p. 1 . fia. 7i. -
FRÉDÉRICQ, L. et D PUIS, P., 1923, p. 435. - VONCK, E. , 1933, p. 91. - LAMEERE , A . . 
1938, p. 42. 
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Helix (Helicella) frulicum MÜLLER, LAMEERE, A., 1895, p. 261. 

Frulicicola frul icum (MÜLLER), ADAM, W. et LELOUP, E., 1934, p. 35. 
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Eulota frulicum (MÜLLER), VAN BE THEM J TTING, rr ., 1937, p. 219. - HUBERT, B., 1937, 
p . 228 . 

Helix frulicum var. rufula MoQ IN, COLBEAU, J., 1859, p. 8; 1865, pp. 87, i11.; 1868, 
p . 98. - DE MALZINE, F., 1867, p. 66. 

Helix fruticum var. fuscosa MOQUIN, COLBEAU, J., 1865, p. 87; 1868, p. 98. 

Helix frulicum var. rubella MOQUTN, COLBEAU, J., 1865, p. i11; 1868, p. 98. 

Helix frulicum var . fasciala DE MALZINE, F. , 1867, p. 66 (nomen nudum). 

? Helix frul icum var. fasciala MOQUIN, COLBEA , J., 1868, p. 98. 

Helix frulicum var. rosea DE MALZL'IE, F. , 1867, p. 66 (nomen nudum). 

? H elix f rulicum var. sinislrorsa COLBEA , J. , 1869, p. LXI. 

A l'exccplion d quelque Œo alité ituée dan la provinc de Brabant et 
aux <'11\ il' 11 cl }I 11 , Fruti icola fruti.cum habi1e exclusivement la Raul -
Bcl()'iqu cl par li ulit•r •mcnl le vallée de la Meu e el de l'Ourthe. 

ARLIEn (1 31) a déjà ignalé les deux variélés principales, cellle dont la 
coq11i ll ·1 d ' un bnrn-Yiolet et l'autre dont la coquille e t jaunâtre; chez le 
d 'UX rnri élé le manteau , tacheté de noir, e t visible à traver la coquille. 

Le variété uivanlcs onl été . io·na:(éc en Belgique : 

var. rufula MoQ 1N-TANDON (1855, p. 196) : « Coqui lle rou àlrc, cornée on 
cou leur de hair, an laches ni bande ». 

var. fuscosa MoQ TN-TANDON (1855, p. 197) u Coquille brune ou brun­
rouge lrè oh cur, an taches ni bande ». 

var . . jasciafa MoQulN-TA ·noN (1855, p. 197) « Coquille cornée ou blanchà-
1 r , av une bande brune ou violacée ». J. CoLBEA (186 , p. 98) a fait remar­
q u 1· q11' « il paraît que c'e l d'aprè de indication erronée que cette variété 
a 'Lé p ri a11 calai u par De fa)zine ». En cffel, ni dans le collection du 
i\Iu éc, ni au cour d e pl ralion je n'ai jamai remarqué cette variété. 

Quant à la variété sinistrorsa, i()'nal'e par J. CoLBEA (1 69, p. Lxr ) comme 
provenant de Ha tièrc, j 'ai lrou é dan . l'an cienne collection « CoLBEA » un 
exemplaire ne lre de Cepaea nemoralis , provenant de Hastière et portant l'indi­
cation : « Heli.-x jmti-ewn ». Il 'ao·it donc probablement d' une erreur d'étique­
tage. 

ux Pay -Ba (T. VAN BENTHE?lr JUTTrNG, 1933, p. 310) , 1 Fruticicola 
jruticum habite exclu ivemenl lia vallée de la Meuse, dan le ud du Limbourg 
hollandai . 

10 
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FA ULLE RELJCJDAE. 

HE:CICELLA FÉRUSSAC, 1821. 

138. - Helicella unifasciata (PomET, 1801). 
(Pl. III, fig. 15; tabl. I; carte 119.) 

Helix unifasciata POIRET, :1801, p . 81. - COLBEAU, J . , 1859, p . 8; 1865, pp. 39 (?) , 51 (?), 
67, 87, i04, 1i2; 1868, p. LII; 1868, p. LXVI; 1868, p. 99; 1872, p. XCVII; 1873, p. 87. -
WEYERS, J., 1868, p. CIV. - VAN DEN BROECK, E., 1869, p. 81; 1872, p. LXIII. -

STAES, C., 1869, p. XX."XVI. - PIRÉ, L., 1872, p. VIII; 1879, p. 24. - ROFFIAEN, F., 

1873, p. XCV . - COLLIN, G., 1874, pp. CLTII, CLVI. - PLATEAU, F., 1875, pp. 98, i02. -
COLBEA , E., 1876, p. LXV. - ÛERAETS, E., 1882, p. 59. - FHÉDÉRICQ, L . et DUPUIS, P., 
1923, p. 435. 

Helicella (Candidula) unifasciata (POIRET), ADAM, W., 1943, p. 2, fig. 2 c. 
Helix candidula (STUDER), VAN BENEDEN, P. J. et 'l'UERLINCI<X, 1834, p. 170. - DE MAL­

ZINE, F . , 1867, p. 72; 1868, p. LVII. - EBEN, W., 1884, p. 75. - LAMEEHE, A., 1894, 
p. 18. - BARZJN, J., i!Hi, p. 18, fig. 71. - LOPPENS, !K., 1932, p. ill9. - VONCJ<, E., 

1933, p. 92. 
Heli:r (Helicella) candidula (STUDER), LAMEERE, A., 1895, p. 261. 
Helicella candidula (STUDER), HUBERT, B., 1937, p. 228. - HENRARD, .J. 'l'H., 1937, p. 31. 

'! Helix thymorum ALTEN, IK.IcKx, J ., 1830, p . 20. 
Helix unifasciœta var. alba MoQUIN, COLBEAU, J . , 1865, pp . 67, i04, 112; 1868, p. 99; 1872, 

p. xcvrr; 1873, p . 88 . - VAN DEN BROECK, E . , 1870, p. 48; 1873, p. XCJ. 

Helix uni/a ciata var. albocinctella COLBEAU, J., 1865, pp. 33, 87, 112; 1868, p. 99, pl. II , 
fig. 5. - ROFFIAEN, F., 1873, p. XCV. 

Helix unifasciata var. nUL_ior COLBEAU, J., 1865, pp. 33, 112; 1868, p. 99. 
Helix unifasciata var. radiata COLBEAU, J., 1865, p . 112; 1868, p. 99. 
Helix unifasciata var. hypergramma COLBEAU, J . , 1865, pp. 33, 112; 1868, p. 99. 
Helix unifasciata var. namurcensis COLBEAU, J. , 1865, pp. 33, 112; 1868, p. 99. 
Helix unifasciata var. interrupta MoQ IN, COLBEAU, J., 1873, p. 88. 
Helix unifasciata var. ty7Jica VAN DEN BROECK, E., 1870, pp. 37, 48; 1873, p. XCI. 

Helicella candidula var. gratiosa ST DER, HENRARD, J. TH. , 1937, p. 31. 
Candidula uni/a ciata (POIRET), JAECI<EL, S . , 1943, p. 294. 

Comme le mon tre la carte de di tr~buti n l'll elice lla 111iijas c i~ta ,n'es t 
répandu qu e dan certaines région s d11 pa, : l s dune. du lillornl, le environs 
de Mons, les vallée de ~a rvicu se c l de $C afflt 1en ts e t la régfon jurassique . La 
référence « l\Ialine n de P . .T. VA ' B E ' EDEN et T EnLJi'iCKX (1834) est douteu e, 
de même que« Rouge-Cloîtr n (d 'après la collection «VAN DEN BROECK n), dont 
le Musée po ède deux pécimen , mai où re pèce n'a j amais été re lrouvée au 
cours de nombreu es explorations. 

L'Helicella unifasciata e t as ez variable, tant par la forme que par ila colo­
ration de sa coquille. Le variété uivante ont é té ignalée : 

var. alba l\IoQ IN-ÎANDON (1855, p. 234) : « Coq 11ille enlièrement blanche n . 

ar. mdiata MoQmN-ÎAKDON (1855, p . 234) : « Coquill e ù bande supérieure 
repré entée par des taches rayonnantes n . Le matériel du i\'fu ée, provenant de 
Rochefort et de Namur, es l éga1temen t rayonné en dessous (pl. III , fig. 15 e). 
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var . inturupta MoQ 1 -TA no ' (1855, p. 234) : « Coquille à bande supé­
rieure interrompue, réduite à des points » (pl. III, fig . 15 c) . 

Dans l'ancienne collection « CoLBEAU » se trouvent également deux exem­
plaires de la var. hypogrmnma foQ ·rn-TAl'iDO ' (1855, p . 234) : « Coquille 
blanche en dessu , avec plusieurs lignes rou sâtres en dessou n, provenant de 
Couvin. 

var . alboci.nctella CoLBEA (1865, p. 33) : « Coquille à bandes exagérément 
développées, réunies en deux fai ceaux lai ssant entr'eux une ligne blanche ur 
le milieu du tour (pl. Ill, fig . 15 g) . .T'ai cru d'abord que cette variété est iden­
tique à la variété thymorurn ALTE ' (1812, pl. , fig . 9) . Or cette dernière variété, 
d'après la figure originale, e rapproche plutôt de la var . radiata MoQ 1 ' · Comme 
on trouve cependant de formes inl rmécliaire , il semble que lla var. albocinctella 
e t un H. thym.arum(= radiata) dont le 1aches radiaires, par extension, forment 
un fond brunâtre, plu ou moins iolacé, uniforme, ne lai an 1 qu'une bande 
blan h au mili u du cl rni r tour. 

L'Helix thyrnonun ianalé par J. K1cKx (1830, p. 20) est probablement une 
r111lr e p (voir p. 147) . 

ar. major CoLBEAU (1865, p. 33) : « Coquille d'environ 9 mm. de grand 
diamètre » (pl. III, fig . 15 a). 

L'ancienne colllection « CoLBEA u » comprend en outre des spécimens portant 
l'indication : var. minor, provenant, to11t comme la var . niajor, de Rochefort et 
ne me urant que 5-5, 7 mm. de grand diamètr~ . 

var. hypergramma CoLBEAU (1865, p. 33) : « Coquille ayant une bande peu 
marquée ur la partie upérieure de tom de pire » (pl. III , fig. 15 h). 

var . namurcensis CoLBEAU (1865, p. 33) : « Coquille de taille plus grande 
q11 cl' rdinaire, environ 8 mm., moin déprimée, ouYerture plus arrondie, bour­
r 1 l d11 p ri 1 m moins épais; bande étroite , pâ les, in lerrompue , peu sensi­
b~ · ». L' tiq11 Il. a mpagnanl le types de cette variété, provenant de Namur, 
porte la r marque s11i a11I : « cliff(·r de fasciolata Porn . par sa forme plus glo­
buleu c, dernier lo11 r plu r nflé, pl11 arrondi, non déprimé en dessous, ombilic 
plu petit, ne découvrant pas la fin d l'a anl-derni r tour, moins striée » . Ces 
spécimen atteignent un diamètre de presque 9 mm. (pl. Ill, fig. 15 b). 

Dan · l 'ancienne <Yllec lion « CoLBEA » e lrnuve, ous le nom de var . 
trochoides CoLB ., un pécimcn (pl. III, fig. 15 d) provenant de Clairfontaine, 
prè cl' rlon (5 .VII.1861), dont la hauteur mesure 5,2 mm., le diamètre 6,7 mm. 
cl doul l'éliquclle porte également l'incli alion : « ?H. solitaria Pom . ».A propo 
de cette e ·pèce, A. MoQ JN-TANUON (1855, p . 236) fait remarquer : « L'Helix 
solitaria. de PornET (Prodr. p . 85), qu'il rapproche de l'H. trochoïdes, et une 
mon truo ité ubscalaire de l'H. unifasciata » . 

var . gratiosa TUDER, signalée de Durbuy par J. Tn . HEr RARD, se distingue 
par ses dimen ·ions plus grandes, son ombilic un peu plus large, par ses tour un 
peu plus arrondi et par les tache el les bandes moin s prononcées. 
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E. VA ' oE B.RoECK (1869, p . 81) a l rouvé à Dinant un jeune individu « de 
forme, d'épai s eur c l de coloralion lü11l h fait partic uli èr es; de pllu s les s tl'i es sonl 
transformées en p e tit es cô lc saillante e l rapprochée : carac tère qui , réuni s, 
donnent à la coquille l'a p cc t de rl'l-Jelix conspurcata DnAP . va r. cos tulala Z GL. » . 

Et l'auteur fai t r emarqu er qll e p ' ut-ê lre J . K1 cKx (1830) a urait-il c ité l'H elix 
conspurcata po ur le Brabant d 'aprè un lel p écimen , la figure don née par J\1 cu 
res emblan L fortement au ·p écimen de Dinant. Ce de rni e r spécime n po 111.Tni 1, it 
m on avis, appar ten ir à l' J-J e~ice lla geyeri (voir p . 154) . 

Aux Par -Bas, l'J-J elice lla llnijasciala h abite cxclwivem cnL le S 11d d11 Lim­
bourg holl andai s (T. , .M BEXTHE_,r .h.JTTl~G, 1933, p. 319). Au Grand-Du h é de 
Luxembourg, r c pècc csl trè. rnrc ( . FHlfü\ NT, 1902, p. 81). 

139. - Helirella gigaxii (DE C11 AHPE -Trnn in PrnrFrnn , 184 ) . 
(Pl. TV , fi g. 2; tab l. I ; rnr te 120.) 

He/ix Capera:ta var . ~ giga.zii DE CHARPE TIER, in PFEIFFER , i848, p. i67. 
Helix fa ciolala var. giga:rii CHARPENTIER, CoLBEA , J. , i 7'•, p. cxc1v. - Mot nLO , M., 

i870. p . 72. 
Helix gigaxii CHARPENTIER, SCHMIDT, A., i854, p . 239 . 
Helicella (Cand·idula) gigaxi (CHARPENTIER ), ADAM, W., i943 , p. 2, fig. i A. 2 A; i9411, p . 2. 
ll elix caperala I ONTAG , DE MALZINE , F., i867, p. 72 . - CRAVEN, . et DE MALZI E , F ., 

i869 , p. C. - LOPPENS, K, i932, p. i49. - VONCJ<, E., 1933, p. 92. 
Helix (Helicella) ca71erala MONTAG ' LAMEERE , A .. i895, p. 26i. 
Helix /asciolata POIHET, COLI3EA ' J ., i859 , p. 8; 1865. pp . 39, 51, 67, ii2 ; 1867, p. 36; 

i86 , p . 99. - STAES, C., i868, p. XXVI; i 69, p. XXXVI. - WEYERS, J ., 186 , p . CIV. -

VA~ DEN BROECl\ , E., i869, p. XCVI; i870 . p. 23; i 87i , p. XLIV; i872, p . XXV. - Mo R­

LON, M., 1870, p . 72. - ROFFTAEN, F., 1876, p. XLIX . - COLBEA ' E., i876, p . LXV. -

RuTOT, A . . i87G, p . LX'XV. - PIRÉ, L., i879 , p. 24, pl. Il, fig . 7. - ÜERAETS, E., 18 2, 
p. 59 . 

Helix intersecta VON :VIARTEN (non POIRET) , i 859, pp . i35, i 53. 
? Helix thy?llOT'ltm ALTE:\ , KTCl<X, J ., 1830, p. 20. 
? Helix striata MfLLER , KICI\X, J ., i 830, p . 2i. - VAN B ENEDE , P. J. l TuEnLJ CJ<X , 1 3'l, 

p. 170. - FOLOG:\E , E., 1864, p . L. - CANTRAit E, I•., 1 110, p. 121. - DE lVIALZINE, F ., 
i867 , p . Cl. 

? Hclix costulala ZIEGLER, KlCl\:X, J., i 30, p. 19, fig. i-3. 
? Helix conspurcata DRAPARt A o , CARLIER, A., i83i, p. 47. 
? Helix /asciolala var . minor 'KICl<X, COLBEAli , J ., i865, p. 5J ; i 868. p. 09 . 

ll elix /asciolnta var. obli'teratrt P ICARD , COLBEAU, J ., 1868, p. 99 . 
Helix /asciolrrta var . Bouycti COLBEAl' , J . . 1874, p. CXCJV. 

Candidula caperata var . heripe11si MABILLE , J AECIŒL, S., i943, pp. 295, 296. 

Dan s l'anden ne lill ératnre , l'Helicella. gi9axii a é l0 c it é le p'lus. 011Ycnl ou s 

le nom s ll elix jascio lata Po mET o u Helix caperata Mo 'TAGU, landis q11 e les col­
lection s du Musée contienn ent du matériel de ce t1 e espèce sou s les nom s : Heli:c 
candidula , ll elix gigaxi e l 1-/ elix striata. 
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Il s'agit d 'une espèce d'une di stribution assez étendue, mais qui manque 
<la11 [a Campine e l qui es l rare dan le Ardennes . 

L ' Il elice lla gigaxii es l su rtou l commune dan le· dune du littoral. 
Comme l'esp èce a é lé trouvée . pl usie urs fois à Rouge-Cloître, il m e semble 

probable que l'llelix thyrnorurn el l'l-lelix slriata signa lés par J. Kr cKx (1830) de 
ce lle localité e l du Brabant appar tienn ent en r éalité à I'Helice lla gigaxii . 

J. CoLBEAl: (1865 ; 1868) cite de ux varié tés que J. KicKx (1830) aurait signa­
lée sou l'll elix striata . Or, .T. K1cKx n 'a ·ignalé qu' un e varié té~ : « Minor, mag is 
depressa, allba, ob ole te fa sciata », qui er ai t don c la ar. minor énumérée par 
.l. CoLBEA et n on pas la var. ob literata Pic HD, ca r .T. CoLBEAU a déterminé dans 
sa coll ec tion des exemplaire de g r;md c laille à Lande oblitérées comme var. 
ob literata, à m oin s que la var. minor l'ûl r n m êm e lcmp · également « obliterata ». 

De plu , J . C LBEA U (1 74, p . cxc ff ) a décri\l la var. Bouyeti : « déprimée, 
de coloration blan h , ll 'ayanl ou ven l qu ' un e e ule bande é troite, n ettement 
d iné , ornm h z ] • t. pe le I'fl elix u.nifasciata Pom . ».Les spécimen s origi­
nau d -li e ari ' I ' 011 I , en effe t, gén éralem ent un e bande brune interrompue, 
mai il n e diffèr nt pas e enlicllemcnt des autres exemplaire d'Helice lla 
uigaxii (pl. 1 ' fi D' . 2) . 

Selon rn~ M,\RTE - (1 59, p. 147), I'H elix cos tulata de .T. KrcKx (1830) serait 
l' « H elix intersecta P omET » . Or cc que voN 1ARTENS appelle de ce nom est en 
réalité l'Helicella gigaxii (voir égalemenl p . 154) . 

elon cc même au te ur, l'Helix thyniornm de J. K1cKx (1830) pourrait ê tre 
l'Helicella candidula ou p eul-être l'l-l elicella caperata, c'est-·à-dire l 'espèce que 
j'appelle I-Jelice lla intersec ta P om ET (voir p . 147) et qui n'est p·as l'intersecta chez 
YO ' j\faRTEN . 

. FERR l\T (1902) ne signale pa. l'Helicella gigaxii du Grand-Duché de 
Lu "embo urg , m ais comme l 'espèce a é lé trouvée à Arlon, il est bien possible 
qu' n la lrou ;n·alemcnl au Grand-Duché. 

140. - Heli cclla inter ·ccta (P01RET, 1801). 
(Pl. IV, fig. 1; tabl. I ; carte 121. ) 

Helix inter ecta POIRET, 1801 , p. 80 . 

Helicella ( andidula) inter"ecta (POIRET), \DAM, W. , 1943 p. 3, fig . i B, 2 B ; 1944, p . 2. 

Helix striata MÜLLER (pars), D PUIS , P., 1924, p. 8. 
Candidula caperata caperata MONTAGU, JAECIŒL, S ., 1943, p . 296 . 

Celle csp'.ce qLd , dan d'a utre· p ays, a é lé o uvcnt confondue avec Helice lla 
gigaxii ( ous le, noms de l1 elice lla fas ciolata ou de Helice lla caperata), n 'a jamais 
é té sig nalée dan l' an cienn e lillé ratu re belge. 

Elle se d i lin g ue fa c ilem ent de cetl e dernière espèce par sa taille plu petite, 
par a forme plu s ï véc par e tour de pire plu aplatis, par la uture moin 
profonde, p ar le dernier lour ordin airem ent un peu angule ux à la périphérie, 
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par l'ombili<.; plu étroit, par sa sc ulpture p lu s forte e t par sa coloralion pl us fon ­
cée; ou ent la partie supérie ure des tours es t presqu e u niformément brune, 
tandis que la co uleur brune de la partie inférie ure forme des s trie radiaires . 

Dans les ancienne cdllcc lion s <lu !usée je n'ai pas trouvé U-l elicella inter­
sec ta. Ce n'est que depuis 1922 que l'espèce u é té récollée so uvent dans les dunes 
du littoral , de sorte que je suppose que so u introduc tion, du moins dans celle 
partie du pays, est assez récente. 

En 1924, P. DuP 1s (p. 28) a signalé, so us le nom l-l elice lla striata M ''LL1m 
(voir également p . 153), des spécimens provenant d 'Olloy et de Vierve · qui appar­
tiennent ans aucun doute ü 1-l elicella intersecta PomET. 

L 'espèce a été en core rec ueillie ü Rochefort (pl. IV , fig . 1) et aux en virons 
de Bruxelles. 

L'Helicella intersecta est beaucoup main comm un en Bel<rique que l'l-f eli­
cella gigaxii et habite donc pre que cxcl usi ement fla région lillorale. 

En France, l 'espèce habile également 11rl o 11t l'011 c. 1 chi pa, s, oü elle rem­
place l'l-Jelicella gigaxii (L. GEnMAJN, 1930, p. 275), cc qui n 'est pa le eu ·n 

Belgique, où les deux espèces sont Lrè commune. dans ile <lune du littoral. 
Les auteurs allemands (D. GEYEH , 1927, p. 77; P . EnmtA ' N, 1933, p. 121) 

considèrent l'I-Jelicella gigaxii comme un e variété de 1'11 elicella intersecta 
(= I-1. capemta), sous le nom de var . heripensis MABILLE. 

Aux Pays-Bas, les deux espèces vivent le long de ~a côte occidentale 
(T. VA!\" BE!\"THEM J TTl!\"G, 1933, pp. 317, 318), mais l'Helicella gigaxii s'y trouve 
sur des terrain plus secs que l'l-l elicella intersecta . 

141. - Helicella virgaht (DA CosTA, 1778). 
(Tabl. I ; carte 122.)" 

Cochlea virgata DA COSTA, 1778, p. 79, pl. IV , fig. 7. 

Helicella virgata (DA COSTA), ADAM, W., 1935, p. 1. - ADAM, W. et LELO P, E. , 1937, p. 1, 
fig. 1-4. 

Helicella (Cernuella) virgata (DA COSTA). ADAM, W., 19113, p. 'L 
Helix variabilis DRAPARNAllD, DE MALZINE, F., 1867, p. 73. - CüLBEA ' J., 1 68, p. 99. 

Déjà en 1867, F . DE °MALZINE (p. 73) a i()'nulé la pré cnce cle << I-Jelix val'ia­
bilis DnAPAilNAUD n dans Œes dune cnlre I ieuporl et Dunkerque, e n ajoutant 
que l'espèce était très commun e ~l Culai s e t à ·wissanl. Cependant, J. CoLBEAU 
(1869, p. 99) a c ité ce lle espèce avec un point d'interrogation dans sa liste des 
mollusques belge . 

En 1935, j'ai m entionné la pré~enee de J-lelicella ·vi rgata à La Panne, où le 
D' GoETGHEBùEH- (Gand) le trouva le 12.IX.1935. En 1937, j'ai signalé, en collla­
boration avec E . LELO P, cet te espèce enlre Mariakerke et Raver, ijcl e . Nou s avon. 
fait remarquer que le spéci.men proven anl de La Panne sont généralement 
beaucoup plus hauts que ceux cl e Mariakerke-Raversijde, avec l'ouverture plu 
arrondie . Les exemplaires de La Panne ressemblent for teme n1 à l' « I-Jelix mari-
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tima » figuré par L. GERMAIN (1930, p1 . VII, fig. 204-205), Parmi ceux de Maria­
l crke-Haversi jde, il y en a plusfour qui se distinguent par !l'absence de baudes 
brunes OLL noires et par la pré ence d' une zone blanche à la périphérie; il rap­
pell nt la var. albovariegata CAZIOT . 

Depui s 1lors, l'J1elice lla virgata a élé trouvé encore vivant à ·Middelkerke, 
Lundis que deux coquilllcs vides furent récoltées sur Ja plage d'Oo tduinkerke. 

D'aprè L. GEm1A1!\ (1930, p. 303) on trouve en Fran e de j eunes aduHes ti 
parlir du milieu de leur seconde année. . E. BoYCOTT (1930), au contraire, a pu 
constater, en Annfo terrc, que la plupart des adultes m eurent en hiver et qu'on 
n'en trouve que quelque -un vivants au prinlemp ; elon cet auteur, l'e pèce 
est ann uclle, les œ u f's sont pondu en au lomnc el les jeunes apparaissent au prin­
temp . :Xos r 'colle en Belcriq ue con firmcn l le observation de A. E . BoYCOTT , 
puisqu · nou avon trou ' a11 prinlcmp , soil de très jeunes individu , oit de 
individu adulte , mai ' pa. de tade intermédiaires. Il et pourtant possible 
que l animaux habitant de régions méridionale montrent un autre cycle de 
vi qu ux Il . r 'gion ep lentrionales . 

En 1 69, C. TAE (p. nxv1) a fait remarquer qu' « il y a deux à trois ans, 
MM. Colbeau et Lanszweert firent dan s les dunes, à Ostende, un e sai d'accli­
matation de quelques espèce terre Lres d 'Allgérie, parmi le quelle le Helix 
lactea, pyramidata, variabilis, pisana, etc. Nou avons ramassé sur la plage deux 
exemplaires mort de H. lactea, parai ant provenir de cet es ai qui, nous avons 
Leut lieu de le croire, n 'a san doute pa réussi n. 

En ce qui concerne l 'Helicella virgata, il est probable que son introduction 
en Belgique a été naturc.>lle, car, en France, l'espèce, qui habite surtout le Sud du 
pay ·, s'é tend « le long des côte de l'océan Atlantique et pénètre dans l 'intérieur 

n uivant le: val lées » (L. GEnMAI ' , 1930, p . 304). 

142. - Helicella cespitum (DRA.PAR A n, 1801). 
(Tabl. I , carte 123.) 

flelix cespilum DRAPARNA o, i801 , p. 92 ; 1 05, p. 109, pl. VI, fig. 14-15. 

Helicella (Xeromagna) ce pilum (DRAPAR A o), ADAM, W., 1937, p. 2, fig. 2; 1943, p. 4. 

En 1937 j'ai ignalé la découvert· à u truweel (lez-Anvers, 14.X.1936) d'un 
exemplaire vivant de cette espèce aux en irons d'un dépôt d'immondices pro,·e­
nant des navire . La présence à Anvers de Î-l elicella cespitum, habitant du litto­
ral méditerranéen, était erlainemen L due a une importation accidentelle et je 
fis remarquer (p. 3) qu'il paraît fort peu probable que l'espèce 'introduise défi-
nitivement en Belgique. · 

Or, comme je ['ai ignalé en 1943, l'Helicella cespitum a été retrouvée (en 
1941 ?) à art-lez-Spa ur de brous aiUe humide , mais non boisées, vers le 

mois de sep tembre. 
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Un de ce spécimens es l adulte a ec le péristome de la coquille pourvu d'un 
bourrelet blanc, tandis que l'intérie ur de la coquille est brunâtre, surtout à la 
ba e . L'ombilic e t largement ouver t, mais pas i forlement qu e chez Helicella 
erice toruni. La coquille est de co ule ur crème avec une dizaine de bande brund­
lres inlerrompues, alternant à des distances de ± 1 mm. avec de fines costula­
tion s blanchâtres (dimension s : h. 12,5 mm., cl. 19 mm.). 

L'autre spécimen est encore j eune (h . 9,5 mm., d. 13 mm. ) , sans bourrelet 
à l'intérie ur de l'ouverture , à coquille blanchâtre, pourvue d'une large bande 
supérieure et de deux banùes inférieure . 

Ces de ux exemplaires ont é té reç u. de M. R. VEJrnAEGIIE (Bcrchern-Sainle­
Agathe), qui pos éduil quatre spécime ns de la même localit é. 

Après omparaison de ces cl eux . péc imen s avec cl 11 matériel d 'o rigine fran­
çai e, j e n e doute nullement qu' il s apparti e nn e nt à l'H elice lla cespitum. 

Il y a une certain e ressemblance e n 1 re ce spécimen l la va r . harpentieri 
MoQUJN-TANDON de HeUc ella e1·ice tomm (M"r.LEn) qu e J. CoLREA n ignaŒée de 
Rochefort (1865, p. 113), mais ces derni e rs spécimens sonl 1J ea 11 coup plu s petits, 
avec l'ombilic relali vemen l plus g-rancl e t la sculpture de la coqu ililc beaucoup 
moins rég ulière que chez l'Helicella cesp itum . Par son ombili c plu s pelit, la 
va1;. instabilis de 1-Telice lla ericetomm, fio·urée par .T. W. TAYLOR (1921 , pl. XI), 
ressemùle assez bien à nos spécimens de H elice lla cespitum. Or, il es l à remar­
quer que J. W. TAYLOR (1921 , p. 124) dit , à propos du matéri el de ce lte variété, 
provenant de l 'île Tiree : cc Possibly il may be shown Io be s t.rn c lurally different 
from X. itala wh cn carefu ll y examined ». 11 n 'est cl one pas impossible qu'il s'agis­
sait également de H elicella cespitum. 

Bien que l 'esp èce ait été trouvée déjà deux fois en BeŒg iqu e, il n'est pa11 
encore pos ihle cle la con sidérer comme indigène . 

143. - Helicella ericetornm (M"Lrnn , 1774). 
(Pl. IV , fig. 3; tabl. I ; carte 194.) 

Helix cricetorum M ÜLLER, 1774, p. 33. - KICKX, J. , 1 30 , p. 18. - CAHLIER, A., 1831, 
p. 47. - COLBEA ' J ., 1863, p. xxxv; 186/l. p. L; 1865, pp. 51, 76 , 77, 87, 97, 104, ii2 ; 
1868, p. LIT ; 1868, p. LXVI; 1868 , p. 99; 1869, p. LX ; 1872, p. xcvn ; 1873, p. 88. -
DE MALZINE , F ., 1867, p. 72. - V/EYERS, J., 1868, p. CIV. - STAES, C ., 1869, p . XXXVI. 

- VAN DEN BROECK , E . , 1870, pp. 38, !12, 43, 4G , 47, 48; 1872. p. xxv ; 1872, p. LXII; 

1.873, p . XCT; 1873, p. CXVI. - CRAVE , A. et DE MALZINE, F., 1869, p. C. - PIRÉ, L .. 
1872, p. JX ; 1879, p . 24, pl. Il , fig. !1 . - ROFFIAEN , F., 1873, p. xcv; 1877, pp . LXXVIII, 

LXXIX; 1888, p. LXXXVII. - COLLIN, G., 1874, p. CLIII. - PLATEAU, F., 1875, pp. 99, 
102. - COLBEAU, E., 1876, p. LXV. - RUTOT, A., 1876, pp. LXXIII , LXXV. - ROF­

FIAEN, H . . 1881 , pp. 22, 23. - ÜERAETS , E., 1882, p. 59. - EBEN , W., 1884, p. 75, 
pl. Il , fig . 1, 2. - BARZIN, J., 1911 , p. 18, fig . 71. - FRÉOÉRICQ, L. et D UPUIS, P., 1923, 
p. 435. - VERCAINE, L . , 1931, pp. 46 , 47. - VONCK, E. , 1933, p. 91. 

Helix (Helicella ) ericetorum MÜLLER , LAMEERE, A., 1895, p. 261.. 
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llelicella ericetorU?n (MÜLLER), VAN BENTHEM J UTTING, T .. 1937, p. 220. - HUBERT, B., 

1937, p. 228. - JAECKEL , S. , 1943, pp. 294, 296. 
Helicella (Helicella) ericetorum (MÜLLER), ADAM, W., 1943, p. 6. 
li dix ericetorum var. minima (KICI{X ?), COLBEAU, J ., 1865, p. 51; 1868. p. 99. - RAEYMAE­

IŒRS, D. et DE LoË, A., 1884, p. xxxvm. 
lfdi.x ericetorum var. lutescens MOQUI , COLBEAU, J., 1865, pp. 88, 112; 1868, p. 99; 1873, 

p. 88 . - VAN DEN BROECK , E. , 1872, p. LXII. - RUTOT, A., 1876, p. LXXIII. 

!Jelix ericctonmi var. leucozona MOQUI , COLBEAU, J., 1865, p. 112; 1868, p . Ln; 1868, 
p. 99 ; 1873, p. 88. 

llelix ericetorum var. grisescens COLBEAU, J., 1865, pp. 33, 112; 1868, p. 99. 
llelix ericetorum var . sinistrorsa COLBEA , J., 1865, p. 113, pl. II, fig. 3. 
Helix ericelorum var. niinor MOQUIN, COLBEA , J., 1865, p. 113; 1868, p. 99; 1873, p. 88. -

VAN DE BROECK, E., 1872, p. LXII. 

l/elix ericetorum var. charpentieri MOQUIN, COLBEAU, J., 1865, p. 113; 1868, p. 99. 
Helix ericetorwn var. albinos VAN DE BROECl{, E., COLBEAU, J., 1873, p. 88. 
llelix ericetorum var. alba CHARPENTIER , VAN DEN BROECR, E., 1869, p. XCVII. 

Tlelix ericetvrum var. major VAN DEN BROECK, E., 1870, p. 38. - PIRÉ, L., 1872, p. rx. 
lfelix ericetornm var. trivalis MOQUIN, VAN DEN BROECK, E., 1872, p. LXII. - RUTOT, A., 

1 76, p. LXXID. 

flclix ericetorum var. unifasciata VAN DEN BROECK , E., 1872, p. LXIII. 

ll elicella ericetorum esl surloul un lwbilu11L ùes région s culcai res ùe la Haulc­
Belgique, le long de la Meuse et de se affluents. L'espèce est plus rare le long du 
lilloral, aux en viron s de Bruxelle , au Sud de Mons e t daris la région jurassique . 

En di culant la pré ence de l ' H elicella ericetorum à Tongres (Limbourg), 
E. VAN DE ' BnoEcK (1873, p. ·xn) a fuit remarquer qu'il « appurlient à la faune 
de la Région calcareu e (le Condroz, la vallée de la Meuse, etc.) » el qu'il « ne se 
retrouve pa dans no plaine moyenne ».Le lieu de récOllte à Tongres était« une 
ôl uverle de débri s de l'ancien ne muraille des fortifications de Tongres ». 

L'a\.JL 11r uppo e que l'e. pèce y aurait été introcl uite artificiellement et que 
l' « ama de d 'b ri . aura j o 11 ~ ici , D'l'àce à l'immen e quantité de c liaux qu'il con­
Lienl, le rôle d ro fi ers ca1J ·uire qui ont l'habitat favori de I'Helix ericetorum, 
et c'est peul-être ·elle cu le cir onslun cc q11i a décidé de l 'ucclimatation de cell e 
e pèce dan la localité qui nou o cup ». 

De même, la présence de l'Il elicella ericelornm dan s les dunes, le long de la 
cô le, s'explique probablement par la teneur en chaux du ·able. Cependant, il es t 
à remarquer que ]es . pécimens trouvés dans les dune cl u littora[, ain i que ceux 
de environ de Bruxelle , e trouvent dans les ancienne collections du Musée . 
. u cours de expJorn tion récentes, l'e pèce n'y a jamai été LroL1vée vivante . 

.T. CoLBEA (1872, p. Lvr) l 'a ignalée du limon hesbayen de Dieghem, en fai ant 
remarquer qu'elle ne vit plu aux environ de Bruxelles . 

L'Helicella el'icetorum est une espèce très polymorphe et le nombre de 
variétés signalée en Belgique e t con idérable. 

var. minima KicKx (J. CoLBEAU, 1865, p . 51). Il es t à remarquer que J . KicKx 
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(1830) na pa don n é le nom rnininia à ce lle va riét é; il sig nale seul em ent : 
« ~ - Testa minima, 6 mill. lon ga, 5 alla ». Celle variété a é té trouvée à Bi ez 
(Brabant) . 

var. lutescens l\foQ 1N-TANDON (1855, p . 253) : « Coquille entiè rem ent jauuù­
Lrc sale ». 

rnr. leuco:ona MoQ rn-TANDO (1855, p . 253) : «Coquille rou sàtre , avec un e 
ligne blanche an dernier tou r , et souvent pl usie urs l ig n es brnn es e t blanches en 
des ou » (pl. lV, fig. 3 c) . 

var. gl'isescens CoLBEAU (1865, p. 33) : « Coquille de coule ur blanchâlre, 
IJandes très ét rnites, sou vent peu n e l tes, de co uleur peu foncée » (pl. IV , fig. 3 a). 
Parmi les spécimens de cette variété se trouvait un individu sénestre , à bandes 
pre ·que nulles (var. sinis tro1·sa CoLBEA , 1865, p. 113, p[ . II , fig. 3) . 

var. niinorl\loQUJN-TA ·noN (1855, p. 253) : « Coq 11il1 e beaucoup plu pe tite» . 
va r. Charpe11tiel'i l\foQ IN-TA 'DO (1855, p. 253) : « Coq uille un p e u main. 

déprimée; ombilic conforme» (pl. IV, fig . 3 b) . 
var. albinos V ' DEN Bn.oECK, CoLBEAU (1873, p. 88) . elon .1. CoLBE , ce 

nom a été donné par E. AN DEN BnoECK « à quelqu e exemplaire qu 'il a recueiilli 
tt Fra n es, le quel sont d 'un e co uleur blan c j aunâtr e, san b andes, et ont la 
coquille très noire et un peu translucide ». 

var . alba CnAB.PEHIER; d'aprè MoQ IN-TANDO (1855, p. 253), cette coquille 
est entièrement b~anche . 

var . major VAN DE Bn.oECK (1870, p. 38) , sans description . 
var . trivialis l\foQU IN-TANDON (1855, p. 253) : « Coquille avec un e bande 

brune continuée e.n des u s e t plu ieurs bandes de même couleur en dessou s i> 

(pl. IV, fig. 3 d). 
var. unifasciata VAN DEN BnoEcK (1872, p. Lxm) : « ne pré entant absolu­

ment aucune trace d 'autres fascies que lu bande large ». 
Au Grand-Duché de Luxembo urg, Œ'espèce habite exclu sivement 1 Lerrain . 

secondaires, où ell e abonde n otamment sur le calcai re; elle emblc manqu r dan 
les Ardennes (V. FERRANT, 1902, p. 79) . Ceci carre pond à a di lribution en Bel­
gique. 

Aux Pay ·-Bas, l'Helicella ericetorurn est commun clan les dune et d an s le 
~ 11d du Limbourg h ollandais cr. VAN BENTJTEM J TTING, 1933, p . 316) . 

144. - Heli cclla geyeri (So6s, 1926). 
(Pl. IV, fig . 4; tabl. I ; carte 125.) 

Xerophila geyeri Soôs , L. , 1926, p . 98, pl. V, fig . 1-3. 
Helicclla geyeri (Soôs), A DAM, W. , 1943, p. 6, fig . 1 C, 2 D. 

? Helix costulata ZIEGLER, KICKX, J. , 1830, p. 19, fig. 1-3. - COLBEAU, J. , 1873, p. 87 . -
PIRÉ, L. , 1879, p. 24. - GERAETS, E. , 1882, p. 59. 

? Helix conspurcata var . costulata ZIEGLER, COLBEAU J ., 1859, p. 8; 1865, p. 51; 1868, p . 99 . 
? Helix conspurcata DRAPARNAUD, CARLIER, A., 1831, p. 47. - COLBEAU, J. , 1859, p. 8; 1865, 

p. 87; 1868, p . 99. - DE MALZlNE, F. , 1867, p. 73 . 
Helicella (Candidula ) striata MÜLLER (pars), D UPUIS, P. , 1924, p. 28 . 
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Avan t que L. So6 (1926, p. 98) eût décrit son I-I elicella geye ri, la petite 
espèce de 1-Ielice lla , caractéri ée par sa forte costulation , était o·énéralement con­
sidérée comme étant l'l-1 elicella st riata (M ·· LLEn) . Mais depui la de criplion de 
Helicella geyeri, qui, d'aprè L. GERMAI (1930, p. 278), erait « complètement 
ind éterminable sans l 'examen de l' appareil génital , car elle res emble abso'lument 
à l' H elicella striata 1 .. LLER », il est devenu nécessaire de contrôler toute le 
ancienne référence . 

Or, comme je ['ai déjà démontré ailleur (W. ADA.)I, 1943, p . 7), le eul maté­
riel de provenance belge contenant de animaux (de Couvin , 7.1 .1934) appar­
tient san. aucun doute à l'Helicella geyeri, caractéri é par deux ac du dard 
rudimen tai res, ne contenant pa de dard. 

Selon L. GERMAI (1830, p. 27 ), l'appareil génital de Helicella geyeri erait 
emblable à c lui de ll elicella unija ciata, « c'est-à-dire avec seulement un sac du 

da.rd ». Or, l 'appareil o-;nital de llelicella geyeri diffère nettement de cellui de 
ll elicella unijas iata, Il. gigaxii el li . intersecta : a) par la présence de deux ac 
du dard rudimentair , bea11coup plu petits que [es glande muqueu e ; b) par la 
v;.i ul ;minale arrondie et non allongée; c) par le canal éminal relativemen t 
plu lono- par rapport à la vé icule; d) par l 'épiphallu trè flong, me urant plu 
ou moin troi foi la longueur du péni et muni d'un flagellum également beau­
coup plu long. 

En me ba ant sur ~a détermin ation d'tm spécimen d'aprè l' animal et de 
28 aulre exemplaire , trouvé avec celui-ci (à Couvin), j 'ai cru pouvoir considé­
rer éo-alement comme 1-Ielicella geyeri : l° le pécimen provenant de Couvin 
que J. CoLBEAU (1873, p . 87) a ignalé ou le nom« Helix costulata ZaL. n; 2° un 
pécimen récolté par J. CoLBEAU à Virton; 3° troi exemplaires récoltés par 

E. MA ILLLE x (Bruxe]l]e ) à _ Iisme ; 4° deux coquilles récoltée par P. DuPUIS à 
11vin et déterminée par lui comme Helicella striata. 

T li !' ' mplaire (84) e arac téri en t par [a oquille petite (largeur : 
3 ,7- mm. ; ha 1d ur: 2,2-5,2 mm.), montrant± 4 t tour de pire dan le plu~ 

grand exempln ire, fort ment lulée(laplu g randecoq uillepo sède± 70 côte 
ur le ùernier tour); la uture e t pr fonde, l 'ouverture pre qu e circulaire, légère­

ment plu large que haute, an bourrelet inlern , ['ombil ic a sez ouvert, mon­
trant plu ieur tour de. pire; le d rni r tour e l ordinairement lég"rement angu­
leux à la p ;riphérie. La forme o-énérale de la coqu ille e t a ez ariable, a hauteur 
variant entre 58-78 % de la largeur. Tous les spécimen . ont blanchâtre avec 
une ou deux bande brune interromp ues au-de u du mfüieu du dernier tour et 
crénéralemen t troi m in e bande int errompue en de ou . Le animaux prove­
nant de Couvin ivaient parmi le pi rre dan une carrï re abandonnée. 

Comme le maléri 1 contenant des animau ' manque, il m'est impo ible de 
vérifier Je réf' rence des ancien auteur qui ont signalé des H elicella à forte 
co tulation. 

D'apr' le figure que .T . K1 cxx (1 30, fig. 1-3) a donnée de« Helix costu­
lata n, on pourrait croire qu'il s'agit de Helicella striata ou de Helicella geyeri, 
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mais la proveuance (Pellenberg cl Bruxelles) fait suppo er qu 'il s'agit plutôl de 
Helicella gigaxii . Il en c ' t de même de l'Helix striata cité par P . J. VAN BE 'EOEN 
cl TuEnLll\'CKX (1834) de i\Ialinc et par E. FoLoG E (1864, p . L) d 'Ostende, ainsi 
que l'Ileli.c conspurcata signalé par A. CARLIEI\ (1831 , p. 47) pour la province ùe 
Liège. 

Les pécimens que J. CoLBEA (1873, p. 87) con sidérait comme le premiers 
spécimens de 1-lelix cos tulala ZrncLER trouvés en Belgique (à Couvin) n e diffèrent 
nullement de Helicella geyeri. 

En parlant d'un j eun e spécimen de Helice lla unifasciata, trouvé à DiI:iant. 
dont les stries « transformées en petites cô les saillantes e t rapprochées » donnaient 
ù la coquille l'aspect de Q'Helix conspurcala DnAPAR ' A D, var. costulata ZrnGLEn., 
E, VAN DEN BRoECK (1869, p . 81) a fait remarquer que p eut-être J. K1cKx (1830) 
aurait cité l'H elix conspiircata pour le Brabant d 'après un tel pécimen. 

Or, comme je l 'ai exposé page 147, il me Remble probable que l'e p \cc signa­
lée par J. KrnKx (1830) est plutôt Q'Helicella gigaxii, tandi que le . pécimcn donl 
parle E. ' Al\' DE · BROECK pourrait avoir appartenu à l'Helicella geyeri (p. 146) . 

P. D PUI (1924), enfi11 , a fait remarquer (p. 27) que les ancien auteurs ont 
le plu souvent confondu l'Helicella st riata avec l'Helicella caperata. D'après lui , 
le véritable llelicella st ria ta n'était représenté dans le ancienn es collections du 
Musée que par des échantiUons récoltés par J. CoLBEA ù Couvin et étiquetés sou s 
le nom d'Helix costulata ZIEGLER, tandi que lui-même aurait trouvé l'Helice lla 
striata à Olloy et à Vierves . Or, ces spécimens provenant d'OJloy e t de Vierves 
n'appartiennent nulJcment à Helicella striata, mais à Helicella intersecta POIRET 
( oir p. 148) , tandis que le matér iel de .T. CoLBEAU repré ente, selon toute proba­
bilité, l'Helicella geyeri . 

Actuellement nous ne connais on ce t te espèce que des régions méridionale 
de la Belg ique (Couvin , Nismes et Virton) . 

D'aprè L. So6s (1926, p . 100), l'Helicella striata du rord cl l a Fran c 1 

probablement iden tique à l'Helice lla geyeri . L . GERM lN (1930) ne io-na le pa · s i 
rcspèce a été déjà trouvée en France, mais dcrnî·r ment, L. 1-I""szLEl ' (1941 , 
p . 145) semble l'avoir trouvée à Charleville; comme la détermination s'est fai te 
d'après la coquille, ce lle référence est cependant douteuse. 

En Europe centrale l'Helicella geyeri a élé igna~é de plusieur localités, mais 
vu la possibilité de con fu ion avec l'Helice lla striata, sa distributi on n 'es t pas 

en core bien connue. 
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COCHLICELLA Risso, 1826. 

145. - Cochlicella acuta (MÜLLER, 1774) . 
(Tabl. I ; carte 126.) 

flelix acula M"".LLER, 1774, p. 100. - COLBEAU, J., 1865, p. 51; 1867, p. 36. - BOULY 

DE LESDAIN, 1911, p. 51. 

? Bulimus acutus (MÜLLER), VA DEN ENDE, W . P., 1828, p. 136. - 'KICKX, J., 1830, p. 36. 
Cochlicella acula (MÜLLER), COLBEAU, J ., 1868 , p. 96. - JAECKEL, S., 1943, p. 296. 
Helicella (Cochlicella) barbara (LrN1 É), DuPUIS, P., 1924, p. 28. 
Helix barbara LI É, VONCI< , E., 1933, p. 90. 

Après que W. P. VAr-. oE ENoE (1828) eut signalé cette espèce, certain ement 
par erreur, de environ de Bruxelle , .1. CoLBEAU (1868, p . 96) a fait remarquer 
q11' ~le devrai! être retran h ~e de la li le des mollusques belge . 

En 1866, .l . C LBE (1 67, p. 36) a placé dans son jardin à Etterbeek des 
pScim ·11 pr \ Cnan1 d · l' ]o-érie. Le 17.II.1867, après un hiver assez rigoureux 

(l mpéra tur · ju qu 'à - 13°) , il en a retrouvé quelques-uns en vie et il fait remar­
qu r : « j 'en a11rai · certainement retrouvé davantage, si les Zonites cellarius, 
réfugi' ou le mêmes abri , ne les avaient dévorés en grand nombre ». 

Ce n 'c l qu'en 1910 que le premiers exempilaires de Cochlicella acuta furent 
trouvé en Belgique, à La Panne (mois de juillet), par Bo LY DE LESDAIN (1911 , 
p. 51) . 

En 1924, P. D P 1 (p. 28) a signalé l'e pèce au même endroit, sans en men­
tionner la découverte par BouLY DE LE DAIN . 

D'aprè les collec tions du Musée, Cochlicella acuta a été encore retrouvé à 
La Panne en 1927 et en 1936 par le Dr GoETGIIEB ER (Gand) . D'autres spécimens, 
égallement an animaux, ont été récolt és à Nieuport-Plage, en 1930. 

En France, cette espèce xérothermique est Lrè commune dans la région médi­
t rra n é nne l r mon te e long de côte de l'océan Atlan tique, de la Manche el de 
la mer du Iord; 11 p ~n lre à l'intérieur du pay en suivant les vallées de la 
Garonne et de la Loir (L. EHMA I , 1930, p. 319) . 

En Angleterre l'e pèce e l a. z r 'pan due. Elle manque an Pays-Bas, mais 
C. . WE rnnr. ND (1871, p. 109) l 'a ignalée au Danemark . 

146. - Cochlicella conoidea (DRA PAR 'A n, 1801) . 

Helix conoidea DRAPARNAUD, 1801, p. 68; i805, p . 78, pl. V, fig. 7-8. - VA1 DEN ENDE, W. P., 
1828, p. 303. - COLBEAU, J., 1.865, p. 1i3 (?); 1868, p. 99 (?). 

\V. P. VA DE ENnE (1828) a ignalé cetle e pèce de amur, mai .J. CoLBEAU 
(1865, 1868) con idère celte référence, à juste titre, comme erronnée. 

En effe t, il 'agit d'une e pèce qui habile en France le littoral m éditerranéen, 
depuis les Pyrénée orientaŒes ju qu'à la frontière italienne (L. GERMAI , 1930, 
p. 316). 
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MONACHA FITZINGER , i833. 

147. - Monacha ca.rthusiana (MÜLLER, 1774). 
(Tabl. I; cart e 127.) 

ll elix carthu iana MÜLLER, 1774, p . 15. - COLBEA , J., 1859, p . 8; 1865, pp. 67, 87; 1868, 
p. 99. - DE MALZINE, F., 1867, p. 66; 1868, p. LVII. - WEYERS, J., 1868, p. CIV . -

CRAVEN, A. et DE MALZINE, F., 1869, p . c. - VAN DEN BROECK, E., 1870, p. 37. -
Mo RLON, M., 1870, p. 72 . - ~IRÉ, L., 1879, p . 24 . - EBEN, W., 1884, p . 75, fig. 64. 
- LAMEP.RE, A., (1894) 1896, p. 18; 1936, p. 33; 1938, p. 42. - LOPPENS, .K., 1932, 
p. 149. - VüNCl<, E., 1933, p. 91. 

Helix (Helicella) carthusiana MÜLLER, LAMEERE, A., 1895, p. 261. 
? llelix carthu ianella DRAPARNAUD, CARLIER, A., 1831, p. 47 . - HÉCART, G., 1833, p. 138. 

- VAN BE EDEN, P. J. et TUERLINCKX, 1834, p. 170. 
? Helix cartusianella DRAPAR AlD, KICKX, J., 1830, p . 25 . 

Helix carthusianorum MÜLLER, GERAETS, E., 1882, p. 39. 
Theba carthu iana (MÜLLER ), JAECKEL, S., 1943 , p. 296. 

A parl le références clouteu es de .T. IücKX (1830), A. CAnL1En (1 31), 
G. HÉcART (1 33) cl P. J. VAN BENEDEN et T ERLJ~CILX (1 34) e rapporlanl aux 
provinces d 'Anvers, de Brabant e t de Liège (voir lonacha cantiana, p. 157 ), celle 
e p èce a été trouYée presque exclu sivcmen t le long du littoral. 

Dan les collection du Mu ée . e Lro uYcnt de ux: pécimen prornnanl cle Ver­
viers (coll. NYsT) e t un spécim ep qu e j 'ai récoHé personnellemenl à Lu tin (prov. 
de Namur), mais l'e pèce n 'a jarùais é1é trouvée vivante à l intérieur du pays. 

Selon l\I. MocRLON (1870, p. 72), Mona cha ca rthusiana vit dan le O'azon de. 
dun es, sou s les feuilles d Hypocha,.is radicata. 

Au Grand-Duché de Luxembourg l'espèce e t trè rare (V. FERR 'T, 1902, 
p. 72), de même qu'aux Pays-Bas (T . YAN BENTHE\t J TTtXG, 1933 p. 321). 

En France ell e e t commune dans les plaine (L. GEfütATN, 1930 p . 266). 

14 . - lllonacha cantiana (MoNTAG , 1 03) . 
(Pl. IV , fig. 8; labl. T; cart e 19 .) 

Helix cantiana MONTAGU, 1 03, p. 422, Suppl. pl. XXIII fio-. 1. - COLBEA J. 1 59, p. ; 

1863, p. xxxv ; 1865, pp. 39 , 50 . 67; i c68 p. 99. - DE 1JALZINE F., 1 67, p. 66. -
ROSART, A., i867, p . XXX11. - WEYERS, J., i 6 , p. CIV. - STAE , C., 1 69, p. XXXVI -

VAN DEN BROECK, E., 1870, p. 36. - iOURLO 1
, M., 1870, p. 72. - P!RÉ, L. 1 79 

p. 24 . - GERAETS, E ., 1' 2, p. 59. - EBE , W., 1884, p. 75. - R.l\EY 1AEI\ER , D. et 
DE LOË, A., 1885, p . XXX1. - LA ·IEERE, A., (1894) 1896 . p. 18· 1936, p. 33; 1938 p. 4-. 
- LOPPEN , K. , 1932, p. 149. - VONCI\, E., 1933, p. 91. 

fl elix (Helicella) cantiana MONTAGU, LAMEERE, A., 1895, p. 261. 
Theba canliana (MONTAGU) . JAEClŒL, S., 1943, p. 296. 
Helix cantiana var. semirufa COLBEA , J., 1859, p. ; 1865, p. 39; 1868, p. 99. - DE MAL-

ZINE, F., 1867, p. 66. 
Helix cantiana var. alba COLBEAU, J., 1865, pp. 33, 39; 1868 p. 99. 
Helix canliana var. pyramidata COLBEAU, J., i867 , p. LXX"xVJ ; 1868, p. 99. 
Helix cantiana var . rubesans MOQUIN, VAN DEN BROECK , E., 187i , p. XLIII. 
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Le Monacha cantiana vit surtout le long du littoral et du Ba E aut ain i 
qu'à quelque endroits à l'intérieur du pa , où il n fran hit ependanl pa la 
Meuse. A part quelque spécimens récollé ü ~faQonne (Namur) l' p' ce manqu 
complètement en Haute-Belgique (de même qu'au Grand-Du .h ~ de Luxembour ') . 

Le variété suivante· ont é té signalée : 

var. sernimf a CoLBEA (1859, p. 8) : « dernier tour rou àtre » . Dan la 1-
lec tion du Mu ée se trou vent deux sp écimen s de la localit é typique d celte vnri l ' 
Anver (25.VIII.1858), accompagnés d ' une é tiquette manu rit de .T. CoLBEA 
« fi. cantiana MTG . var . seniirufa J. C. (dernier to ur rou àtre en de ou ) l il. 
ê tre [c véritable t ype ». 

var . alba CoLnEA · (1865, p. 33) : « Coquill nlièrcment blan he » . 

var. pyramidata CoLBEA (1 67 p . L. 'x.xn ) : 11 d form p -ramidale » . L 
sc11l spécirn n de clic vari é! ' , . lro 11 vnnl d an s l 'an cienn coll tion << OLBE », 

vient de Rav r ijd ln n pa cl ' ·te nd e, omme l 'a m ntionn' l'auteur. Il 'ao-il 
d'un p écim ·n d ni la pire c t un p e u plus for1em nt d 'v lopp 'e n hauteur 
Olnrg- ur : 15,9 mm. ; hauteur : 11,5 mm.) . En 1 6 , .T. CoLBEA (p. 99) a fait 
r marqu r : 11 ce lle variété est plutôt une mon slruo ilé semi- calair » (pl. IV 
fi g. 8). 

var . rubescens MoQUIN-TAl'iDON (1855, p. 202) : «Coquille comm Ja nri ' l.r 
précédente (var. Galloprovincialis), mai à dernier tour rouo·eàtre » . e ll vari 'lé 
semble être la même que la var. semirufa CoLBEAU. 

Selon J. CoLBEAu (1865, pp. 39, 50), le << H~lix cartusianella » ignal és pnr 
J . KicKx (1830), par G. HÉcART (1833) e l par P . .T. VA1 BENEDEN et T ERLTNCKX 
(1834), re pcc tivem ent d'Anver~, Wil:lebroeck c l Werchter; de Bru, el! 1 cl<' 
Maline , appartiendraient à Monacha canti.ana et non pa. à Monacha carthusiana 
(voir p. 156) . Probablem ent ce lle manière de Yoir e t-elle exac te. Dans la c ll cr­
li n du Mu · c lr uve un e ul exemplaire . en e lre, provenant d ' An ver ( H. 

y T). 

Aux Pays-Ba., l' e p 'c v it l l ng de la cô te occidentale, dans le prniri 
le ]ong de l'Oll1e. ('f. A . BENTll E\I J TTING , 1933, p. 322) . 

En Fran ce, L. GEn:-.1 1N (1930, p. 265) la ile exclu ivem cnt des régi n Jill -

rale du Nord du pa 
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ZENOBIELLA GUDE et WOODWARD, 1921. 

149. - Zenobiella incarnat.'t (MÜLLER, 1774) . 
(Pl. IV, fig . . 7; tabl. J; carte 129.) 

Hclix incarnata MÜLLER, O. F., 1774, p. 63. - VAN DEN ENDE, W. P . , 1828, p. 136. -
K!CK'x, J., 1830, p. 2li. - CARLIER, A., 1831, p. 47. - HÉCART, G., 1833, p. 138. -
COLBEAU, J., 1859, p. 8; 1865, pp. 50, 76, 87, 97, 104, 111; 1866, p. XIX; 1867, p. XLVII; 

1867, p. 35; 1868, p. LII; 1.868, p . LXVI; 1868, p . 99; 1.873, p. 87. - DE MALZINE, F., 
1867, p. 67. - WEYERS, .J., 1868, p. CIV. - VAN DEN BROECI{, E., 1870, pp. 21., 22, 40, 
l.l.2, 43, 45, 46 , 47, 55; 1.872, p. LI; 1873, p. XCI. - PURVES, J., 1.870, p. L. - PIRÉ, L,, 

1872, p. VIII; 1879, p. 24 . - COLLIN, G., 1873, p. XLIX; 1874, p. CLIII. - ROFFIAE , F., 
1873, p. xcv; 1877, p. LXXIX. - PLATEAU, F., 1875, pp. 98 , 101., 102. - COLBEAU, E., 

1876, p. LXV. - ROFFIAEN, H., 1881., pp. 22, 23. - GERAETS, E., . 1882, p. 59. 
EBEN, W., 1.884, p. 75. - BARZIN, J., 1911, p. 1.8, fig. 71. - FRÉDÉRICQ, L. et 
DUPUIS, P., 1923, p. 435. - Vo 'Cl{, E., 1933, p. 91. 

Ilygromia (Helix ) incarnala (MÜLLER), FRÉDÉRICQ, L. et D UPUIS, P ., 1923, p . !133. 
Helix (Helicella ) incarnata MÜLLER, LAMEERE, A., 1895, p. 261. 
Monacha incarnata (MÜLLER), HUBERT, B., 1937, p. 228 . 
Zenobiella incarnata (MÜLLER ), VAN BENTHEM JUTTING, T., 1937, p. 220. 
Perfora:tella (Monachoides) incarnata (MÜLLER ), LERUTH, R., 1939, p. 431. - BOETT­

GER, C. R., 1939 , p. 53. 
Helix incarnata var. albina MENKE, COI.BEAU, .J., 1866, p. xx; 1.868, p . 99. - VAN DEN 

BROECK, E., 1872, p. L. 

Celle espèce, qui se caractérise su rlou t par sa sn rface recouverte de petites 
écaille en forme de [osange, vit presque exclusivement ùans les bois à des 
endroits humides. A l'exception d'une seule localité (Grammont), elle n 'a pas été 
signalée clans les provinces de Flandres, ni dans celle. d'Anvers et de Limbourg. 
Zenobiella incamata est surtout commune dans Iles vallées de la Meu e el de e 
affluents, aux environ de Bruxelles et de Mons et dans la région .i ura iqu . 

La seule variété signalée en Belgique est la var. albina ME KE, aracléri ée 
par sa coquille blanchâtre (pl. IV, fig . 7) . 

. 1. CoLBEAU (1865, p . 50) a fait remarq 11 er que ~ · e -pèce e t velue dan le jeune 
âge, mais ce n 'est pas exact : les j e11ne ortanl de l'œuf ont le premier tour et 
demi lisse, faiblement slrié longi1 u linalement et transversalement, tandis qu'à 
partir de la moitié du second tonr, la surface e t recouverte de petites éca ill es 
caractéristiques, en forme de losange . 

Au Grand-Duché de Luxembourg l'espèce est commune dan la partie méri­
dionalle du pays, rare dans les Ardennes (V . FEBRA 'T, 1902, p. 73), ce qui corres­
pond à sa di stribution en Belgique. Sa distribution aux Pays-Bas emble dépendre 
de la présence de chaux dans le sol (T. VAN BENTIIEM .TuTTJNG, 1933, p . 324). 

H.emarque : Aux Pays-Bas, une autre espèce, le Zenobie l/a rubiginosa. 
(A. SCHMIDT, 1853), a été signalée comme étant très rare. C'est une espèce de 
l'Europe centrale et orientale qui, à l'exception des Pays-Bas, manque dan Loute 
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l'Europe occidentale (T. VAN BENTHEM J TTJNG, 1933, p . 325; P . EuRMA ' , 1933, 
p. 131) . La coqumle ressemble un peu à celle de Trichia hispida et de Trichia 
sericea, par la présen ce ùe petits poil , mais elle est relativement plus petite et 
pl us haute avec la . 11ture p l1 1. profonde el l'ombilic p lu étroit. L'animal se dis­
lingue par la pré ·en ce d'un seul ~ac <lu <lard cl par [e dard même, tordu, pourvu 
de quatre cô les longitudinales. 

Ju squ 'à présen l, cc l1 e espèce n'a j amais été ignalée en Belgique . 

'l'RICHIA HARTMAN , 1841. 

150. - Trichia hi. pida (Lr , 'É, 1758) . 
(Pl. IV, fig. 11; tabl. I ; carte 130.) 

llehx hispida LINNÉ, 1758, p. 771. - 'KICI<X, J ., 1830, pp. 22, 23. - CARLIER, A., 1831, 
p. 47. - HÉCART, G., 1 33, p. 139. - VA BENEDE , P.J . et T EHLINCKX, 1834, p. 170. 
- COLBEAU, J ., 1859, p. 8; 1865, pp. 39, 51, 67, 77, 87, 97, 104, 112; 1867, pp. 35, 36; 
1867, p. XL u; 1 67, p. LXXVI; 1868, p. Ln; 1868, p. LXX; 1868, p . 99; 1869, p. XLIV; 

1 69 p. LX ; 1872, p. XCVI; 1873, p. 87; 1874, p. LXIl; 1874, p. CLV; 1874, p. CXCIV. -

DE MALZINE, F . , 1867, p. 71. - STAES, C., 1868, p. XXVI; 1869, p. XXXVI. -

LECOMTE, TH., 1868, p . LXXIl; 1870, p. LIX' 1871, p . LXXI. - WEYERS, J . , 1868, p . CIV. 

- VAN DEN BROECK , E., 1869, pp. XCIV, XCVI, xcvn; 1870, pp . 21, 22, 23, 24, 30, 36, 38, 
40, 42, 43, 48; 1871, pp. XVI, xvn; 1871, p . XLIV; 1872, pp . L, LI; 1873, p. XCI; 1873, 
p. cxvn; 1874, pp. CLXIV, CLXVII. - CRAVEN, A. et DE MALZINE, F., 1869. p. c . -

MOURLON, M., 1870, p. 73. - ROFFIAE , F., 1870, p . xvn; 1871, p. LVI; 1873, p. xcv; 

1875, p. XXXIV; 1875, p. LVI ; 1875 , p. LXVI; 1877, p. LXX . - PIRÉ, L ., 1872, p. VITI; 

1879, p. 24. - COLLIN, G., 1873 p. XIV; 1873, p. XLIX; 1874, pp. CLID, CLVI. - PLA­

TEAU, F . , 1875, pp. 97, 99, 101, 102. - COLBEAU, E., 1876, p. LXV. - RUTOT, A., 1876, 
p. LXXID. - ROFFIAE , H., 1881, pp . 22, 23; 1881, p. 25. - ÜERAETS, E. , 1882, p . 39. -
RAEYMAEKERS , D. et VA ERTBORN, O., 1883, p . 24. - RAEYMAEKERS, D . et DE LoË, A., 

1884 p. xxxvm. - EBEN, W., 1884, p. 75, fig. 63 . - FRÉDÉRICQ, L. et DuPUIS, P., 

1923, p. 435. - LOPPE , !K., 1932, p . 149. - VONCI<, E . , 1933, p. 91. - LAMEERE, A., 

1938, p. 42. 
Helix (Helicella) hispida LINNÉ, LAMEERE, A., 1895, p. 261. 
Hygrornia (Helix) hi pida (Lr É), FRÉDÉRICQ , L. et D PUIS, P. , 1923, p. 434. 
Trichia hisrnda (LINNÉ), VA BENTHEM J TTING, T . , 1937, p. 220. - ADAM, W., 1935, p. 4. 
Trichia (Trichia) hispida (LINNÉ), LERUTH, R., 1939, p. 431. - BOETTGER, c. R., 1939, p. 55. 
Frulicicola hi pida (LINNÉ), HUBERT, B. , 1937, p. 228 . - HX ZLEI ' L. , 1941, p. 142. -

JAECKEL, S . , 1943, pp. 290, 291, 294, 295, 296, 301. 
Helix concinna JEFFREYS, COLBEAU, J. , 1868, p. LXVI; 1868, p. 99. - VAN DEN B ROECK, E., 

1873, p. XCI. - COLLIN, G., 1874, p. CLill. - PIRÉ, L., 1879, p. 24. - ÛERAETS, E., 
1882, p . 59. 

Helix hispida var . concinna JEFFREYS, PLATEAU, F., 1875, p . 97. 
Helix plebeia var. concinna JEFFREYS, EBE , W. , 1884, p. 75. 
T-lelix Villersii DE MALZINE, F . , 1867, p . 74, pl. III , fig. 1-3. - COLBEAU, J., 1868, p . 99. 
Helix hispida var. Villersii DE MALZI E, VAN DE BROECK, E., 1873, p. cxvn. 

Helix depilata c. PFEIFFER , VAN DEN BROECK, E., 1870, pp. 43, 48; 1871, pp . XVII, xvrn; 

1871, p. LI; 1872, pp. LXID, LXIV. - LECOMTE, TH., 1870, p. LVI. - PIRÉ, L. , 1872, 
p. VIIl. 
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Helix hispida var. depilata c. PFEIFFER, PLATEAU, F. , 1875, pp. 97, 101, 102. 
Helix hispida var. minor MOQUIN, COI.BEAU, J., 1859, p . 8; 1865, pp. 51, 67; 1868, p . 99. 
Helix hi pida var . major CoLBEAU, J. , 1868, p. 99. 
Helix hispida? var. glabella PFEIFFER, COLBEAU, J., 1868, p. 99. 
Helix hispida var. albinos?, VAN DEN BROECK , E., 1869, p. XCVI. 

Helix depilata PFEIFFER? var. albinos VAN DEN BROECK, E ., 1870, p. 23 . 
Helix depilata? var. rosea VAN DEN BROECK, E., 1872, p . LXIII . 

Helix hispida sénestre, ROFFIAEN, F. , 1875, p. LXVI ; 1877, p. LXXVIII . 

L'extrême YariaLiliLé de ce t le espèce a don né lie u it la description de nom­
breuse varié tés e l même de plu ·ie11r.- c."prccs dit'fé rcntcs, ce qui a causé parfoi s 
des confusions avec des espèce voi in e (voir p . 164 à propos de Trichia 
striolata) . 

J , Cor.BEAU (1867, p . r.xxv1 ) a foi1 rcmn rq11<'r , pnr exemple, à propos des 
1'richia hispida récoJtés à Vielsallm : << Plusicur · parai. en1 présenlcr quelques 
caractère de certaines va rié tés des T-1. plebeia DnAP. e l li. concinna J EFFR. ». El 
à propos d' << T-l elix concinna .lEFFJL », J. CoLBbAU (1 6 , p. 99) dit n note infra­
paginale : << Je n e sui s pas bien certain que n os cx_cmplaircs o ic nl la vé ritahl 
concinna; il pourraient peut-être être rapport.és à une variété oit de hispida, oi1t 
de sericea o u de n1jescens ? ». 

E. VAN DEN BnoECK (1869, p. xcv1 ) , en ignalant l' « 1-l elix plebeia DR AP . ? »de 
Bruxcales, affirme que c'es t « une des c. pèee do11tcuses, voi incs de l'Heli.r; 
h ispida L., que il' on ne peul reconnaître q uc trè difficilement par les carac tères de 
la coquille ». Pour la détermination il s'est serv i d'un carac tère clan l' ana tomie 
de l'animaf, ~l savoir la présence de deux bourse à dard bilobées . 

D'après A. i\IoQUTN-ÎANDON (1855, pp . 225, 227), ce caractère permettrait ·de 
distinguer« 1-leli.r; plebeia » d ' << 1-Jelix hispida », qui n e posséderait qu'un e seullc 
bourse à dard , qui crai l simple. Or, Ioul es les espèces de Trichia possèdent deux 
paires de sacs à dard, de sor lc que ce ca ra c tère n e peut nullement ervir à di ·tin ­
guer les 1'richia hispida et 1'richia sericea. 

Sous le nom Helix plebeia. DHAP., E. VA~ DEN BnoECK (1 71, p. x uv) m en­
tionne deux spécimens, provenant de Sclzac lc q11i . ' cn rn léris nt par ~eur 
<<coqui ll e min ce e l plt1 s gfob 11le usc, cl r ombili r lrè ~ pcliL, cc (llli les fai t s rap­
procher de l 'i-/. sericea MüLL., espèce avc laq1 1cllc on n e pourrait cependant pas 
les confondre ». L'auteur n 'expliqu e pas l]es différences entre J-J elix plebeia c l 
/-/ . sericea, qui , acl uellemen 1, on 1 con idérés comm e une se ule espèce. 

A part les nriél és minor MoQUTN-TA NDO ' , niajor CoLBEA et albinos 
VAN DE~ BnoECK, clonl le n oms sont suffisamment exp lica tifs, nou · trouvons clan s 
la litt éra ture le varié tés su i vant es, ignalécs pour la Belgique : 

var . glabella PFElfFEII. J. Co LBEA (1868, p . 99) a cité ce lle variété avec 
doute selon l 'indication de 1-1 . WAARDE~nunc (1927, p. 46), qui n e se rappor te 
d'ailleurs pas du to 11l à la Belgiqu e, mai s it la provin ce de Groningen, nux Pays­
Bas. Dan l'ancienne collec tion CoLBEAU se trouvent plusieurs spécimen , pro-
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venant de Saint-Gille (pl. IV, fin-. 11 h), étiqueté de cc nom. Or ce spec1men 
n'ont rien à voir a ec le Zenobiella glabella DRAP R 'A o, aractéri é entre autre 
par l'ombilic trè petit et par l 'ah ence de poil sur l a coq uille. Les exemplaire de 
~a in t-Gille sont de vérit able · Trichia hispida Lr ' 'É. 

var . conc i nna JEFFREY . propo de ce t le varié té, que .T. CoLBEA (1868, 
p. 99) cit e comme une sp'-cc, iJ dit:« Je ne 11i pa bien erlain que nos exem­
plaire oient le véritable concinna; il pourraient ·peul-êlre êlre rapporté à 1m 
variété, soit ùe sericea o u de rnfescens ? » . 

G . .JEFFREY (1 62, p. 197), aprè avoir douté que on e p'ce oit di Lin L 
de Trichia hispida, fait remarquer (p. 19 ) : « Th hcll i ne cr globose, like 
that of li. hispida, and il i more ofo ; the umbilicu i con iderably more open; 
and the hairs are m rc calier d and ea . il) hcd » ... « From H. rujescens, with 
which th pre en ! p i m Lo onn t Il. hispida, il differ in the hell being 
much maller, and in the whorl being more rounded and ompact thouo-h 
cqua ll numerou~ . JI the e three specie are found together ». 

Dan l colle lion du J\Iu ée e trouvent p'lu ieur lot de Trichia hispida, 
étiqu Lé mm Yar. concinna, qui correspondent à lla de cription de JEFFREY 
(pl. I , fig. 11 i) . Probablement 'é taient d tel pécimen que plu iem" au! ur 
(.T. CoLBEA , F. DE !ALZI1"E, ETC .) onl con idéré comme étant« J-lelix rujescens » 

(= Trichia striolata, voir p. 164) . 

var. depilata PFEIFFER, 1 21 (non DRAPARNAUn, 1 01). Celle variété, qui 
n'est pa à confondre avec l'Helix depilata DRAPAR AUD (= Trichfo edentula. 
DH PAU ·A ·n) , n 'r t qu' un Trichia hispida dépourvu de poils. 

E. VA ' DEN BRoECK (1872, p. Lxm) a décrit une variété rosea de l'Helix depi 
lata PFEIFFER, récoltée à Ha tière . Cette variété e cara téri e par « une coloration 
l ' un brun ro é ... Ce coquille. pré entent à peine un légère trace de la zone 
blan hùlt' du lyp ; elles onl plu . éle ,·ée et frao·ile . De plu ce coquilles ont 
f ri• ni pub· · ni , même h z les adulte ce qui l éloigne ncore du t,p 
de J'll elix depilala, h z J q11 l le. poil tombent le plu souvent de trè bonne 
heure. L'ouverlur 1 pJu . r nd q11 dan le 1ype et une forte callo ité blanche 
en forme de bonrrelet c monlr au bord inf'rieur de l'ouverture» . .Te n'ai pa 
1 ronvé ell e variété dan Œa olle lion u VAN DE · BRoE K n, mais je uppose qu'il 
'a o-i l d'un p 'cimen de form élevée d T rich ia hispi.da. 

var. villersii DE MALZTNE. L'au1eur a décrit l ' « l-Telix Villersii » (1867, p. 74) 
omme ayant une « petite oquille de la forme de l ll elix hispida et sericea, mai . 

plu ùéprimée, d'un beau blanc de lait et diaphane, marquée de . tries d'accrois­
ement trè fine mais très di tincte à ]a !loupe, ombilic ouyert , 4 t tour de pire, 

columelle imple · notre coquille e rapproche de l'Helix sericea et de l'hispida, 
mai 11 en est di tincte » (pl. I , fio-. 11 g). 

Comme l 'a déjà fait remarqu r E. VA!\' DE ' BnoE K (1 73, p. ex TI) , c'e t la 
variété albinos de Trich ia hispida. 
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En pllu de ces variété décrite , j 'ai trouvé dans la collection « CoLBEAU ii les 
variété suivantes, qui ne semblent j amais avoir été publiées. 

n tube contien t trois c ·emplaire et lroi éliquellcs différente , portant le · 
nom : var . « miiniceps J. CoLn. », var. « urticae J. CoLB. » et var. « herbaria 
J. CoLn. ».Ces spécimens proviennent de Nam 11 r (pl. IV , fig. 11 c-cl-e) . Comme 
je n 'ai trouvé aucune description se rapportant à ces va riété" il n 'est pa po ·sib[c 
de décider du nom qui s'applique ü chacune de coq uilles. Le trois exemplaire 
ne diffèrent d'aillem pa e scntiellcmenl de la forme commun e de Trichia 
hispicla. 

Trois petit pec1mcn (7,2 x 4,2 ; 6,7 x 4,2 et 6,8 x 3,9 mm. ), provenant de 
Rochefort, ont étiqueté comme var.« fragomm.T. CoLB. »(pl. IV, fi g . llj) . 

Enfin , deux petit exemplaire (6,9 x 3,9 cl 6,2 x 3 7 mm. ) tran parents, 
blanchàlres, fragiles, provenant de Nie uport, portent l'indication var. « graminis 
.l. CoLB. »(pl. IV, fig. 11 k). 

Trichia hispida e t probablement l'espèce la plu ommun e de la B lgique ; 
elle vit de préférence dan les lieux ullivé . On fa lrouv clan Loute le pro­
vince et toutes les région , même en Campine et dan le Ardenne . 

Au Grand-Duché de Luxembourg (V . FERRANT, 1902, p. 66), Trichia hispida 
emble être assez rare; par contre, Trichia sericea y e t commun dan le lieux 

frais et ombragés. 

? 151. - Trichia. serirea (M"LLER, 1774). 
(Pl. IV, fig. 11 ; tabl. 1.) 

Helix sericea MÜLLER, O. F., i774, p. 62. - COLBEA , J ., i859, p. 8 · i865, p. i04 ; i868 , 
p. LII; i868, p. 99. - DE MALZINE, F., i867, p . 7i. - WEYERS, J ., i868, p. CIV. -

VAN DEN BROECK, E., i870, pp. 44, 45, 48; i872, p. LXID; i873, p. XCI. - PURVES, J., 
i870, p. L. - ROFFIAEN, F., i87i, p. LVI {?). - PIRÉ, L ., i879, p. 24. - GERAETS, E ., 

i882, p. 59. - EBEN , W., i884, p. 74. - VONCK, E., i933, p. 9i. 
llelix (Helicella ) sericea MÜLLER, LAMEERE, A., i895 , p. 26i. 

? Helix plebeia DRAPAR 'AUD, VA DE BROECK, E., i869, p. XCVI; i870, p. 30; i 71) p. XLIV . -

PIRÉ, L., i879, p. 24. - ÜERAETS, E .. i882 , p. 59. - EBEN, W., i 4, p. 75. 
Helix ericea vat'. Fontainei CoLBEAU, J., i865, pp. 33, 77; 1 6 , p. 99, pl. 11, fig. 4. -

LECOMTE, TH., i870, p. LVI. - ROFFIAEN , F., i876. p. XLIX. 

A en juger d 'aprè la rareté de ' r n eio-nemen l dan la litt 'rature et de pé­
cimens dan s les collection du Mu é , ce lle espèce emMe être très peu comm un e 
en Belgique. 

Les exemplaires signalés ous le nom d'Helix sericea sont plu g lobuleux que 
'J'richia hispida aYec le ùernier tour moins anguleu , l'ouverture de la coquilllc 
plus arrondie, munie d'un faible bourrelet, et avec l'ombilic plus petit (pl. IV, 
fig. 11 a). 

J. CoLBEA (1865, p . 33) a décrit la var. Fontainei d'après de spécimens pro­
venant de Papignie , dans les prairies aux bord de la Dendre : « Coquille un pc11 
ubglobuleu e, mince, de couleur cornée tirant ur le verdâ tre, ornée d'une zone 
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blanchâtre sur le milieu du dernier to ur ; couverte de poil s co urls assez peu se rrés 
e t plus ou moin courbés ; bouche grande, péris tome arron di , non bordé; ombilic 
très étroi t » . J. CoLBEAU (1865, p . 77) fait remarqu er : « C'est avec ceitain 
cloute que j e la donn e comme une variété de la sericea : eJile semble se rapprocher 
un pe u clc l'H . occidentalis RECLUZ et diffère en tout cas des H. se ricea provenanl 
d 'Arl011 ». 

Dan s la co ll ec lion « Co LBEA » e lrouvenl des spécimen de ce tte variété, 
provenanldePapign ic (pl. TV, fig . 11 b) etde Ha stière(pl. IV, fig. llf). Le plu s 
grand exemplaire cle Papi gnies mesure 7,4 x 5,4 mm. La forme gén éra1c est m oin s 
globuleuse avec la suture plu s profonde qu e chez le Trichia sericea provenant 
d 'A rlon. 

Bien que les ·pécimeus curaclé ri . liqu cs de Trichia sericea diffèrent nelteme11t 
de Trichia hispida par lc11r fo rme plu . a lob ulcu e, leur ombilic beaucoup plu: 
pcl.it e l f'o uYerl1 1rc plu arron lie (pl. I , fig . 11 a), on trouve, d'au_tre parl, à cer­
lain . endro il (ù ai1 ' ] ' prairi e · à Ad on , par exemple), <les exemplaires intermé­
diaire 11 m '\m lemp qu e les ùeux formes typiques. 

L. GE 1n1A1' (1929, p. 221) a également fait remarquer qu e, surlout dans les 
reg10n ubmonlugneu e , le de ux espèces sont so uvenl très difficiles à éparer . 
EL ü propos de Trichia hispida, ce t auleur (p . 218) dit même : « Certains auteur 
considèrent même le Fruticicola sericea M"LLER, Ji'mticico la plebeia DRAPAR­
~A n el Fruticicola montana STUDEB comme appartenant au , i à !l' espèce de LIN~É 
et ils on l probablement raison . Tous ce Gastéropodes passent in en siblem ent de 
l'un à l 'autre et leur organisa tion anatomique n 'offre que des caractères distinc­
lifs in signifianL dan le développement plu ou moin g rand des glandes multi­
ficle ; encore ces caractère n e ont-il pas con tant » . Pourtant, L. GERi\IAIN a 
con ·ervé Trichia sericea comme une espèce distincte (1930, p. 241). 

I ar · nlre, .l. FAYRE (1927, p. 195) n 'admet qu ' un e se ule espèce, « pour 
laq u II i1I onvienl d 'adopter le n om le plu s an cien : F'. hispida (L .), et quatre 
va ri été prin ·ipule : hispida . str. , sericea, plebeja el rnontana » . 

Ces quatre vari ïé embl ni r pré. nier, elon J . FAvnE (p. 197), de formes 
écologiqu es d 'une se ule e pèc · : u La villo ilé, en tre autres , semble, dans une 
ce rtain e me. ure, liée à la n al ure lrnmid e et peu calca ire du . ol. Les var. his­
pida s. Ir. el sericea sont 1les forme d ·.- Li e ux d;cou ert humides, qu'ils soielll 
calcaires ou non, ou en core des ols sec:-; moi n. argile ux et pauvres en chaux. La 
var . plebeja e t l' équi valent de deux variélés précédente , mais confinée aux 
rég ion s ombragée ou abritées. La forêt monlagneu e a 11 sol calcaire abrite la 
var . nw ntana. Dan les li eux ùécouverL de m ême nal ure chimique, sous l ' in­
fluen ce oit de l 'altitude, soit. de la ~ éch eresse, ce tte dernière ariélé pas. e à une 
petite forme rabougri e, louj ours g11abre à l' étal adulte ». Enfin, J. FAVRE (1927, 
p. 193) fait encore remarquer qu e u les pa sage entre les variétés hispida et sericea 
ont lrès commmr , prin cipalement dan le prés humides, mais aussi dans le 

prairie sèches, à ol aro·ileux » . 
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Il est à noter que le matériel belge, qui comprend de nombreuses formes de 
passage entre Trichia hispida et Trichia sericea, provient d'une prairie humide à 
Arlon. 

Vu ces formes de passage et vu ~e fait que Trichia sericea a été trouvé Loujours 
en présence de Trichia hispida, je crois pouvoir suivre J. FAVRE (1927) en consi­
dérant Trich ia sericea comme une forme écologique ( ?) de Trichia hispida. 

Trichia sericea n'a pas été signalé aux Pays-Bas. L'espèce ( ?) est commune au 
Grand-Duché de Luxembourg (V. FERRA 'T, 1902, p. 66). 

152. - Trichia striolata (C. PFEIFFER, 1828). 
(Pl. IV, fig. 6; tabl. 1.) 

Hel-ix striolata C. PFEIFFER, 1828, III, p. 28, pl. VI, fig. 8. 
? Helix A.l'tenana GAERTNER, KICKX, J., 1830, p. 23, fig. 4, 5 (= Helix strigella PFEIFF., 

non DRAP. nec STURM. Helix sylve tris v. ALTEN. ex. PFEIFF.) . - VAN BENEDEN, P. J., 
et TUERLINCKX, 1834, p. 170. 

? Helix rufescens PENNANT, COLBEAU, J., 1865, pp. 39, 51, 87, 111; 1868, p. 99. - DE MAL­
ZL'IE, F., 1867, p. 70. - WEYERS , J., 1868, p. CIV. - PIRÉ, L., 1879, p. 24. -
GERAETS, E., 1882, p. 59. - EBEN, W., 1884, p. 75. - VONCI{, E., 1933, p. 91. 

? Hygroinia (H el-ix) rufescens (PENNANT), FRÉDÉRICQ, L. et DUPUIS, p., 1923, p. 434. 

En 1830, J. KicKx a ignalé l'lf elix Altenana GAERTNER comme ayant été 
trouYé le 19.VJ.1820 dan le boi entre Lubbeek et Pellenberg (non loin de Lou­
rnin) . Selon la synonymie que J. Kicu donne , il ne 'agit pas de I'Euomphalia 
strigella (DRAPAHNAUD), mai du Helix strigella PFEIFFER. Or, d'aprè la figure 
que C. PFEIFFER (1821) a donnée de cette dernière espèce, il n'est pas po ible de 
la reconnaître. Les figure 4 et 5 de J. KicKx rappellent plutôt Trichia villosa 
(DRA.PAR ·Aun) , mais à mon aYi il e l encore plu probable que KrcKx a eu en 
mains un grand spécimen de Trichia hispida; il n ·y a rien dans sa descriplion qui 
s'y oppose. 

P. J. VAN BENEDE · et TLERLINCKX (1834) on L ignalé la même espèce de 
i\lalline , mais je doute fort que ces auteur aient vraiment lrouvé à Ialines toutes 
les espèces qu'ils énumèrent. 

J. CoLBEA (1865, pp. 39, 51) a considéré avec doute ces références de 
.T. K1cKx et de P. J. V A BE 'EDEN et TuERLii.\'CKx comme se rappor1 ant à l ' H elix 
rujescens PE ' -ANT . A propos d'une récolte de la même espèce à Verviers (par 
XYsT) , J. CoLBEAU (1865, p . 87) fait remarquer : (< Je crois pouvoir rapporter 
l'I-1. altenana de KrcKx à une variété de la rafescens PENN. plutôt qu'à la strigella 
DRAP.; toutefois ce n'est qu'aycc cloute , cette espèce pouvant être la concinna 
JEFFREYS ». Et à propos de la présence de l'espèce dans Œa province de Namur 
(vallée de la Meus.e; Namur; Wépion; Dinant; Rochefort), J. CoLBEAU dit (p. 111) : 
« Ce n'est qu'avec beaucoup de doute que je rapporte à une variété de la ruf escens 
PENN. cette espèce qui pourrait être la même que l'altenana de KccKx. Elle pour­
rait être aussi une variélé de la concinna JEFFREY , ou de la plebeia DRAP., car elle 
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offre pilu ou moin s certain caractè res de chacune d'elles». Par contre, en parlanl 
de la variabilité de l 'e pècc su ivanlc, Helix hispida L., il fait remarquer (p. 112) : 
« P ' UL-èlre quelque -un e de ces variétés devront-elle ê tre rapportée à l'e pècc 
préc;dent ·».Plu, lard (1868, p. 99) J. CoLDEA dil à propos d'll elix rufescens : 
«No exemplaire de Belgique ne e rapporlent pas au type de l 'espèce, mai à une 
ariét; ? ». 

F. DE !\1ALz1 'E (1867, p. 71) a signalé l'Helix rufescens comme élant itrè 
abondant à Jamur, «dan une petite île de la Meuse, sou de paquets de plante~ 

: 'ches ». 

Enf:n, L. FnÉDÉlllCQ el P. D PUI (1923, pp. 430, 434) ont ignalé la pré­
sen ce d'H eli.r; rujescens à Malméùy-B 'y rc' e t à :\Ianderfeld. -:\Ialheureu emenl, 
j e n 'ai pa trouvé dan le collec ti n du :;\lu ée de pécimen ~C rapportant à 
.c.cllc e p-. ', quoiqu 1 aulrc csp-. c · i nalée par ce auteur trouvent. 
Comme la · 11 li n omp rend, par contre, de pécimen de ce deux localité , 
d ;I •rmin; par P. D P 1 comme var . concinna JEF FR . de Trichia hispida, il y a 
li u d r Î1" que la réf 'rence « Hygromia rufescens » e rapporte en Yérité à 

· llc variété. 

mon aYi. , Lou le ces référence d' « Helix rufescen · » e rapportent ù 
Trichia hispida el non pas à Trichia triolata. Dan~ le ancienne. collection : 
« CoLBEA », « NY T » et « DE !\IALZINE », je n'ai jamai YU le nom H elix ruf es cens 
ur le éti q uelte originale . 

Le e ul exemplai re de Trichia striolata qui e lrouYe dan la olleclion bel()'e 
provient d 'O tende (coll. NYsT, ex coll. J. K1cKX) el porte l'indication : « Helix 
carthusiana J'I"•LL. ar. nifilabris JEFFn, ». 

La coqu ille t as cz grande (11 ,2 x 7 mm. ), a ec la pire peu éleYée, le 
lour · a , z aplali , le dernier tour anguleux à la périphérie l'ombilic laraemenl 

u rl , la urfu a z fortement triée tran Yer alement, d'une couleur ari àtrc, 
brunàlr ' r I' uv •rtur cl m1rnic d 'une bande plu claire à Ja périphérie du der­
nier tour . 

Au o ur de nomlJrc u e: explora li on ~ ntr prLes par le _ Iu~ée, r e pèce n'a 
jamai été lrouvé v ivnnle en B'lg-iqu . 

u - Pay s-Ba (T. Y.\ N BENTllE,\l .T TTll "G 1933. p. 3 ) r' pè e n 'a été cilée 
qu'une cule foi . 

u Grand-Duché de Luxembourg '. FERR.\.T (1902, p. 69) a mentionné 
comme varié lé de « /i'ruticicola ruf es ens PEI~~ ·T » la Yar. montana T ·nER, 
qui y erail lrè rare. Or, elon L . GER\1 IN (1929, p . 224; 1930. p. 242), la rnr. 
montana ' T DEU c L un e ariélé de Trichia sericea _ lëLLER) . 
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153. - Trichia villosa [(STuDER) DRAPARNAUD, 1805] . 
(Pl. IV, fig. 5; tabl. I.) 

Helix villosa STUDER, 1789, III, p. 429 (nonien nudum) . - DRAPARNAUD, 1805, p. 104, pl. VII, 
fig. 17. 

Dan la colllection du Musée se trouve un exemplaire, provenant tle Dinanl 
(coll . « VAN DE ' BRoECK »),qui diffère de Tl'ichia striolata par sa forme plus 
aplatie (11 x 5,8 mm.), ses tours plus arrondis et son ombilic pllls grand, mon­
trant tout l'enroulement interne. 

1alheurcu ement, l'épiderme est complètement absent et la surface ne mon­
tre par conséquent ni les poi~s, ni la striation longilutlinale qui caractérisent 
Trichia villosa . Le dernier tour est légèrement anguleux à la périphérie . L'ouver­
ture est pourvue tl'un bourrelet interne très faible. près une comparaison avec 
de nombreux spécimens se trouvant dan s la collection « DA TZE BERG », j e croi · 
pouvoir conclure qu'il s'agit de Trichia villosa, e pèce des région s m011 lagncu c 
de la France septentrionale et moyenne (L . GERMAI ' , 1930, p. 244) et cl Alpe . 

A ma connaissance, l'espèce n'a plu jamais été retrouvée en Belgique cl il 
y a lieu de croire que le spécimen en question a été imporlé acciden tcllemen t. 

T. VAN BENTHEl\l JurnNG (1933, p. 329) signale la récolte de deux exemplaire 
de cette espèce aux environs de Haarlem (Pays-Bas), où elle n'a pas été retrouvée 
non pli.us. 

Remarque : T. VAN BENTHEl\J JuTTJNG (1933, p. 329) signale également Euom­
phalia strigella (DRAPARNAun), qu'UBAGllS (1883) a cité de Maastricht et de Val­
kenburg (Fauquemon1), et elle fait remarquer que probablement des pécimens 
de cette espèce seront encore récoltés. 

En Belgique cette espèce de l 'Europe cenlrale et orienlale n'a jamais été 
signalée. En France elle habite principalement le centre et le · ~ ud-E t 
(L. GERMAIN, 1930, p. 256). 

HELICODONTA (FÉRUSSAC) RI o, 1826. 

154. -- Helicodonta obvoluta (M .. LLEH, 1774). 
(Tabl. I; carte 131. f 

flelix obvoluta MÜLLER, o. F., 1774, p. 27. - VAN DEN ENDE, W . , 1828, p. 136. - KICKX, J ., 
1830, p. 14. - CARLIER, A., 1831, p. 47. - HÉCART, G., 1833, p. 139. - CANTRAINE, 

1840, p. 117. - DE MALZINE, F., 1867, p. 68. - COLBEAU, J ., 1859, p. 8; 1865, pp. 49, 76, 
85, 97, 110; 1868, p. LXV; 1868, p. 98; 1869, p. LXVI; 1873, p. 86. - STAES, C., 1868, 
p. XXVI. - WEYERS , J., 1868, p. CIII. - VAN DEN BROECK , E., 1870, pp . 40, 42, 43, 45, 
46, 55; 1872, p. LI; 1872, p . LXIV; 1873, p . XC . - PURVES, J., 1870, p . XLIX. - PIRÉ, L., 

1872, p. vm; 1879, p. 24, pl. II, fig. 5. - ROFFIAEN, F., 1873, p. xcv; 1877, pp. LXXVIII, 

LXXIX. - PLATEAU, F., 1875, pp. 98, 99, 101 , 102. - ROFFIAEN, H., 1881, p . 23 . -
GERAETS, E. , 1882, p. 59. - EBEN, W., 1884, p. 74, fig . 62. - RAEYMAEKERS, D. et 
DE LOË, A., 1884, p. XXXVIII. - BARZIN, J., 1911, p. 18, fig. 71. - FRÉDÉRICQ, L. et 
DUPL'IS, P., 1923, p. 435. - VONCK, E . , 1933, p. 90. - LAMEERE, A., 1938, p. 42, pl. V , 

fig. 9. 
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Helix (Anc llùloma) obvolula ,\'J .. LLER , LAMEE H.E, A., 1895, p . 260. 
Hclicodonta obva lula (Mür.LER ), VA ' BE;;'ffHEM J LTTii\G, T., 1937, p. 220. - H uBE RT , B., 

1937, p. 228. 
llcli:r. abvalula Vill'. albino~ VA. DEN BHOECK, E., 1872, p. LXV. 

lfelicodonta obvoluta habit e prc que exclu ivement la Haule-B01.gique. 
C. STAEs (1 68, p. xxv1) a signalé la récolle de deux exemplaire morls à Fore t 
(lez-Bruxelles); il fait remarquer que leur aspect « dénote oiairement que lem 
mort remont e il 11n nombre d'années considérable, mais qu'il serait impo ible 
d 'es timer, même approximativemenl » . J . CoLBEA (1869, p. Lxvr) a cité de 
exemplaires subfo ile , recueilli à chaerbeek. 

J'ai récolté l'.e pèce vivante au Boi d ' ngre , au Sud-Ouest de Mons. On la 
trou e enfin dan la région jura iquc. 

u Grand-Duché, J-leli codonta obvolu ta est as ez commun ( . FERRANT, 
1902, p. 63) dan l, lieux frai et ombragés. ux Pays-Ba (T. YAN BENTHEi\C 
J TTI G, 1933, p. 330), l'e pèce c trouve exclu ivement dan le ud du Lim­
bouro· hollandai . 

HELICIGONA (FÉRUSSAC) Risso, 1826. 

155. - Helicigona lapici da (L11 'É, 1758). 
(Ta bl. I; carte 132.) 

Helix lapicida LINNÉ, 1758, p. 768. - KICK.X, J., 1830, p. 17. - COLBEAU, J., 1859, p. 8· 1865, 
pp . 49, 76, 86, 97, 104, 11.0; 1867, p. LXXV; 1868, p. LXV; 1868, p. 98; 1869, p. LX ; 1870, 
p. LX; 1872, p . XCVI. -- DE lVIALZINE, F., 1867, p. 69 . - STAES, C., 1868, p. XXVII. -

WEYERS, J., 1868, p. CUI. - VAN DE BROECK, E., 1870, p. 41, pl. II, fig. 3· pp. 42, 43, 
46, 47, 55; 1870, p . XLIII; 1872, p . LXV; 1873, p . xc; 1873, p. CXV. - CRAVE , A., 1870, 
p. XXXIV. - P RYES, J. , 1870, p . XLIX. - GRÉGOIRE, E . , 1871 , p . 20. - ROFFIAEN , F., 

1 71, p. LVI ; 1873, p. XCV; 1877, p. LXXIX. - PmÉ, L., 1872, p. vrn ; 1879, p . 24, pl. II, 
fig. 6. - PLATEAU, F., 1875, p. 99. - COLBEAU, E., 1876, p . LXIV. - ROFFIAEN, H., 1881 , 
p. 23 . - GERAET , E., 1. 82, p. 38, fig. 6._- EBEN, W., 1884, p. 74, fig. 60. - RAEYMAE­

KERS, D. et DE LOË, . , 1 84, p. xxxvm. - BARZIN, J., 1911, p. 18. fig. 71. - FRÉDÉ­

RICQ, L. Pt DUPUIS, P., 1923, p. 435. - VONOK, E ., 1933, p. 90. - LAMEERE, . , 1938, 
p. 42. 

Caracalla lapicida (LIN É), VAN DE E DE, W., 1828, p. 136. - WAARDE BURG, ·tt., 1827, p. 47. 
- CARLIER, A., 1831, p. 48. - HÉCART , G., 1833, p. 135. 

Helix (A.rionla) lapicida Lr NÉ, L~1EERE , A., 1895, p. 261. 
Helicigana (Helix) lapicida (Ll É), FRÉDÉRICQ, L. et DUPUIS, P., 1923, p. 434. 
Helicigona lapicida (LIN É}, VAN BE THEM J TTING, T., 1937, p. 220. - HUBERT, B., 1937, 

p . 229 . 
Helix lavicida var . minor MüQUIN, VA DE BHOECI<, E., 1869, p. XCVI; 1870, p. 23. 

A part quelque endroit dan le Brabant, l ' l-lelicigona la.picida habite prc -
que excll u ivement la Haule-Belgique e t la région jura iquc . Il e t à remarquer 
qu'au cour de. exploration enlrepri e par le 1u ée, l'e pèce n 'a jamai 'té 
trou ée vivante au Brabant. 
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Les spécimens ignalés de Gand par E. VAN DE r BROECK (1869, p. xcvu) 011t 

é té recueilli s dan de alluvion . E. GRÉGOTRE (1871, p. 20) a cité l'espèce vivante 
à Saint-Job (Bruxe]] es) . L'espèce e t peu variable . La colleclion du Musée con­
lienl deux exemplaires de [a var. albina MENKE, provenan l de Ha Lière el tle · 
ruines tlc Villers . n spécimen scalaire a é lé recueilli à DinanL par E. VAN DEN 
BROE CK (1870, pl. II, fig. 3) . 

Aux Pay -Ba , l'Helicigona lapicida vit exoiu. ivcmcnt dan le ud du Lim­
bourg h ollandai (A . MEEUSE et \ iV. EIWOORT, 1942, p. 276) . 

Au Grand-Duché de Luxembouro-, l 'e pècc est très commune (V. FEnR'> T, 

1902, p. 75); 1111 c rnriété plu petite e trouve aux Ardenne . 

156. - Helicigonn :ubu torum (LIN 'É, 1758). 
(Tabl. I; carte 133.) 

Helix arbu torum LINNÉ, i758, p. 77i. - KICKX J., 1830, p. 30. - CARLIER, A., 1831 , 
p. 47. - HÉCART, G., 1u33, p. 140. - VAr BENEDEN, P.J. et T ERLINCKX, 1834, p. 170. -
COLBEAU J., 1859, p. 8; 1865 pp. 38, 49, 73, 86, 110; 1868, p. 98; 1878, p. XVIII. -

DE lfALZINE F., 1867, p. 66. - WEYERS, J., 1868, p. cm. - ROFFIAE 1 F., 1869, p. LV; 

1876, p. xux; 1877, p. LXXVID. - VAN DE BROECK, E., 1870, pp. 30, 44, 47; 1871, 
p. XLID' 1872, p. Lxm; 1873, p. XC. - PIRÉ, L., 1 72, p. vm; 1879, p. 24. - PLATEAU, F., 
1875, pp. 99, 10i. - GERAET , E., 1882, p. 59. - EBEN, W., 1884, p. 74. - FRÉDÉRICQ, L. 
et DUPUIS, P., 1923, pp. 435, 438. - VONCK, E . , 1933, p. 92. 

Helix (..-1.rionta ) arbu torurn LINNÉ, LAMEERE, A., 1 95, p. 26i. 
Helicigona (Hdi:r ) arbustorum, (LINNÉ), FRÉDÉRICQ, L. et DUPUIS, P., 1923, p. 434. 
Helicigona arbustonmi (LINNÉ), VA'.'\ BENTHEM Jt..TrrnG, T. , 1937, p. 220. 
Arianta arbustorum LINNÉ, HUBERT, B., 1937. p. 228. 
Helix arbustorum var. trocho:idalis ROFFIAE , VAN DEN BROECK, E., 1871, p. XLID. 

Cette espèce vit, d'une part, aux cnYiron de l'E caut e l de e affluenL, 
d'aulre parl, dan le mi inage de la l\Ieu ~ e et de e affluenl . Elle manque dans 
la Flandre occidentale et dans le Hainau l. 

J. CoLBEAC (1865 , p . 49) a fait remarquer que c·e l certainement par erreur 
que G. HÉCART (1833, p. 140) a cité celle e~ pèce de Bruxelle . Or le anciennes 
colleclion du Mu ée renferment du matériel proYenant d'helles (coll. \ A.., DEN 
BRoEcK) et de Fore~l (coll. To. QGliŒT) . Cependant, cc . pécimcn pourraient pro­
Yeni1· d'une distrjbutio11 artjficielle, praliquée omen1, à celte époque, par es 
membres de la ociété Malacologiq ue . 

Au ujel de la variabilité d'Helicigona arbustorum, E. VAN DEN BnoECK (1870, 
p. 31) a fait remarquer que le exemplaire recueillis entre Lokeren el Exaerde 
(Flandre orien tale) «sont tou extrêmement globulleux; :M. CnAYEN a recueilli un 
exemplaire toul à fait bulimiforme; chéz Lous le exemplaire la coquille est très 
mince, comme pellucide; la bouche e t lrè petite e l la coloration foncée et bien 
régulière : lm eu l exemplaire de couleur uniforme non fascié de brun ». D'autre 
part, les pécimens provenant de Ha tière (p . 44) « sont beaucoup plus épais, plus 
petit et très déprimé ... les exemplaire d'Hastière ont une coloration j aune trè 
claire et la bouch e assez grande ». 

Des pécimens récoltés à Quincampoi , prè d' Angleur (province de Liège) 
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(p. 47), « préser1tcnt des formes lrè variée : par l' épais ·cur cl la colora ti on, i'ls c 
rapprochent bea ucoup de H. arbustol'um d'Ha tière, tandi que plu ieur d'enlr' 
e ux ont aussi o'lob ul cux que les exemplaire de Loker n. No u avons remarqué 
clc fonhe coniq 11 es g lobuleu es ain i qu'un exemplaire un peu . ul calariforme. 
Ln !aille ' 1 ;gaiemen t très vari ab~e; il a de var . major l minor. Enfin nou 
cil cro11 plusicur exemp laire de coloration pâle, d'un fau e uniforme cl non 
fa scié· » . 

En 1 71 , E . VA1 DEN BROE CK (p . x L111 ) a iO'nalé de spécimen d'Exaerde 
comme var. trochoïd'alis RoFFIAEN; va riété décrite cle la ' 11i e par F. RoFFI EN 
(1868, p. 69, pl. I, fig. 2) et caractéri ée par la «coqui lle de f rme plu Ïe\ 'e qu 
le lype, plu con oïde, pre que sub calariforrne ». 

D'apr' le pécimen de pro enanc b lO'e que j'ai examiné , la co ul ur de 
la coq uille e l trè nriabll , tachet' d j aun ' ou de brun plu . ou m in foncé cl 
pourvue d ' une bande upracarénale qui manque pnrfoi -. Exc ptionnctlem nl le 
IJourr •1 t •:- l'i ]a ; nu li •u d 'ê tre blanc. Quant à lu furm · <Y'n ;rai', elle ne em­
b'l • pa tl 'p •n clre d i 'hauitat, comme le fera ient croire le r marque d'E. A · DE · 
U11 0Ec K, il éc. · i-de u . 

L forme. lrochoïdalcs e trou ent à côté de formes aplat ie. , omme le pro11-
' c 11 I le di men ion données dans le Lau] eau uivan l de 200 pécimen pro' enan l 
de diver e localités 

ombre Hauteur Largeur Hauteur 

Localité d'exem-
en% de la largeur 

pl aires max. , moyenne j min . max. , moyenne \ min . max. , moyenne 1 min. 

Virlon l - 19 ,8 - - 22 ,5 - - 88 -

li a li"re. 9 19 ,5 17 ,7 16,0 22,0 20 ,5 18,8 !:11 86 77 

Dinant 12 18 ,4 16 ,5 15 0 22 .3 20 ,5 19,0 84 80 72 

Wépion. a:J 18 ,5 16 ,3 13 ,5 22,3 20 ,4 17,2 97 80 74 

amur 31 19 ,5 16 ,6 13 22,5 20 , 5 15,7 99 81 72 

Quincampois 1 - 18 - - 20.2 - - 89 -

Liège. 9 20,2 17 , 6 15,3 23,8 20.3 17.5 102 87 î4 

Com·in 12 18 16 , 6 14 22 5 20 ,3 18, l 91 82 74 

Ilassell . 18 16,8 14 , 3 JO 21 8 18 .2 13, 79 68 

Ixelles 14 19,3 17 ,0 '14,4 22 ,7 20 ,5 i ' 9 1 83 71 

?llaline 6 17,2 15 ,1 13,4 Hl.4 18.5 16. !' 91 82 î7 

Duffel 3 18,4 17 , 4 16.4 22 5 20 ,5 1 ,5 9 85 82 

Anver 9 17 7 16 ,3 14,5 21,0 19, 5 l .5 94 84 74 

Gand . 2 - 15 , 3 - 21,8 21 3 20,8 73 72 70 

Lokeren . 32 i9,5 16 ,9 14,0 22,7 20 ,4 i7,0 95 83 75 

Exaerde. 8 19,6 18 , 4 i6,9 21,7 20 ,4 18,2 104 91 78 
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Au Grand-Duché de Luxembourg, V. FERRANT (1902, p. 76) signale deux 
variété : var. depressa HELD, qui paraît être rare , el var. trochoïdalis RoFFJAEN, 
qui est assez commune à cer tains endroits . 

THEBA Risso, i826. 

157. - Thel.la pisana (MÜLLER , 1774). 
(Tabl. l; carte 134. ) 

Helix pi ana MÜLLER, O. F ., i774, p . 60. - HOSTIE, E., i935, p. 24. 
Theba p'isana (MÜLLER), ADAM, W. et LELOUP , E. , i937, p . i. 

Celte espèce a été trouvée po ur la première foi s à Mariakerke, en . epleml re 
1934, par E. HosTrn. Depuis lors, nou · avon pll con 1ater (1937) que Theba 
pisana s'est maintenu à un pelit endroit entre Mariakerke et Raver ijde, où de 
nombreux animaux vivaient surtout sur les arbustes de Lycium bal'bal'um L . 

Il est à remarquer qu'en 1869, C. TAES a signalé (p. xxx v1 ) « qu'ill y a deu 
;\ lroi ans !\HI. CoLBEA - et LA szwEERT firent dans les dunes , à 0 tende, un e ai 
d'acclimalalion de quelques espèces terrestres cl' Algérie, parmi le qu elle le Tl elix 
lactea, pyramidata, val'iabil.is , pisana, etc .. . ». · 

JI n 'est pn5 impossible que ~es animaux vivant à Mariakerke soient les survi­
vant de cet essai . Comme Theba pisana.vit cependant en France jusqu'au litto­
ral <le la Man che, il est po:-:-i lJle que l'espèce se soit in troduite naturellement en 
Belgique . 

CEPAEA l-IELD , i837. 

158. - Cepaea, nemoralis (L1NNÉ , 1758). 
(Pl. IV, fig. 9; tabl. I; cart e 135.) 

llelix nemoralis LINNÉ, i758 , p. 773. - COURTOIS, H.., i828 , p. i46. - KICJCX , .J., 1 30 , 
p . 27. - C.rnLIER, A. , i831, p. 47. - VAN BENEDEN, P.J. et TUERLINCI<X, i 311, p. 170. -
COLREAU, J. , 1859, p. 8 ; 1863, p. xxxv; 1863, p . XL ; 1863, p. xw ; 1864, p. LXVI; i865, 
pp. 38, 50, 66, 73, 76, 86, 97, i04, iiO; i867, p . 33; 1866, p. xix ; i867, p. xcm; 1868, 
p. XXI.; 1868, p . XXXII ; 1868, p . LI; 1868, p. LXX; i868, p . 98 ; i869, p. XII; 1869, 
p. XX'XIX; i869, p. XLIV ; i869 , pp. LX , LXI ; i872, p. XCVI ; i873 , p . 86 ; 1874, p . cxcm; 
i878, p. XVIII . - DE MALZINE, F. , 1867, p. 67 ; i867, p. XLV; i868, p . LVII. - DAUT­
ZE.i'IBERG, PH. , 1867, p. LXXXVII. - - TIMMERMANS, J. , i867, p . xcm; 1868, p. LIV; 1868, 
p. LXVII ; 1868, p. LXXVII ; 1870, p. XVIII ; 1870, p. XX. - STAES, C., 1868, p. X.X.YI; 1869, 
p. XXXV. - - ROFFIAE , F. , 1868, p. XXXII; 1871, p. LVI; 1873, p . CXXI; 1875, p. LVI; 1877, 
p. LXXVUI. - LECOMTE , TH. , i868, p. LXXII ; i870, p . LIX ; 1871 , p. LXVI ; 1871 , p. LXXI. -
WEYERS, J ., 1868, p. cm. - VAN DEN BROECK, E., 1869, p. XCVII; i870, pp. 21 , 22, 24, 
30, 36, 38, 40, 41 , 42, 46, 48 ; 1871 , pp. XVI, XVII, XVIII; 1871, p. XLIII ; 1872, pp . L, LI ; 
1873, p. xc; 1873, p . CXVI ; 1874, p. CLXVII ; i874, p. CLXXVII. - CRAVEN, A. et DE MAL­
ZINE , F. , 1869, p. C. - MOURLON, M., 1870, p. 7i. - COGELS, P., 1870, p . XLII. -
PURVES, .J. , 1870, p. XLIX. - PIRÉ, L., 1872, p. VIII; i879, p. 2lL - NYST, P., 1872, 
p. XXVI. - COLLIN, G., 1872, p . XIV; 1873, p . XLIX; 1874, p. CLIII. - PLATEAU, F., 1875, 
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pp. 98, 99, 101, 102. - COLBEAU, E., 1876, p. LXV. - RUTOT, A., 1876, p. LXXI. -

ROFFIAEN, H. , 1881, pp. 22, 23. - GERAETS, E . , 1882, p. 38. - EBEN, W., 1884, p . 73, 
fig. 58 . - RAEYMAEKERS, D. et DE LOË, A., 1884, p. XXXVIII; 1885, p. XXXI. - RAEYMAE­

KERS, D., 1887, p. LXVIII. - SCHMJTZ, G. , 1889, p. LXII. - BARZIN, J., 1911, p. 18. -
FRÉDÉRICQ, L. et DUPUIS, P., 1923, pp. 434, 435. - VERLAINE, L. , 1931 , pp. 45, 46 , 
47. - LOPPENS, 'K. , 1932, pp. 140, 149. - VONCK, E., 1933, p. 92. - LAMEERE, A., 1938, 
p. 41. 

Helix (Penlataenia) nenwralis LINNÉ, LAMEERE, A., 1895, p . 261. 
Cepaea nenwralis (LINNÉ), ADAM, W. et LELOUP, E., 1934, p. 35. - VAN BENTHEM JUTTING, T . , 

1937, p. 220. - H BEHT, B. , 1937, p. 229. - HXSZLEIN, L. , 1941, pp. 142, 146. 
JAECKEL, S., 1943, pp. 288, 291, 294, 295, 296. 

Helix nenwralis var. sinistrorsa CoLBEAU, J., 1859, p. 8; 1865, p. 50, pl. II, fig. 1. 
TIMMERMANS, J., 1868, p. LIV. - RAEYMAEKERS, D. et DE LOË , A., 1884, p. XXXVIII. 

Helix nemoralis var. pallida LECOMTE , TH. , 1872, p . XXVI. 

Helix nenwralis va r . minor MoQ IN, VAN DE BROECK, E., 1869, p. XCVI. 

Helix nemoralis var. calari/onne PIRÉ, L ., 1872, p. vm. - NYST, H. , 1872, p. XXVI. 

Cepaea nemoralis var. /a cialba PICARD, VERHAEGHE, R., 1942, p. 207. 

Cepaea nernoralis t commune dans toute la Belgique. 
La varia) ilité du Cepaea nemoralis de provenance belge est plus grande que 

chez Cepaea hortensis. 
En ce qui concerne la variation de bandes, j 'a i trouvé parmi plus de 

6.000 pécimern de provenan ce belge, 58 de 89 variétés énumérées par J. CoL­
BEAU (1859, pl. I) . Il e t parfoi difficile de cla er les ·spécimens, à eau e des 
forme intermédiaires entre le différents types de bandes. Ceci a amené 
J. SA vE R (1867, p. 59) à tenir comp te également de la largeur relative des 
1 ande , d'où ré ullait il' établissement de millier de eus-variétés. 

En ne tenant compte que des variétés adoptées par J. CoLBEAU (1859), nous 
v yon que le nombre de variétés communes est trè restreint : ce sont, dans 
I' nlr • cl· J 11r importance relative : 

00300 (24,5 %), 12345 (24 %), 00000 (22, 5 %), 00345 (7 %), 10345 (3,1 %), 
(12) 3 (45) (2,3 %), (123) (45) (1,9 %), 123 (45) (1,6 %), 003 (45) (1,6 %), (12) 345 
(1,5 %) , 02345 (1, 1 %) , 12045 (1, 1 %) , 1 (23) 45 (1, 0 %) ; les autres variétés repré­

nten t toute m oin d 'un pour cent. 

Quant à la couleur du fond de la oquille, la plu grande partie des spécimens 
e t jaune (var. libellula), mais les c, emplaire rougeà lres, violâtres, brunà­
tres, etc. ne , ont pa rares. Comme on trouve de individu de couleurs intermé­
diaire , il e l ouvenl impo sible de clas er ces variétés de ouleur. 

La var. fascialba PccARD e t a ez commune; elle e trouve le plu souvent 
chez la variété de bandes : 00300; pourtant je l'ai truuvée également chez ~e 
variété de bande : 10300, 02340, 02300, 00345, 003055, 103445, 00305, 003 (45), 
(12) 3 (45) el 12345. Il est ~1 remarquer que parmi le nombreux pécimen 
jascialba provenan L de Farcienne , il y a cinq exemplaires 12345, dont deux ont 
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leurs bandes bien développées mai faiblement pigmentées, de sorte que l'on voil 
des bande co rnées sur un fond plu ou m oin s blan chàlre, Le· trois aulres ont la 
bande 3 bien pigmentée, tandis que les autres bandes ne sont que très faib[em enl 
pigmentée~ . Ver l'ouverture, ces bandes s'élargissent ou se réunissent même; 
le résultat est une coquille de couleur corn ée avec une bande blanchâtre au 
m ilieu, compren ant la bande 3 bien pigmentée, ce qui donne exac tem ent l'aspec t 
de la var. fascialba. Chez d 'autres exemplaires de la même localilé, apparlenanl 
à la nriété 00300, j 'ai vu le même phénomèn e, à savoir que le fond de coulc11r 
plu ou moins corné se compose en réalité des bandes 1, 2, 4 et 5 non pigm entées. 

Quant à la forme gén érale, on tro11ve 1ous les int ermédiaires entre une 
coqume fortement déprimée, d'une par i, c l une forme à spire élevée, d 'autre part 
(var. scalarifo rme Prn1~, 1872) . 

Les variétés mentionn ées sous un n om . pécial sont encore le ui vanle : 

var. sinistrorsa CoLBEA . Dan s la collec tion du Iu éc c tro uvent un exem­
plaire sénestre (var. 00300) provenant de Farciennes (pl. I · , fig . 9) cl un aulrc 
(va r . 00000) prorn11ant de Hastière. Ce dernier exemplaire es t probabl m nl cc l11i 
que .T. CoLBEAU (1869, p . L:x1) a signalé sous le n om de Helix fmticiim (voir 
p. 143) . 

var. pallida LECOMTE (1872, p. xxv1 ) : « à bandes tran parente j aunes , à 
péristome blanc j aunâ tre et sans tache brunâtre ü la gorge n . Il s'agit probable­
ment d 'un albin os . 

ou le n om de var. albolabiata, la collection du Musée renferme des spéc i­
mens à péristome blanc el ~1 bandes tran sparentes . Il s'agit d'individus albinos, 
provenant de Bruxelles, Louvain , Lessin es, Nieuport, Piétrebais, Rochefort et 
Tarcienne . 

ous le nom de var. roseolabiata, la collec tion du Musée con1icnl de e m­
pla ires à péri stome rose ou brun clair, san bandes ou à han le lran spa r ni 
parfois faibŒement colorées de brun, provenant de Farcienn , Pi 'lr bai , L 11 -
Yain, Ahéréc, Hasti ère, Namur cl Fonlain c-l'Evêq ue. 

P . ncPl:IS a désigné comme forme hybrida POIRET de pécimens, provenant 
de Libramonl ( 1almédy) el de Mazy, dont la fo rme et [a Jaille rappell ent le pl11 
souvent celles de Cepaea hortensis, mai .. dont le péristome est plu ou m oin 
fortement teinté de brun. Quelques-uns de ces spécimen ont 1me couleur cornée 
que l'on ne trouve pa chez 1 individus normaux de Cepaea hortensis et de 
Cepaea nemoralis . .T 'ignore s' il s'agit vraiment d'hybrides. 
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159. - Cepaea hor ten i (M .. LLER, 1774). 
(Pl. I\" , fig. 10: tabl. I ; carte 136.) 

i73 

If Pl ix horlensis M .. LLER, 0. F ., 1774, p. 52. - KICK.X, J., 1830, p. 26. - CARLIER, A., 1831, 
p . 47. - VA BE EDEN , P.J. et TUERLlNCKX, 1834, p. 170. - COLBEA , J., 1859,. p. 8 ; 
L863 , p. xxxv; 1863, p. XL; 1863, p. XLU; 1864, p . L; 1 64, p. LXVI ; 1865, pp. 38, 50, 66 , 
76, 86, 97, 104, 111; 1867, pp. 33, 34; 1867, p. XIX; 1867, p. LXXV; 1868, p. XXI; 1868, 
p . LI ; 1 68, p. 98; 1869, p. XII; 1869, p. XLIV ; 1869, p. LXI ; 1 72, p. XCVI ; 1873, p. 7; 
1874, p. CLV; 1878, p. xvm. - DE MALZINE, F., 1867 p. 67. - DAUTZE.'ŒERG , PH. , 1 67, 
p. LXXXVII. - ROFFIAE , F., 1 67, p. XCII; 1871, p. LVI ; 1 73, p. CXXl; 1877, p . LXXVIII. -

STAES, C., 1868, p. XXVI; 1 69, p. XXXV. - TIMl\IERMAN , J ., 1 68, p . XXXII· 1 , p. LXVII ; 

1870, p . XVIII; 1870, p. XX. - WEYERS, J ., 1868, p. cm. - VAN DEN BROECK, E., 1869, 
p. xcvn; 1 70, pp. 21, 40, 42, 43, 46, 4 , 55; 1 71, p. XVI ; 1871, p. LI ; 1872, p. LI; 1872, 
p. LXV ; 1873, p. XCI; 1873, p. CXVI; 1874, p. CLXIV. - P .RVE , J ., 1 70, p. L. -

LECOMTE, TH., 1 70 , p. LVI ; 1 71, p. LXXI. - PIRÉ, L., 1872, p. vm· 1879, p . 24 pl. Il , 
fio-. . - COLLI ' , ., J 73, p. XIV " 1 74, p. CLill. - PLATEA , F. , 1 75, pp. 99, 101 
102. - OLIJEA , E., 1 76, p. LXV. - RuTOT, A., 1876, p. Lx>an. - RoFFIAEX , H. , 1 1 
pp. 2 , 23. - GERAETS, E. , 1 82, p. 39. - EBEN, W., 1884, p. 74. - R.\EnL>IBKER , D. 

l E LOË, ., 1 4, p. XXXVIII. - RAEYMAEKERS, D., 18 7, p. LXVID. - FRÉDÉRICQ L. 

l DLiP , f ., 1923, pp. 434, 435. - LAMEERE, A., 1938, p. 41. 
flelix (Pen·tataenia) nemoralis var. horlen i s M .. LLER, LAMEERE, A., 1895, p. 261. 
Helix nemoralis var. hortensis MÜLLER, VoxcK, E., 1933, p. 92. 
Cepaea hortensi. (MÜLLER) , ADAM, W. et LELOUP, E., 1934, p. 35. - VA BE THEM J T­

TING, T . . 1937, p. 220. - H UBERT, B., 1937, p. 229. - HENRARD, J. , 1939, p. 19. -
JA.ECKEL, S., 1943, p. 291. 

TleLix lwrten i · var. helvola :KICK.X, J. , 1830, p. 26. - COLBEA , J., 1 68, p. 9 . 
Helix horten i var. flavo-viridi KlcKX , J ., 1 30, p. 26. - COLBEAU, J ., 1 68, p. 98. 
Helix horten is var . minima CoLBEAU, J., 1863, p. xxxvI; 1865, pp. 33 , 86; 1868, p. 98, 

pl. Il, fig. 2. - CRAVE ', A., 1870, p. XXXIV. 

flrlix horlen i · var. calari COLBEAU, J. , 1863, p. :xixxv; 1 65, p. 111 , pl. II fig. 2. -
llOFFlAE , F. , 1 67, p. XCVII. 

'epaea horlen is var. caLariformis FÉR AC, VERHAEGHE, R., 1942. p. 205. 
fl eLix horlen i var . sùâ Lror a DE MALZJNE, F., 1867, p. 68. 
Helix hortensis var. albino VA DEN BROECK, E., 1872, p. LXV. 

epaea hortensi var. arenicola MAC GILLIVRAY, VERHAEGHE, R., 1942, p. 207. 
HeLix {IU1 eitri COLBEA ' J ., 1863, p. XLIT ; 1 65 , pp. 32, 66, 76, 86, 104, 110· 1 6~, p . LXX\"; 

1 68, p. LI ; 1 6 , p. 98, pl. II fio-. 1. - VA DE BROECJ{ , E., 1870 pp. 45 55· 1 73 . 
p. XC. - PIRÉ, L ., 1 79, p. 24. 

Helix sauveuri COLBEAU, GERAETS, E., 1 82, p. 59 . 
Helix nemorali var., P RYES, J ., 1870, p. XLIX. 

epaea horten i var. fu colabri KREGLTNGER, (= Helix Sauveuri), HUBERT, B. , 1937, p. 229 . 
Cepaea hortensi var. fa cialba HENRARD, J., 1939, p. 19. 

En Haute el en Moyenne-Belgique, Cepaea hortensis pré ente à peu près la 
même di tr ibulion que Cepaea nemoralis, mai en Bas e-Belgique : dan [e 
Flandre el en Campine il e L beaucoup moins commun que celte dernière e pèce . 
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Cepaea hortensis e t moin variable que Cepaea nemoralis : parmi les quel­
que 3.500 spécimens de provenance belge, j 'ai constaté la présence de 51 des 89 
variété de bandes, théoriquement possibles (voir .T. CoLBEAU, 1859). Dans l'ordre 
de leur importance numériq ue, le variété sont réparties comme suit : 

00000 (37 %) ' 12345 (17,5 %) ' 10305 (7,4 %) ' 10345 (4 ,8 %) ' 00300 (3,8 'fo) ' 
1 (23) 45 (3,4 %) , 10300 (2,8 %), (12345) (2,3 %), (123) (45) (2,3 %), 1 (2345) 
(2, 1 %) ' 00340 (1,9 %) ' 1 (234) 5 (1,8 %) ' (12) 345 (1,4 %) ' 00345 (1,3 %) ' 02340 
(1,1 %), 1 (23) (45) (1,0 %) . 

Les autres variété repré ent en t toutes moin d'i.m pour cen l. 
Le tableau ui vant mon tre ne tt ement iles différences dans la répartition des 

variété chez les deux espèce (1) 

Variété Cc11aea n cmoral'i s Cepaea hor tens($ 
%• % 

00300 24,5 3,B 

1:?345 24,0 17,!l 

00000 22,5 37,0 

00345 7,0 1,3 

10345 3,1 4,8 

(12) 3 ('•5) 2,3 0,8 

(123) (45 ) 1,9 2,3 

123 (45) 1,6 0,4 

003 (45) 1,6 0,03 

(12) 345 1,5 l ,4 

02345 1,1 0,5 

12045 1,1 0.!1 

1 (23) 45 1,0 :u. 
10305 0.6 7/t 

10300 0,1 2, 

(12345) 0,7 2.~ 

1 (2345 ) o. 2, l 

00340 0,5 1,9 

1 (234) 5 0,1 1,8 

0231,0 0,2 1,1 

1 (23) (45) 0,2 1,0 

( 1 ) Les variétés qui n'atteignent pas chez une des deux espèces au moins 1 % ne sonl 
pas incluses dans ce tableau. 
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Si l'on ne tient compte que de l 'ab ence de bandes ou de la présence d'une à 
cinq bandes, les différences son t main prononcée 

Nombre de bandes Cepaea nemoralis Cepaea horlenS'is 
% % 

5 34 34 

4 Ci 7,5 

3 10,5 11 

2 2,5 Ci,5 

1 24,5 4 

0 22,5 37 

Les variélé uivantes on l ét' énumérées dans la littérature : 

var . helvola K1 K • (1 30 p. 26) : « anfractu ulti_mo quinque, penultimo el 
prim tribu , fa cii arnei picta ». 

var . flavo-viridis K1 cK (1830, p . 26) : « fascii ·ursum duabus inaequalibu , 
tramin i , deor um quatuor, duabu intermedii latis imi , cingulata ». 

var. minima CoLBEA : « Coquillle de très-petite taille : grand diamètre envi­
ron 15 mm.; pelit diamètre 13 mm. environ» (1865, p . 33) . 

La var. scalaris CoLBEAU est la var. scalarijonnis FÉR SSAC, variété très rare 
en Belgique. 

La collection du Mu ée comprend un exemplaire éne tre (coll. c< DE MAL­
ZI 'E ») de la ariété 10345, portant l'indication d'origine : c< Belg ique ». 

Le spécimen ignalé par F. DE fALzr 'E (1867, p . 68) provenait de Laeken. 
var . arenicola MAC GILLIVRAY (1843, p. 83) : cc hell subgUobose, very thin 

and dfaphanous, with five opaque white bands, the epidermis thin, pale sulphur­
. li ·w, th · peri 1ome thin , with an internai opaque white rib ». 

u 1 nom cc Helix Sauveuri », J. CoLBEAU (1863, p. xur) a décrit un Cepaea 
qui e t interméc.liair 11lr Cepaea nemoralis et Cepaea hortensis. Les trois e pè­
ce (ou forme ) furent trou é à Ro hefort et e caractérisent comme suit : 
« l-Jelix nemoralis, taille plu grande, p'ri. tome et bourr let intérieur d'un brun 
noirâtre , tache brune à la o-orge. H elix . auveuri, taille plu petite, péri tome 
brun violâtre, bourrelet inlérieur plu pâle , blanchâtre, tache de la gorge d\m 

. brunâtre pâ'le, peu ensible. Helix hortensis taille plu petite, péristome et bour­
relet blancs, gorge san tache ». 

En 1865, .T. CoLBEA · a signalé cette forme intermédiaire de Fume , Soignies, 
Chaudfontaine, Trooz, Theux, pa, A waille, Arlon, Rochefort et Dinant, en 
1867 de Salm-Château et en 1868 d'Arlon (Quatre-Vents). 

Dans la plupart de ce localités Cepaea Sauveuri e trouvait accompagné de 
Cepaea hortensis et de Cepaea nemoralis . Cependant, à Trooz, ill e trouvait eul, 
tandi qu'à Spa, , alm-Château et Quatre-Vent (Arlon) ill n'était accompagné que 
de Cepaea .hortensis. 

12 
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A Rochofort, la majorité des spécime n s é lait de cou leur rouge, sans aucune 
bande; chez les a ntre « le variétés dan s le n ombre et la disposition des band es 
n e sont pa très nombreu ses e t sont analog 11 e~ à celles des 1-Ielix hoi-tensis trouvées 
au même endroit ». 

A Salm-Châ leau, où Cepaea sauveuri étai1 abondan t dan s iles ruin es, lo11s les 
spécimen avaient la coquille ~1 fond rouge e t, ü l'exception de quelques inclivid 11 s 
ü cinq bandes, tous appar lenaient à la va riété san s bande . L'attl eur fait rema r­
quer qu'à ce l endroit , au cun exemplaire de Cepaea sauve uri n 'était de co uleu r 
jaune e l aucun Cepaea hortensis de co uleur rouge. De p lu s, les Cepaea sauveuri 
étaient presque tous dépourvus de bandes, tandis que le Cepaea hortensis pré­
sentaient cinq bandes . « L'absen ce complète de la Ne moralis vraie en ce t endroit 
enlève la supposition qu e la Sauve uri serait un h ybride : re 1erait l 'h. pothèsc 
qu'elle serait une modification de la Ne rnoralis , ce q11i es l po sible, bien que la 
/Iortensis , entièrem ent so umise aux m êm es inf1lu cncc., oit re tée la même qu e 
clans les autre~ parties du p ay ·.Du reste, 1111 c modifica tion de e ll e natur · con li­
tuerait l'espèce, telle, bien entendu , que je la comprend ici, ar en m plaçanl 
ù ltn point de vue plus gén éral, les Helix nemoralis, hortensis, Sauveuri cl quel­
ques aulre en core ne sonl évidemment, selon m oi, que des m odificalion d 'un 
même type e t ne peuven t former qu 'un e se ul e c l m ême e pèce » (.T . CoLBEA , 
1867, p. LXXV). 

A Quatre-Vents (Arlon ), 1ous ~es exemplaires de Cepaea sauveul'i étaient 
rouges, unicolore , tandis que les Cepaea hortensis y étaient presque tous de 
couleur j aun e ü bande variables . J. CoLREA (J.86 , p . u ) y con sta tait des accou­
plcmen1 s entre le deux espèces. 

E. VA · DE · BRoEcK (1870, p. 55) trouvait Cepaea saiweuri ;\ Roumont seule­
ment en présence de Cepaea hol'tensis . Cet aul eur ig nale Cepaea sauveuri en 
outre dan s le Bois de Grandcourt (1873, p. xc), en présen ce des deu ' autre e. p '-­
ce ; il fait remarq11 c r : « L'l-lelix sauveuri e t, comme on Je sail un e f rm inlrr­
médiairc cnlre l'Helix nernoralis, qui e t 'la forme carn<.:Lé ri tiqtt cl plaine ·, <'I 
l'Helix hortensis, qui es t particulière aux région mon lngn u ·c . Dan le pro­
vin ces du Hain aut, de Namur e t de Liège, o lJ Je. J 1. nem ra lis cl hof'lensis son 1 
également comm unes, I'I-lelix Sauveuri paraîl pltt . abondante que clan s la région 
jurassique, où I'H elix hod ensis se lro uvc it pc11 près sc~e . Dans le plaines basses 
du Brabant e t des Flandres, où l'J-/. nenio ralis a la prépondéran ce, l'Helix Sauve iiri 
n 'exi te pas. Serait-ce un e rai son en faveur de l'hvpoth èse qui fait de ce tt e T-J eliJ· 
un hybrid e entre le deux autres formes ? ». 

Iil e t étonnan l que ni .T. CoLBEA , ni E. VAN DEN BnoECK n 'aient émi l'hypo-
1 h èse qu e Cepaea sauveu ri serait une modification de Cepaea hortensis, ce qui con­
corderait le mieux aYec la di tribu lion des troi s formes, Cepaea sauveuri n 'aya nt 
jamais été lrouvé seul avec Cepaea nemoralis, mais bien avec Cepaea hortensis . 

.1 . Punn: · (1870, p. xux) a signalé sous le nom 1-/elix nernol'alis L. var. des 
pécimens provenant de Roumont qui « ont ~e péristome rose ; il sont générale-
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ment Je pe tite laille et ont la coquille très-fragile et diaphane : c'est l'T-Ielix 
Sauveuri CoLn. et peut-être l'H. hybrida Pont. On en lrouve de toute. les nuances, 
depuis le rose clair jusqu'au marron foncé. Je n 'en ai point vu à péristome noir» . 

Dans les collections du Mu ée se trouvent des spécimens provenant de Has­
selt, Bois de la Cambre, Furnes, Rochefort, Salm-Château, Arlon, Jette, Ahérée, 
Farciennes, Namur, Spa, cheut (Bruxelle ), Laeken et Péruwelz, que P. DuPrns 
avait déterminés comme Cepaea hortensis var. hybrida PomET et parmi lesquels 
se trouvent le « Il elix Sauveuri CoLBEA - ». Ces spécimens ont gé-néraleill.ent la 
coquille assez petite, à spire élevée et à péri tome très oblique, teinté plu ou 
moins fortement de brun. an examen des animaux il n'est pas po,ssible de déci­
der si parmi cette variété hybrida e trouvent vraiment des hybride entre Cepaea 
nemoralis et Cepaea hortensis; mai , comme je ~ ' ai déjà fait remarquer ci-dessus, 
il 'agit trè probablement d'une variété de Cepaea hortensis, qui est ans doute 
le « J-Jelix hybrida » de PornET (1881) (= ? Helix fusca PornET = llelix fusco­
labiata KREGLI GER). 

HELIX LINNÉ, 1758. 

160. - Helix pomatia LINNÉ , 1758. 
(Tabl. I ; carte 137.) 

Helix pomatia LINNÉ, 1758, p. 771. - WAARDENBURG, H., 1827, p. 44. - COURTOIS , R., 1828, 
p . 146. - KlCKX, J., 1830, p. 28. - CARLIER, A., 1831, p. 47. - VAN BENEDEN, P.J. et 
'11 UERLINCK,X, 1834, p. 170. - COLBEAU, J. , 1859, p. 8; 1865 , pp. 39, 50, 76, 86, 97, 104, 
111; 1867, p. 35; 1867, p. LXXVI; 1868, p. XXI ; 1868, p . LII; 1868, p. 98; 1869, p. XLIV; 

1869, p. LX; 1872, p . XCVI; 1873, p. 87; 1874, p. CLV. - DE MALZINE, F., 1867, p. 65. -
DAUTZENBERG, PH. , 1867, p. LX'XXVII. - STAES, C., 1868, p. XXVI. - WEYERS, J . , 1868, 
p. CIV. - VAN DEN BROECK, E., 1869 , .p. XCVI; 1870, pp. 22, 40, 43, 48; 1871 , pp. XVI; 

xvn; 1 72, p. LI; 1872, p. LXIV" 1873, p. XCI; 1873, p. CXVI. - COGELS, P., 1870, p. XLlI. 

- LE OMTE, 'I'H., 1871, p. LXXI. - PIRÉ, L., 1872, p . VIII; 1879, p. 24, pl. Il , fig. 9. -
H.OFFIAE ' F., 1873, p. X V. - COLLIN, G., 1874, p. CLIII. - PLATEAU, F., 1875, pp. 99 , 
101, 102. - COLBEAU, E., 1876, p. LXV. - ROFFIAE , H. , 1881, pp. 22 , 23 . - GERAETS, E., 
1882, p. 38. - EBE , W., 1884, p . 73, fig. 57. - RAEYMAEKERS, D. et DE LOË, A., 1884, 
p. xxxvm. - RAEYMAEIŒRS, D., 1887, p. LXVII. - FRÉDÉRICQ, L. et DUPUIS, P., 1923, 
p. 435. - VERLAINE, L., 1931, pp. 46, 47. - Vo CK, E., 1933, p. 92. - ADAM, W. et 
LELOUP, E., 1934, p. 35. - VAN BE1 THEM J UTTING, T., 1937, p. 220 . - HUBERT, B. , 1937 , 
p. 229 . - LAMEERE, A., 1938, p. 41, pl. V, fig. 8. - JAECKEL , S. , 1943, p. 291. 

Helix (Pentataenia) p01natia LIN É, LAMEERE, A., 1895, p. 261. 
Helix (Hçlicogena) pomatia Lu 'É, UBAGHS, C., 18 3 , p . LXXXV. 

Helix porno.lia var. sini trorsa. DE MALZINE, F., 1867, p . 66. 
Helix poma.tia var. pa.rva. MoQ , COLBEA , J ., 1865, p. 87; 1868, p. 98. 
Helix pomœtia var. quinquefa. cia.ta MOQUIN, COLBEAU, J., 1865, p. 111; 1868, p. 98. 
Helix pornatia var. albida. MOQ IN, VAN DE BROECI\ , E., 1869, p. XCVI; 1870, p. 23 . 

Helix pomatia habite presque exclusivement la Haute et la foyenne-Bel­
gique. L'e pèce est ommune dan les vallées de ~a Meu e et de ses affluents, dans 
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la région jun: -.ique et aux environ de Bruxelle et de 1on . Contrairement à 

l Heli:r aspersa, l' ·pè e manque complèlcrn nl au littoral (à l 'e.·ception de quel­
que sp 'cimcns provenant de Nieuport, e trouvant dan l'ancienne collection 
«VAN DEN BnoECK n) . 

1-lelix pornatia e t peu Yariable· J s n1riété uivante ont été Î<Yna]ée en Bel­
gique : 

var . sinistrorsa Î\lALZI ' E (1 67 p. 66) . Un eu] exemplaire , proYenanl de 
Rouge-Cloître, e trouve aclueJlem nt au ;'\[u ée. 

var. pal"va MoQU1i\'-TA1"DO · (1 55 p. 179) : «Coquille beaucoup plu petite n. 

rnr. quinquefa ciata ~IoQ rn-T 1\'DO'.\' (1 55 p. 179) : « Coquille jaunàtre, 
ayec 5 bande étroite ». 

var. albida IoQ rn-T l\DO (1 55 p . 179) : « Coquille blanchàtre, unico­
lore 11, . 

16L ~ Helix a per a MüLLER 1774. 
(Tabl. I ; carte 13 .) 

llelix aspersa M " LLER , o. F. 1774, p. 59. - KICK.X , J., 1830, p. 29. - VAJ. BE~EDE.~ , P.J. et 
T "ERLL~CKX' 1 34 p. 170. - COLBEA , J.' 1859 p. 8: 1 64 p. L..XVIl ; 1 65, pp. 39, 50, 
67, 76, 97; 1 67, p . 34: 1866, p. XIX : 1868 p. XXl: 1868 p. 98: 1 69, p. XIl. - DE ;\L\L­

ZI$, F., 1867, p. 65. - \ EYER J. 1 , p. LXH. - LECO:.\ITE, TH., 1 68, p. LlOI; 1868, 
p. Lxxn. - \VEYER , J. , 1 , p. CIV. - TA.ES , C. , 1869, p. :xx:>..·v. - CRAVEC, A. et 

DE fALZL~, F. , 1 69, p. c. - AJ.'i DE BROECK E., 1 70 pp. 20, 30, 38: 1 1 p. xvm: 
1 71 p. XLIII. - :Mo RLON , ~I. i 10. p. 71. - ROFFIAE,', F. 1875. p. L\'I. - PIRÉ, L. , 
1879, p. 24 . - GERAET , E. , 1 2, p. 59. - RAEYMAEKER , D. et"\ A.\' ERTBORS, 0. 1883 
p. 24. - EBES , \V. i 4 , p. 73. - RAEY:.\IAEKER , D. et DE LOË, A., 1884, p. XXXVIII. -

RAEYMAEKER ' D. , i 7 p. LXVIlI. - DUPUI , P., 1924, p. 52. - FRÉDÉRICQ, L., 1931, 
p. 27. - LOPPE.'i , K. , 1932, p. 149. - ONCK E., 1933, p. 92. - ADMI, W. el 

LELO iP, E. , 1934. p. 35: 1935. p. 1. - LA.\IEERE, A. 1938 p. 41. - HA ZLEIX, L. 1941 
pp. 144, 146. - JAECKEL ., 1943 pp. 290 291, 292, 294 295, 296, 301. 

Heli:.c (Pentalaenia ) a pera MÜLLER , L.nŒERE, A. , 1 95, p. 261. 
H eli:.c aspersa var. ob eu.rata MoQUI.'l, V A.'i DE.~ BROECK E. i 70, p. 20. 
Helix asper a var . nigre cens MOQl.'lX VA:-< DE.'i BROECK , E., 1 70, p. 20. 
Helix a persa rnr. ::.onala ~IOQUD:, A.,'l DE.'i BROECK, E. 1870, p. 20. 
Helix a per a var. quinquefa ciata MOQLTI \A:-< DEN BROECK E. 1 70, p. 38. 

P. DuPUT (1924 p. 52) a déjà attiré l'attention ur Je fait que I'Helix asper a 
manque clan une partie du pays el qu'il est impo "ible <• de tracar une ligne de 
démarcation exacte en Ire le parlie- habitée par ce mollusque et celle où il 
~' ab tient de pénélrer, non plu ~ que d 'établir le cau~e~ de cet arrèt >1 . A son aYis, 
c'e t peut-êlre la en ibilité au froid qui eau e l'ab ence de l'e pèce dan certaines 
région . 

En 1931 L. FnÉDÉRICQ (p. 25) a repri cette que ~ tion et a pu con tater que 
l'e pèce e l lrè répandue ur tout Je littoral devient de plus en plu_ rare à mesure 
qu'on avance ver l'E t et ne dépa ~e pa la :\leu e et la 'ambre. L auteur mit 
l'explication de celle distribution dan le climat hivernal. La limite de l'aire de 
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di .. Lrib11U on en E u rnpc ver l'E. t coïncide, à son av is, avec l'i olherrne + 2° de 
jun vic r . . 

En 1935, j 'ai de no 11 vcn u étudié la qu es li01 1 en collaboration avec E. LELO I'. 

L'espèce s' 1 ro uvc bien :111 ud de la ambre el dépa se la Meuse à quelques 
endroil s (Dinanl cl Yvoir), mai en règle générale on peut dire que la ~feue con­
slilue la li mi lc ol'icn lul c de sa di Lribulion en Belgique. 

'clüll F. W . TAYL011 (1910), ce erail la pré ence <le Helix pomalia qui limi­
le rai t la dis lrilJUlion d'Ll elix aspe rsa vers l'Est. Cependant , comme Helix aspersa 
vil . urt oul dan s les j a rdin s e t d'autre terrain s cultivé , landi qu 'Helix pornatia 
habi le principalcmen 1 les bois, le rocher calcaire et 1 bord de roule (e t n 

Fra nc', les v ign es), une compé~iti on entre le deux e pèce me emble peu pro· 
bable. 

Les réo·ion . ù I' ll elix aspersa manque en Belgique ont la Campine et le 
Ardenne-, don Ife ré()'ions J ·s moin c ultivées et le plu froide . Il re l ü expli­
que r so n nh. e n c dan . ]a r ~()'ion juras ique. 

L •s 'ari ~1<~~ . i ()'na) ' s par E. AN DEN BnoECK (1870) e rapportent Lo ute ' à la 

J ration d la oq uille . 
va r. obscurata l\foQCJIN-TMDON (1855, p . 174) : «Coqui lle rou -àtr fonc'c 

avec de bande large d'un bnm pâle plus ou moin confondue » . 

var. nigrescens MoQUll'i-TANDON (1855, p. 175) : « Coqu ille noiràtrc o u bru11-
noir trè enfumé, pre que unicofore ». 

var. zonata ( = n r. quinquejasciata) MoQ i ·-TANDON (1855, p. 175) : 
« Coquille rou âtre ou jaunàtre pâle, avec 5 bande étroites, dont les 3 upé­
rieures continuées » . 

L Helix aspersa manque au Grand-Duché de Luxembourg . Aux Pay ·-Ba elle 
n'habite que le· province du littoral occidental (T. VA BENTHEM JuTTING, 1933, 
p. 347 ; .T. Vrn no T, 1912, p. 77). 

CLASSE BIVALVIA 

FA li LI E l'\JARGARI'.l'ANJDAE. 

ARG Hl'l1 ANA SC HUMACHER, 1817. 

162. - 1UnrO'n ritana mnrgaritifcra (L1 ' ~1~ 17 t: . 

(Tabl. I ; carte 139.) 

11/ya margariti/era Ln NÉ , 1758, p. 67i. 
Unio margariti/era (LINNÉ) , COURTOIS, R ., 1828, p. 147. - l I KX ,). 1 30, p. 2. -· 

CARLIER, ., 1831, p. 49. - DE SELYS LONGCHAMPS, E . , 1 4 p. 1 44. - GEL , P., 
1870, p. XLill. 

Uuio rnargariti/er (LINNÉ), COLBEA , J., 1859, p. 12; 1863, p. XXXIII ; 1865, pp. M, 93, 107. -
DE MALZI1 E, F., 1867, p . 3i. - WEYERS, J. , 1868, p. CVIII. - DE ELYS LONGCHAMPS, E., 

1869, p. XXXIX. - VAN DEN BROECK, E., 1870, p. 57; 1870, p. XLID. - PURVES, J., 1870, 
p. LI. - PIRÉ, L. , 1879, p . 27. - GERAETS, E., 1882, p. 6i. - EBEN, W., 1884, p. 94, 
pl. V, fig. 3. - VONCK, E., 1933, p. 83. - DE LIMBURG STIRUM, A . , 1893, p . IX . 



f 80 W, ADAM. 

Unio (Margaritana ) margari'lifer (LINNÉ), LAMEERE, A., 1895, p. ~75; 1938, p. 50. 
Margaritana margaril'ifera (LINNÉ), COLBEAU , J. , 1868, p . 106. - FRÉDÉRICQ, L. et ÜUPUIS, P., 

1923, pp. 432, 437. - LAMEERE, A ., 1936, p. 34. 
Unio sinuata LAMARCK, HÉCART, G., 1833, p . il15. - VAN DEN ENDE, vV., 1828, p. 302. 
Unio s'iJiuatus LAMARCK, COLBEAU, J . , 1859, p. 12 ; 1865, p. 94 . . - DE 'IALZINE, F., 1867, 

p. 31. ·- WEYERS, J ., 1868, p . CVIII. 

Unio niargariti/er var . elongata LAMARCK, DE .MALZINE , F., 1867, p. 31. 
Margaritina margari'ti/era var. elongata L AMARCI<, COLBEAU, J. , 1868, p. 107. 

En 1828, H. Co nTois (p: 147) a signalé pour la première fois lu pré::;en ce de 
Margaritana niargaritijera dans ['Amblève, quoiqu'il ajoute qu'il doute fort que 
cc n e soit l'Anodonta cyg nea. · 

La n:iême année, vV. VAN DEN ENDE a ignalé la présen ce de l ' (( Unio sinuatu 
LA:\r. » dans les riYièrcs et rui sseau x de la province de Luxembo urg . Or, actuelle­
ment Unio sinua tus LAMAH CK ·est considéré c'omme ynon ymc de Margaritana 
ariri<:rûnrirt (SPENGLER, 1792) . Comme ce lte dernière esp '>c n 'a jamai éLé trouvée 
c;1 Belg iql.1e, il s' ag it probablement de Margaritana margaritifera. P. l~rrn ·rA 
(1933, p . 232) a sig nalé [c Margaritana auricularia ( 0 PENGL1m) du bu sin ùc la 
Meuse en Belg ique, probablement en e basant sur l'an cie nne lilténrture. 
G. HÉCART (1833, p. 145) a signal é so us le nom Unio sinuata un pe tit spépi­
men , provenant d 'Arlon . Selon J. CoLBEAU (1865, p. 107), il s'agit probablem ent 
de Margaritana niargaritijera, bien que la localité Arlon ait é té citée par erreur, 
« car il n' existe pas de ruisseau ». m es t ·à remarquer que la em oi pas e cepen­
dant aux environs d 'Arlon. 

Q uant à l' « Unio margaritifera », qu e A. CAnLIER (1831) a cité de la Meu se, 
J°. CoLBEA (1865, p . 94) cr oit qu'il c rapporte à l' Unio sinuatus LAJ\IAR CK, bien 
qu'il cloute que cette espèce soit trouvée dan s la Meuse . Or, DuPuY (1850, p. 630) 
sig nale ce lle espèce de la Meuse en France . 

Comme cer taines formes cl' Unio crassus ressemblent fortement :'t Ma,.oari.­
tana mal'garitif era, dont elles se di tin g uent facilemen l par l u 1\ cl n L L lc 11 r · 
lamelles latérale , il me semble pos ible que le spécime n cl ;_ i o- n; comme Unio 
sinuatus soient en réalité des Unio crassus. 

J. CoLBEAL' (1865, p . 44) m entionn e avoir v11 le pécimcn ans animal que 
J. K1 cKx (1830) a signalé du Hupel , ent re Willcbroeck et Rupelmonde . 

P.J. VH BENEDEN e t T ERL1Nè:Kx (1834, p. 170) n 'ont pa s retrouvé Ma,.gari­
tana niargaritijera clans [e Rupel. J. CoLBEAU n e croit .pas que celte esp èce y vive 
e t i[ dit : « on y lrouvcrail plutô t l 'U. sinuatus LAi\r. , avec lequel on peut l 'avoir 
confondu». 

J . CoLBEAt' (1865, p . 94) a déjà fait remarqu er que l'espèce « paraît n e se 
trouver qu e dan s les eaux vives des Ardenn es et n e plu s y vivre dès qu'elle 
co ulen t sur le calcaires» . D'après les collections du Musée, Margaritana margari­
tifera a été récolté clans l'Amblève, l 'Ourthe, la Lomme, [a Les e et la Meuse 
(à Hastière), Lous appartenant au ba sin de la Meu se, e t dan . quelques rui sseaux 
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du di ·Lrict de Malmédy (L. FnfofancQ et P. Du Pms, 1923) : le « Gro cr W eber­
uach » à Schonbc rg, le Braunlauf près de Lommer s' ciler e t l' If en amont de 
Burg-Re u!Jan<l (l'esp èce semble SC trouver égal em ent d an la vVarchc , l' Amblève, 
t'Our el la Schwalm, afflu ent de la Hoer ) . 

Comme J. CoLBEA l'a égalem ent signalé (1865, p. 107), les j eune p ec1men 
sonl l rè difficiles à lro11 ve r. En eff e l, les exemplaires les plu s pe tits que j'ai 
examin és ont un e lon gue ur de 41 mm. Mêm e ch ez ces petit individu s, le om­
mets sont déjf1 corrodé e l j e n 'ai jamais v u un exemph lire dont la sc ulp ture umbo­
nale fûl intacte . 

F. HAAs (1941, p. 566) a ttribue la corrosion de b i valves d 'eau douce à une 
u ·lion m écaniq11c de caillo ux e t a ulrc partic ule · dures, p ar laquelle la co uche 
de conc liinc cs l enlevée, suivie d., un c ac tion chimique, par laquelle le callcaire e l 
allaqu ~par le C0 2 de l 'eau. 

Il c t à rem a rqu er que c li e corro ion attaque so uvent les deu x vahc ym é­
lriqucm cnl. E n cc qui con ce rn e l'usure des sommet , il se con çoit ai ém cnt que 
1 fro ll cm c n t par le parti c ul es d ures clan s l'eau co urante attaque [e deux val es 
d la m '\m c faço n , po ur vu que la coquille se t rou ve placée verticalem ent ave.c on 
axe lon g itudinal clan s la direc tion du co urant. Mais ceci n 'explique to utefoi s pa 
la pré cn cc de pe tits trou s sym étriques, souvent plu ou m oin s arrondis, dan s 
1es partie latérales de la coquille, comme on le tro u ve égalem ent ch ez l'U nio 
Cl'ŒS S tiS. 

F. DE MALZI NE (1867, p . 31) et J. CoLBEAU (1868, p . 107) ont sio·nalé égale­
m enl une vari é té elongata LA MAn dK, do nt j'ai v u deu x exemplaires p roven ant de 
l'Ourthe à Verlaine; il s' ag it de j eunes individu s de Margaritana margaritifera. 

L. FnÉnÉm cQ e t P. Du Pu1 (1923, p. 432) considèrent l' espèce comme une 
relique de l' ép oque qu aternaire . 

Au Gr and-Duch é de Luxembourg on [a trouve exclusivement dan s « le eaux 
viv s c l froid des rivi '.rc de la forma tion dévonienne de l'OEsling » . 

l• MI LLE UNJONIDAE. 
u IO P II ILlPSSON, 1788 . 

163. - Unio pictorum (L1 'É, 1758). 
(PL VI , fig. 1; tabl. I ; carte 11,Q.) 

11'lya piclorum LINNÉ, 1758, p . 671. 
Unio pi clorum (LINNÉ), CO URTOIS, R ., 1828, p . 146. - iKICKX, .J ., 1830, p. 84. - CARLLER, A., 

1831, p. 49. - VAN BENEDEN P . J . et T ERLI CI<X , 1834, p. 170. - COLBEA , J ., 1859, 
p. 12; 1865, pp. 45, 61, 71, 74, 80, 94, 119 ; 1868, p . 105 ; 1874, p. CXCV. - D E M ALZINE, F ., 
1867, p. 31. - STAES, C. , 1868, p. XXVII . - LECOMTE, TH., 1868, p. LXXI V. - WEYERS, J ., 

1868, p. CVIII. - VAN DE BROECK , E., 1870, pp. 33 , 36 ," 40; 18711, p. CLX:X.VIII. -

COGELS , P. , 1870, p. XLIIl. - PIRÉ, L ., 1872, p. x ; 1879 , p. 27, pl. Il , fig . 33. -
COLLIN , G., 1872, p . xxx ; 1874, p. CLVII. - RoFFIAEN , F., 1875, p . LVI. - GERAETS, E ., 
1882, p . 54, fig . 21. - PELSENEER , P ., 1883, p . XXIX. - EBEN, W. , 1884, p . 94, fig . 99. -
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RAEYMAEIŒRS, D. eL DE LOË, A., 1884, p. XL; 1885, p XXXI. - LAMEEnE, A., 1895, p. 275; 
1938 p. 49. - FRÉDÉRICQ, L. et DUPUIS, P., 1923, p. 437. - Vo CK, E., H>33, p . 83. -
HASZLEIN, L. , 1941, p. 148. 

Unio rostrata LAMARCK, iKICI{X, J., 1830, p. 83. 
Unio rostralus LAMARCI<, RAEYMAElŒRS, D. et DE LOË, A., 1884, p. XL; 1885, p. XXXI. 
Unio pictorwn var. roslralus LAMARCK, COLBEAU, J ., 1859, p. 12; 1865, p . 61 ; 1868, p . 105. -

RAEYMAEKERS, D. et DE LoË, A., 18841 p. XL. 
Unio ]Jiclorum var. roslrata LAMARCK, DE MALZINE, F., 1867, p . 31. 
Unio pi,ctoruni var . flavescens MOQUIN, COLBEAU, J. , 1859, p. 16 ; 1865, p. 119 ; 1868, 

p. 105. - D.E MALZINE, F., 1867, p. 31. - VAN DEN BROECK, E., 1869, p. XCVI. -
LECOMTE, TH., 1870, p. LVIII . 

Unio pi,cloritni var . curviroslris MOQUIN, VAN DEN BROECI< , E., 1869, p. XCVI. 
Unio piclorum var. longiroslris ZIEGLER, RAEYMAEIŒRS, D. et DE LoË, A., 1885, p. xxx1. 

Unio p ictorum habite presque toute la Belgique, à l'exception de Ardenn es, 
où il n'a été trouvé que dans l'Ourthe. 

Tandis que I'Unio c1·assus habite exd u ·iverneul le: rivi'>r ·: ·l le · rni a11x, 
l'Unio pictorum vit également dans les canaux el les étangs cl ·cmblle êt1" moin 
sensible à la pollution des eaux. 

Le spécimens à coloration j aun e vif ont été désignés dan le ancienne 
collections du Musée comme var. flavescens MoQ -IN-TANDON (1855, p. 576 : 
u Coquille jaunàlre, sans rayons ») . Ceux à roslre parti culièremen l allongé ont élé 
nommés Uni.o rostrat11,s (pl. VI, fig . 1 a), Unio pictorum var . rostratus LAMARCK 
(MoQUI '-TANDON, 1855, p. 576 : u Coquille un peu plus allongée, lancéolée en 
arrière, brunâtre ») et var . longirostris ZrnGLER (MoQUI '-TA nor;, 1855, p . 576 : 
u Coquille plus allongée, assez fortement rétrécie en arrière, brun olivâtre ») . Les 
coquilles à rostre courbé ont été appellées var. curvirostris NORMAND (MoQUJN­
TANDON, 1855, p . 576 : u Coquille plu s peti le, raccourcie, assez arquée, cunéiforrn.e 
poslérieurement, olivâtre »). Ces variations dans la forme générale dépendent de 
lfa nature de l'eau et du fond (voir . W . AnENSA ŒR, 1936, p. 334). 

Au Grand -Du ch é de Luxembourg (V . FennA 'T, 1902, p. 204), l ' •!-;pt• c habit · 
surtout la partie méridionale du pay , tandi qu' un e vn r.i ;t ; nll u rr ;e ~1 sommet · 
so uvent éroùé. , que V. FERRANT appelle var . limosus NrL ·~oN, vit dan le rivières 
de la formation dévonienne des Ardennes. Dan Je Ardenn e belge!' ce tte variété 
n'a pas encore été signalée. 

Pour la France, H.. PEBnrnn. (1930, p. 118) cite l' Unio pictorum comme com­
mun dans presque toute les rivières . Dan s ija Faune de L. GERMA L (1931), l 'Unio ­
pictorurn n 'e. 1 pas du tout signalé. J 'ai l'impression que cet aulcur a confondu 
les Unio tumidus et Unio pictorum . En effet, dan s sa description de l'Unio 
twnidus, L. GERMAIN signale entre autre que les sommets sont gn rnis de tuber­
cules isolés (p . 742) et que la den t posté ri eure de la valve ga uche c t « toiij ours 
peu développ ée et parfois rudimentaire », deux caractères qui ont propres ù 
l'Unio pictorum (pl. VI, fig. 1 c) ~t n on pas à l'Unio t11,midus, dont les sommets 
sont garni s de grosses rides en zigzag (pl. IV, fig. 13 c; pl. V, fig . 1 c) et dont Je 
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deux den 1 de ln alv o-a u he sont bien développées. La figure 837 de L. GERMAI ' 
rcpré. ente probablem nt le véritable Unio tumidus, de même que fa figure 840, 
appellée forme tumidulus LocARD. Les figure 838 (« Unio tumidus PmL. var . 
1·os tratus LA~t n K n) et. 839 (« Unio tumidus PHIL. ar. maximus MôncH n), 
par ontre, repré entent, à mon a i , l'Unio pictorum LIN ' É. 

D'ap r;-,. F. HAA (1940, p. 121), c'e t la race Unio pictorum pictorum L1 1 É 

q ui habite le régions atlanlique. ùu Nord-Oue. t de l'Europe. 

164. - Unio tumidu PmLIP o , 1788. 
(PL IV, fig. 13; pl. V, fig. 1; labl. I ; carte 141. ) 

uio ·tumidu, l HILIP 0 , 1788, p. 17. - COLBEA , J ., 1859. p. 12; 1865, pp. 45, 61 , 71 8J , 
119; 1 6 p. 106. - DE MALZI E, F., 1 67, p. 30. - STAE , C., 186 , pp. XX Il , 

xxvm. - LECOMTE, TH., 1 , p. LXXIV. - WEYERS, .J. . 1868 p . cvm. - VA DE ' 

BROECI{, E., 1 70, . 33, 36, 40; 1871, p. XVI ; 1874, pp . CLXV, CLXXVIll. - PIRÉ, L ., 

1872, p. x; 1879, p. 7. - COLLI ) G., 1872, p. xxx; 1873, p. XIV; 1874, pp . CLV, CLVID. -

PLATEA ) F., t 75, p . 101. - ROFFIAEN, F., 1875, p. LVI. - GERAETS, E., 1882, p . 54. -
PEL E EER, P., 1 3, p. XXIX. - EBE , W., 1884, p . 94, pl. V, fig. 1. - RAEYMAE­

l ER , D . et DE LOË, A., 1884, p. XL; 1885, p. XXXI. - LAMEERE, ., 1895, p. 275 . -
FRÉDÉRICQ, L . et D uPms , P., 1923. p. 437. - Vo CK, E., 1933, p. 83. - DAMA , H., 
1939, p. 155. 

Cnio lumida PIITLIPSSON, KICKX, J., 1830, p . 83 . - VAN BENEDEN , P.J. et T UERLINCKX, 1834, 
p. 170. 

Unio turnidus var . radialus COLBEAU, J. , 1859, p. 12; 1865 pp . 61, 119; 1868, p. 106. -
DE MALZINE, F., 1 67, p . 31. - RAEThtAEKER , D. et DE LOË, ., 1884 p. XL . 

Cnio tumidus var . Heckingi COLBEA , J., 1859, p . 12; 1865, p. 61 ; 1868, p . 106, pl. IV, 

fia-. 1. - DE MALZINE, F., 1867, p. 31. 
nio turnidus var. lacustris ROSSMAESSLER ?, COLBEA ) J. , 1865, p. 119; 1868, p. 106. -

VAN DEN BROECK, E., 1870, p. 33. 

nio tumid11 · pr~~ ·nt à p u pr\ la même répartilion en B Jo-iqu que 1 nio 
pi ·torum; le d u, c Lro11 v nt dan . le rivières, les rui eaux et les canaux. 
Cependant, nio tumidus n mbl pa · habit r de 'tano- . Dan 1 rd nne · , 

nio tumidus el éo-al menl Ir ' rar . u rand-Duché de Lu ·embouro- (V. FEn­
H \:\T 1902 p. 207) l'e pèce manque compl' lem nt aux rd nne el habite '\": lu­
. i vemen l la Mo elle. 

L'e pèce est a ez variab le quant à la couleur t l' épa i . llr le ~ac quilJc. 
Le nriétP. , uivante ont él ' ignalée en B lgique : 
Ya r. radiatus CoLBEA · (1 59 p. 12) : « Coqu iJle agréabl m nl vari ' d!' 

ra on cri ».L'auteur a ren on lré c He ariété dans la Sambre à amur (pl. IV , 
fi n- . 13 a cl 13 c; pl. V fig. 1 c), dan le canal de Louvain et dan la Geete à Neer­
linter. Comme ~le n 'a jamai été figurée , il n'e t plu po sibl de retrouver let, pe 
de cette a ri été parmi le nombreux pécimen de la collec tion « CoLnE ». 
Dan la colleclion « CoLBEA » j 'ai trouvé encore de exemplaire de la var. 
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radiatu · provennnt du ca nal de Brugc. ù 0 tende (pl. IV, fi o·. 13 b) cl de uc mcf'. 
et de pécimen rayonné de Y rl que .J . CoLBEA lui-mêm ·n 'a pa · Li ;terminé~ 
comme n11·. radiatus mai - qui y rcs, cmblcnt exac t 'ment , proYc11anl, ·ntr · 
aulrc , du canal de Blaton ù th, à Belœ il. 

nr. 1-feckingi CoLBEA (1 59 p. 12) : « Coq uill e épai , peu ventrue; bon] 
inférieur un pe 11 inucux; ô té po Léricur moin ai au que dan le Lypc; na re d'un 
blanc blcuàlrc n . Le pécimen figur; par .J. OLBE (186 , pl. l , fig. 1) que 
nou pournns donc considérer comme Je Lypc d c lle va riété, provi nt d la 
Geete à Neerlinter (pl. Y, fio-. 1 b) e1 pr;. en lc J dimen ion uivanl : lon­
gue ur : 76,5 mm.; haul ·ur : 40 mm.: 'pai,, -cur : 2 ,5 mm.; lonauc ur de la partie 
antérieur 16 mm ., d · la partie p sl'ricurc 60,5 mm.; long u ur du lio-amcnt 
37 mm. La coq uilJc c~ l d'11n brun olidtr · fun ; t:l\O le somrncl~ u é, plu s 
clair. Le rnlve ont ;pai.- c, a\C le dcn1 ca rdinal' bi n d' ,·clopp'e, , om-
primée et cr;ncléc'. La ulplure des mm 1 G l a · z ;rod; . 

n autre pécimcn de la même loca lité, dont la oul ur " 1 la nt'·rnc , 11w1.· 

dont le ro trc est plu courbé , a été déterminé par .J. CotBE cornm Yar. lacustris 
H. M E LEn (pl. V, fig. 1 a.) . Les dimcn . ion · de ce t cxcmp.l air 111 l ·ui ­
Yanle : lonrrueur : 72 5 mm. ; hauteur : 40,5 mm. · épai ur : 25,5 mm. ; 10 11 -
•rucur de la partie antérieure : 17 mm. de la partie po térieurc : 55 mm.; 1011 -
gueur du ligamcn t : 32 mm. 

clon L. DoR :11AN cl I. DE W r LDE (1929 p . 257) , l ' nia turnidus manqu , 
entre autre , dan la proYincc de Zélande. Or, le fail qu E . r.; DEX BnoE K 

(1 70, p . 36) a ' ignalé l'e pèce d u canal de Gand ù T rneuzen, à elzaete, rend 
probable a décou er te en Zéland e flandrienne . 

.__ clon F . H A (1940, p. 12 ) c'c L fa race nio tumidus tiimidus PmLIP ON 

qu i habile le - réO'ion atlan tique de l'Eu rope occidentale. 

165. - Unio crassus PmL1P oN 17 
(Pl. V, fig. 2; pl. VI, fig. 6; tabl. l , cart e 11o2.) 

Unio cra S1.t PHILIPS ON, i788, p. i7. - VAN DE BROECI<, E . , i 70, p. 57; i870, p. XLill . - · 

PURVE , J., i 70, p . XXXV' i870. p. LI. - PIRÉ, L., i879, p. 27. - ÜERAETS , E., i 82, 
p. 6i. - DAMAS , H., i939, p . i55. 

? (.;nio lillorali CtVIER , CARLIER, \ ., i 3i, p. 49. 
? ·nio elongatula M"HLFELD, VA · BENEDE ' ,P.J. el T EnLINCl<X, i834, p. i70. 

Unio rhomboideu CHRÔTER COLBEA , J. , 1859, p. i2 · i865, p. 94 ; i868, p. i06. -
DE MALZINE, F., i 67, p . 32. - vVEYERS, J., i868, p. CVIII. 

·nio balm•a ( iATON el RACKETT), CARLIER, .. i831 , p. 49. - lÜCl<X, J ., 1830, p. 85. -
VAN BENEDE.\, P.J . et T 'ERLINCJ<X, i834 , p. 170. 

'nio balm u (MATON et RACKEIT) , COLBEA , J., 1859, p. 12; i863 , p. xxxv ; 1 65, pp. 44, 
61, 71, 0, 94, iOi , i07, i19; i868, p. i06; i874, p . CXCV. - DE MALZI1 E, F. , 1867, 
p. 32. - LECOMTE, 'III. , 1 68, p. LXXIV . - WEYER , J ., i868 , p. CVIII. - P RYES, J. , 
1 70, p. LI. - PIRÉ, L., 1872, p. x ; 1879, p. 27. - VA 1 DE BROECI<, E ., 1 70, pp. 40, 
44, 45, 57; 1873, p. XCIV. - ROFFIAEN, F., i873, p. ClOO ; i876, p. XLIX; i877, p. LXXIX. -
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COLLIN, G.,, 18711, p. CLVU . - PLATEA , F., 1875, pp . 100, 101. - COLBEA , E., 1876, 
p. LXVII. - GERAETS , E., 1882, p . 61. - PELSENEER, P., 1883, p. XXIX. - EBEN, W., 
1884, p . 94, pl. V , fig. 2. - LAMEERE, A., 1895, p. 275. - FRÉDÉRICQ, L. et D UP IS, P., 
1923, p. 1137. - Vo CR, E., 1933, p. 83. 

? Unio ovalis l\IJONTAG , HÉCART , G ., 1833, p. 145. 
Unio batavu var. ovalis Mo TAGU, COLBEAU, J., 1865, p. 80; 1868, p. 106. 
Unio batavus var. incurvatits COLBEAU, J. , 1859, p. 12; 1865, p. 119; 1868, p. 106, pl. IV 

fig . 2. - COLBEAU, E., 1876. p . TJXVII. 

Unio batavu var. belgicus COLBEA , J ., 1859, p. 12; 1865, p. 119; 1868, p. 106, pl. IV, 

fig . 3. 
Unio batavu var . . Fon'tainei LECOMTE, TH., 1868, p. LXX.IV. - COLBEA , J., 1868, p. 106. 
Unio batavus var. ater NILSSON, COLDEAU, J., 1872, p. XCVII. 

Unio cras us batavus ( 1ATON et RACIŒTTJ, HUBERT, B. , 1937, p. 229 . 
Unio Lam bottei DE MALZINE, F., 1867, p. 32, pl. II , fig. 3-4. - COLBEA 'J., 1868, p. 106. -

VAN DEN BROECI<, E., 1 70. p . 61 (= Unio batavus). 
Unio Larnboltei MALZI E, GERMAIN, L ., 1931, p. 732 (= Unio consentaneus [ZIEGLER] 

Ro MA LF.R) . 

Unio lamboNei MALZINE, HAAS, F., 1940, p. 130 (= nio crassus batavus) . 
nio Robianoi DE MALZINE, F., 1867, p . 33, pl. I , fig . 1, 2. - COLBEAU, J. , 1868, p. 106. -

VA DEN BROECI{, E., 1870, p. 61 (= Unio batavus) . 
Unio Robianoi var . inflatus DE MALZINE, F., 1867, p. 33, pl. I fiO'. 3, 4. - COLBEA ' J., 

1868, p. 106. 
Unio Ryckholtii DE MALZINE, F. , 1867, p. 32, pl. II , fig. 1, 2. - COLBEAU, J. , 1868, p. 106. 
Unio Ryckholtii var . cuneatus DE ifALZINE, F. , 1867, p. 32, pl. III, fig. 14, 15. -

COLBEAU, J. , 1868, p. 106. 
Unio Ryckholti et var. cuneata MALZL'iE (non cuneatus JACQUEMIN) , GERMAI , L . , 1931, 

p . 728 (= Unio batavus) . 

Comme le m ontre la lis te de ynonyme , cette e pèce a é lé sia nalée sou un 
rr rand nombre de nom différent , ce qui e t du urtout à a grande ariabili té. 

L nul 111-. aJlema ntls D. GEYER (1927) P. Emu1 NN (1933), F. HAA 

(1940) , I.e. 011l aùmi . la pr;. cn ce de deux race géographique. de l'Unio crassus 
clan lé r'gions a tl anliqu " u J' • ur pe: 1. nio crassus cra.ssus habitant le Nord 
de l 'Europe, l 'Europ · 11Lral · allantiqu et la Hussie aVlantique et boréale· 
2. Unio crassus batavus, hahit anl la p;nin ulc Ibérienn e atlantique, la France 
a tl antique e t l'A Jlema o·n e occid entale (c l :ub fo ile e n . ng·le lel'l'e) (voir F. H ·\ AR, 

1940, pp. 129-131) . 

Or, en Bellg iqu e, où l'e pèce habi1 c les bassin ùe la M ·u e e t de l 'Esca ut , n ous 
lro uvon dan le rivière des rd enn c : la em oi , la Le e e l 1 Ourthe, des 
coq uill es épai se , noirâ tre , fo rl cm ni é rodées avec le dcnl cardin ale~ coniq11 es , 
épai , qui re emblent cxnctem ent ü la ra ce Unio crassus crassus . plu ieur 
endroit , de tels p ec1rnen ont '1 é recueilli avec Margaritana margaritifera 
(Laroch e Houffnlize, Haumont , Verlaine-lez-Toh ogne) et il ont alors parfoi 
presqu e exac tem ent la forme gén ér ale de ce lte dernière espèce (dan s le ancienne, 
colle .tians du 1ir ée j 'ai 1 rouvé de tels Unio crassus déterminé comme « nio 
niargaritif er n). 
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Ccpendan l, dan le mêmes rivière on récolle également de formes q11i 
repré en1ent de Unio crassus batavus ou de forme intermédiaire en tre le ùeux 
ra e . Ce dernier vivent, en oulre, urtout dan la J-Icu sc. 

D'autre part , on a Lrouvé dan la Grande Honn elile (ba in de l'E ca11t), à 
ngre cl à Quiévrain de lourde coquille à dent cardinale con ique , épai c , 

qui re emblenl également à l'Unio crnssus crassus , mais qui n e sont pa i forte­
ment érodée. que celle des Ardennes. Il est à remarquer, enfin , que l' nio 
robianoi DE MALZ INE, provenanl de la Wampe (ba sin de l 'E cau t), à Harveng 
( itu é dan la même région qu' n on et Quiévrain), se ca ractéri c éaa[em nt par 
de coquille très lourde avec le dent cardinale oniqu et épai e . 

L'ancienne collection l\"YST omprend de pec1men détermin é comme 
« ·nio nioulinsianus D P. », provenant de Monti<'flÎC - ur-Roc (Q uiénain), qui 
rappellent fortemcn t l' 11 io rob ianoi . 

La plupart de autre· spécimen s d 'orio·ine be[o·e ont l'a pe t de l'U nio crassus 
ba tavus . 

D'aprè le matériel qu e j 'ai pu examiner j 'ai l'impre i n qu le d 11x 
forme ivante en Belgique ne ont que de variété~ (o u forme ) ol g iqu l 
non pa de~ race, o·éooTaphique . eau e de la pré en ce de forme in Lerm' dia ire~ 
il n'est même pa possible de les séparer nettement. 

E. VA DEN BnoECK (1870, p. 57) élait déj à arrivé à la m ême conclu sion. Cel 
auteur avait rc ueilli dan l'Ourthe, à Roum ont, un e a rand e q uan tité cl' nio , 
dont le j eune appa rtiennent à l' Unio batavus et le adulle à l ' nio crassus . Plus 
bas, dan la Yallée de l'Ourthe, à Liège et à Comblain-au -Pon t, où le Lerrain chi -
Leux a fait place au calcaire et où Margaritana margaritifera ne vit plu , on ne 
trouve plu de Unio crassus ad ulte , mai exclu ivemenl d nio ba tavtlS. près 
1m expo é détaillé, E. VA DE · B no ECK (1 70, p. 60) conclu t : 

«De tout ceci il résuŒte qu'il e t bien certain que l'Unio batavus L M., pla ' 
dan certain es condition qu'on n e peut pa· exactement préci r mai qui •m­
blent e rencontrer dan lç eaux Yive d· montagne r r nd un dt;v l 1 p m nl 
inu ité et chan()"eant peu à peu <l'a pecl , con titu la f rm nnu 
d'.D . crassus PnruPs. » 

L'au leu l' fait encore remarquer qu c rtain exemplaire d ' nio 1·assus "'C 

rapprochent beaucoup del' « . liltotalis C ·v. » . Ce sont an doute de tel indi­
vid us qu'A . CABLIER (1 31, p. 49) a cité ou le nom« nio littotalis (DRAP .) n 

de l'Ourthe (J. C LBEAC , 1 59 p. 12; 1 65 p . 94· 1 6 , p. 106 el F. DE M Lzr ·E, 

1 6 , p. 32, onl mentionné celle e pèce ous Œe n om d · nio rhornboideu ) . 

J. P llVES (1 70 p. L t) a éaalem enl di cuté cette que lion d nio cra ·sus 
dan l'Ourthe ; il affirme qu'ils r emblent parfaitem ent aux ex mplairc pro\ -
nan t de l' Allemagne, de la Fran e et de la rorvège. A on avis , « il e' t po ible 
que le crassus ne . oil qu'une va ri élé géoaraphique du b"atavus ou peut-être bi n 
une vraie e pèce formée par Y a ri a lion ». 
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P . .J. VA N BENE DE et TuEnLINCKX (1834, p. 170) ont signalé un Unio elonga­
tula de Malines. elon .J. CoLBEAU (1865, p. 45; 1868, p. 106), il 'agit peut-être 
d'une variété allongée de I'Unio batœvus . 

L'Unio ovalis cité par G. IHcAB.T (1833, p. 145) de Mon est probablement 
L'Unio batavus. 

J. CoLBEAU (1859, p . 12) a décrit comme var. incurvatus de l'Unio batavus 
une coquille « épaisse, d'un brun jaunàtre à ra on peu vi ible , na re Manche: 
postérieurement arquée en de us et un peu inueu eau bord inférieur; dent trè 
épaisses» . Le type de l'espèce, figuré par .T. CoLBEA (1868, pl. I , fiO'. 2) el pro­
venant de la Sambre à Nam ur, pré en le le dimen ions uivantes (pl. V, fig. 2 i) : 
long ueur: 56 mm.; hauteur: 34 mm.; épai seur : 23 mm .; lonO'ueur de la partie 
antérieure : 11 ,5 mm ., de la partie po térieure : 44,5 mm.; longueur du liga­
mcn t : 27 mm. Chez l un d paratypes (pil. , fiO'. 2 h), provenant de la même 
localit é, dim n ion on t r pecli cment : 55, 31 , 24,5, 11,5, 43,5, 25 mm.; 

hez l 'a utr , prov .n a11t de la Tyria, à Laneffe : 59, 23,5, 24, 14, 45, 27 mm. 

Le dent nrdinale , coniques, épaisse , crénelée res emblent à celle de 
I' nio crassus . L . ommet ont fortement usé et ne lai sent pa reconnaître la 
. tru turc umbonale. 

Malgré une ressembilance uperficielle entre cette variété incul'vatus et cer­
taines formes de l'Unio tumidus, nou ne pouvons accepter le point de vue de 
F. H AAs (1940, p . 128), qui cla e cette variété dan ce tte espèce. 

Le dent- cardinale sont urtout nettement celle de I'Unio crassus et ne re::,­
semblent nullement au ' dent comprimée de I' Unio twnidus. 

var. belgicus CoLBEA (1859, p. 12; 1865, p . i_l9; 1868, p. 106, pl. IV, fig. 3) . 
Parmi le exemplaire de [a collec tion « CoLBEA », provenant de la Meuse à 
Namur, il e t difficile de retrouver aYec certitude le pécimen figuré qui devrnit 

n titu r l type. Le pécimens déterminé comme nr. bel9icus ont contenus 
clan d u b Îl , l'une comprenant un exemplaire bivalve et troi valves sépa­
r 'e, dont la plu . O'f'a fld pré en te un e longueur de 45 mm., et l'autre comp re­
nant deux pécimen , ntier , dont la lructure de sommet est beaucoup mieux 
con ervée, tandi que Œ co 11l ur · ont plu v.ive (pl. VI, fig. 6 b). Bien que les 
couleur de ce deux dernier pec1m n re emblent beaucoup plus à la descrip­
tion originale : « jaunàtre plu ou moin pâle, à rayon verts», leur forme diffère 
légèrem en l de la figure originale. 

Les dents cardinales de tou Œe pécimens son l as ez f or lement comprimées 
cl crénelée . 

La collerUon « CoLBEAU » contient en outre un spécimen a ez déformé, pro­
,-cuant de la Sambre à Namur, étiqueté var. subtetragonus M1cnA n, dont les 
dimen sions ont les suivante : longueur : 51 mm. ; hnu leur : 34 mm; épaisseur : 
20 mm.· longueur de la partie antérieure : 10 mm., de la partie postérieure : 
41 mm.; longueur du ligament : 27 mm. 
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var. Fontain ei LECOMTE (18~8, p . Lxx1v) . Cette variété a été décrite sommai­
rement par T1t. LECOMTE : « Exemplaires de grande taille (65 à 70 mm. ) , de 
forme ovale, ~t sommets rug ueux non rayés; d 'un bnm jaun ~llre, postérieuremenl 
à rayons ve l'ts plu s ou m oins nombreux, ligament jaunâtre; dents de la charnière 
d 'épaisseur m oyenn e, etc. Ces exemplaires pourraient peul-être cons lilu er un e 
variété que je proposerai s de nommer var. Fontainei n. 

Dans la collection « CoLBEA~r n j 'ai trouvé six exemplaires (pl. V, fi g. 2 f-g ) 
récoltés par LEco:-.ITE (6.XIl.1868) dans la Dendre à Houraing, dont. cinq sont 
cependant tous plu s pelil s qu e les types. 

Les dimensions de ces cinq ~pécimen s sont les suivantes : 

Longueur totale 66 58 5G,5 1,3 33 31 ,5 

Il auteur 37 33 32,5 25 20 19 

Bpaisseur r- . 25 22 2:.! ,5 18 12 12 

Longueur de la partie antérieure 16 13,5 11 H 1L 9,:i 

Longu eur de la parti e pos téri eure 50 /ef. ,5 li 5,5 èl2 22 22 

Longueur du ligament 2~ 25 28 18 l~ .5 13 

Les j eunes spécimens sont j aunâtres avec de nombreux rayons vert s, brill­
lants, avec la sculpture des sommets bien développée et le ligament jaunâtre. Les 
grands exemplaires sont plus brunâtres, avec les rayons verts moins distincts. 

Les j eun es de la var . Fontainei rappellent un peu l'Unio tu1n idus par leur 
forme générale, quoique !le rost1ie postérieur soit moins acuminé et la sculpture 
umbonale moins forte . Le bord inférieur es t bien arrondi, le bord supérieur plu ,; 
droit. La partie antérieure est relativement longue, sa lon g ueur absolue ne change 
presque pas avec ['âge . Les grands spécimens ont le bord inférieur beaucoup 
m oins co urbé. Les sommets de tou s les exemplaires sont bien renfl és. Les dent 
ca rdinales, assez fortes, comprimées et crénelées, correspondent hien ü c ll 1 

l' Unio batavus et diffèrenl n ettement de celles de l' Unio twnidu . 
Dans la collection NYST se trouvent six spécimen s de p lil lnillc, provenanl 

de Quiévrain et étiquetés : var . compressus rysT. D:rn la lit1 éral1ire, j e n 'a i pa s 
vu une description de cette variété . Par aa sc ulplu re assez forle des sommets et par 
leur coloration vive, ces exemplaires ressemblent assez bien à la var. Fontainei, 
mai s il s sont plu s comprimés . Leurs dimen sion s sont les suivantes 

Longueur totale 42 40 38 37,5 3G,5 3G 

Hn.uleur 25 22,j 22 21 19,5 20 

1::paisseur 13 13,5 12,5 12,5 11 13 

Longueur de la part.ie antérieure 10,5 10,5 10,5 9 9 ll 

Longueur de la partie postérieure 31,5 29,5 27,5 28,5 27,5 25 

Longueur du ligament ... ... ... 19 . li\ 15 13 lit 13 
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Unio lambottei DE MALzI ' E (1867, p . 32, pl. II, fig. 3-4) (1). La description 
originale : << Coquille tran ver e, tr'. allongée, d'un brun verdâtre, dents 
mou"ses, nacre peu brill ante », est trop sommaire pour pouvoir distinguer cette 
c pèce. Le figures sont pourtant a sez nettes, bien que le ro Lre postérieur dll 
Lype ne soit pas si fortement courbé et que les dents oient complètement invi-
ibles dan la figure . 

-1 

Le type (pl. V, fig. 2 a), provenant de la Meuse entre Namur et Marehe-
les-Dames, montre [e dimensions su i van Les : longueur : 66 mm.; hauteur 
31,5 mm. ; épais eur: 22 mm.; .parLie anlériellre: 15 mm.; partie po térieure: 
51mm. 

La partie antérieure e t courte, réaulièrement arrondie, la partie postérieure 
ir \s a1lonaée, pl11 de trois foi s plu lono· ne que la partie antérieure, plus acuminée 
que el le der ni ' re, mai l u l cl même bien arrondie. Les bords supérieur et inf é­
ri 11r urmonl~. par J li ()'nmenl a ez long (34 mm.) sont à peu près parallèles nu 
mi:li n. L r Ire · itue un peu en des ous du milieu, mais moins que le lais e 
11pp r la figure originale. L'extérieur est d'un brun noirâtre ou verdâtre, les 

somme t . ont peu renflés, fortement usés. Les dents cardinales fortes, peu com­
prim 'es, très u ées, rappellent celle de l'Unio bavatus . Les empreintes muscu­
laire sont bien vi ible , le. lamellles latérale très usées. 

E. A - DE BROECK (1870, p. 61) a déjà fait remarquer que celle espèce e 1 

nne curieu e variété de forme de l'Unio batavus. 

L. GEm1A1 ' (1931, p . 732) a placé l'Unio lambottei dans la ynonymie de 
l'Unio consentaneus, dont le dents cardinales non comprimées, coniques, sont 

ponrtant bien différentes . 
F. llA , (1940, p. 130), qui con idère l'Unio consentaneus comme ynonyme 

d I' nio rassus cytherea K ·· TER, a placé l' Unio larnbottei dan la synonymie de 
r nio rassu batavus. u Ja provenance de l'e pèce lambottei, ce dernier point 
de v ue me semble le plu · ace pLahl . 

nia robianoi DE l\!ALz tNE (1 67 , p. 33, pl. 1, fig. 1, 2) el var . inflatus (pl. 1. 
fig . 3, 4). Dan s le collec ti ons du !VJ11 ée e trou e le maté~·iel suivant: a) le type 
de l'e ·pèce (pl. V, fig . 2 c), figuré par F . DE l\lALz1 'E et pro erran t du ruisseau il 
Harveng; b) cinq exemplaire prove11nnt de la Wampe, à Han-eng (coll. DE MAL­
ZINE); c) un c, emplaire provenant de la Wampe prè de Quévy-le-Grand (co[I. 
J. CoLBEA · ) ; d) le type (pl. V, fig . 2 e) de la var. inflatus, figuré par F. DE i\IAr.­
ZL E, et un second exemplaire de celle variété, provenant du rui seau ù Ilarven°-. 

(l) L . GER. IAI • (i931, p. 732) signale erronément pour les figures: pl. I , fig. 1-2. 
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Les dimensions de ces spécimens sont les suivantes 

Unio ?'Obianoi. Ivar. inff,atus 

Lype type 

Longueur totale .. . 60.5 79 67 60,5 60 53 60 62 55,5 

Hauteur 35,5 50,5 40 37 35 35 36 39 37 

Bpaisseur 25 36 30 27 24,5 24 25,5 29 27 

Longueur de la pariie antérieure 11 ,5 i9 19 i5 14 13 13 i4 11, 5 

Longueur de la partie postérieure -19 f\O 48 45,5 46 40 47 48 H 

Longueur du ligament ... ... .. . 26 37 27 26 26 23 27 21 23 

Le type de I' Unio rob i.anoi, figuré par F. DE MALz1 E (1867 , pl. T, fig . 1, 2), 
est ovalaire allon gé avec la région antérie ure régulièrement arrondi , ~a région 
postérieure p~us acuminée, avec le ro lre placé assez ba . Le bord upéri ur 1 

inférieur sont régulièrement arrondis, les sommets assez renflé . Le le l, n. ·ez 
épais, est brillant, d'un brun jaunâtre plus ou moins foncé, avec des rayons vert·, 
surtout dans la parlie po Lérieure, qui présente ainsi une co uleur presque unifor­
mément verte . Les dents cardinalles on l courte , peu comprimées, fortemen l cré­
nelées; les lamelles latérales sont minces . 

Le ligament, assez court, es t d'un brun foncé . Les ommets ont pourvu. de 
rides . 

Le autres spécimen s ne diffèrent du type que par la coquille, parfois très 
épaisse, avec les dents cardinales plus ou moins déformées et avec le bord infé­
rieur plus droit, voire ~égèremenl con cave au milieu, et le roslre postérieur plu 
bas. 

Le type de la var . injlatus est plus renflé avec le bord inféri ur p u courbé, 
le rostre po térieur bas el le test épais. L'a ul re exemplair de Ile ariété a son 
bord inférieur pourtant bien arrondi et ne difr•re lu l p de l'e pèce que par a 
forme main. aJlono·ée, plus renflée, à te t plu épai . 

Selon F. DE MALZJNE (1867, p . 33), son espèce présente Œa forme de l'Unio 
tumidus; pourtant le rostre es t beaucoup moins acuminé et les dents cardinale., 
nettement différentes, rappellent l'Unio crassus . 

L'auteur fa it remarquer que son espèce a également quelques rapports avec 
l'Unio requieni, u mai elle en est très distincte et se rapproche de quelques 
coquilles ·exotiques » . 

Je suis d 'accord avec E. VAN DEN BROECK (1870, p . 61) sur le fait que ~'Unio 
robianoi n'est qu'une variété de l'U nio crassus (ou Unio batavus) . En effet , Lou s 
les Unio crassus de cette région (Harveng, Angre, Quiévrain) ont des coquill es 
épaisses, rappelant tantôt la forme crassus, tantôt l'Unio robianoi . 
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Unio Ryckholtii DE MALZINE (1867, p. 32, p~ . II, fig. 1, 2) et var. cuneatus 
(pl. III, fig. 14, 15). Le l pe de l'e pèce (pl. V, fio-. 2 b) et de a ariété (pa. V, 
fig . 2 d), provenant d'Amay trouvent au Mu ée. 

Longueur totale ... 

Hauteur ... 

~paissem· . 

Longueur de la partie antérieure 

Longueur de la partie postérieure 

Longueur du ligament . . .. 

Unio ryckhollii 

65,5 

36 

24 

12 

53,5 

30 

var. cuneatus 

56 

31 ,5 

22,5 

9 

47 

29 

Le l pe de l'e p' ce pré enl une oquille ovalaire allong ~e, partie antérieure 
courte, réo-uli '.r m nt arr ndi partie po térieure allongée, acuminée, à ro lrc 

utu un p •u plu ba que le mili u de la hauteur. Bord upérieur régulièrement 
nrq u ', l u I ' mm l b rd inférieur (la bo e que montre la figure de F. DE Y1AL­
z1 ' E e t en réalité le ligament). Ligament brun foncé. Sommet as ez renflés, 
n llem nt rid' . Dent cardinale · forl , peu comprimée , fortement crénelées. 
Lamelle lai 'raie min e . Tc ta . ez épai brillant, brun jaunâtre, avec quelque 
ra ·on verdàlre p u di tin ct , nacre d 11n blanc bleuàtre. Le dent cardinale , 
a sez épaL e , onl un forme inl rmédiaire en tre celle de race c1;assus et 
batavus. 

La var. cunea tu diffère du type de l'e pèce par a partie antérieure relal1 
" menl plu ourl , e ommet plu renfl' , e dent cardinale un peu plu 
comprimée et a ouleur p~u jaunâtre, à rayons encore moin distinct . 

F. DE M LZI 'E (1 67 , p . 33) a décrit on e pèce comme ayant la forme de 
l' nio tumidns , mai plu élargie dan le t pe. En effet la coquille de l'Unio 
tumidu , d nt l d nt ardinale et le~ ride de ommel ont pourtant bien 
différente , a la parti po. L'ri ure plu acuminée. L'auteur fait remarquer d'ail­
[eur que a oq11ill « doi 1 en l r r dan l o-roupe de batavus el autr e pèce ~ 

cono-én're ».A on avi , ll a quelqu rapport aYec l'Unio requieni pourtant 
plu allongé et a le dent ardinal . plu . omprimée . 

En Belgique, l'Unio cra sus habit url 11t le ba. in de la 'feu e; dans le 
ba in de l'E au t [' e pè e e t b a ucoup moi n répand 11 e. el on P. PEL ENEER 
(1883, p. X,'\.Y 11 ) elle manque ompl' tement dan la r · gion poldérienne. Contrai­
rement aux autre c pè e. d' nio, l ' nio crassus ne emblc pa habiter le canaux 
et les étang . 

u Grand-Du hé d L11xembouro-, V. FERRA 'T (1902 p. 207) ignale l'Unio 
batavus qui habil l ri ièrc de tout 1 pay , et la var. ater rrL o ', comparable 
LI notre forme Cl'a. sus qui vit dan ae ri i' re de terrain primaire de l'Oe Jing ' 
tout comme largaritana mal'garitifera. Cette ariété ater a été citée par J. CoL­
flEA (1872, p. xc 11) d'un rui au à Mont-Quintin, aux environ . de irton 
(région jura ique). 

13 
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ANODO TA LAMARŒ , i799. 

l 66. - Anoclontn cygnen (L 1NNÉ, 175 ) . 
(Pl. VI , fig. 2; tabl. I; cart e 143.) 

Mytilu cygneu s LI NÉ , i758 , p . 706. 
Anodonta cygnP:a (Lr. 1 É) , Œ\.ICKX, J., i 30, p. 80. - CARLIER, A. , i83i , p. 49 . - VAN BENE­

DEN, P.J. e t T UERLINCKX, i834, · p. i70. - COLBEA , J. , i859, p. ii ; l865, pp . 44, 60 , 
80 , 93, ii8 ; i868, p. i07. - DE MAI.ZINE, F. , i867, p. 33. - DE ROBIANO, M., i867, 
p. xxxm. - LECOMTE, TH ., i868, p. LXXIV ; i87i, p . LXXIIl. - PIRÉ , L., i872, p . x; 
i879, p . 27. - COLLIN, G., i874, p. CLV. - ROFFIAEN , H ., i88i, p. 25. - EBEN, W. , 
i884, p. 95 {pl. VI , fig . i ). - RAEYMAEIŒR S, D. et DE LOË, A., i884. p . XL. -

RAEYMAEKERS, D., i887, p. LXVII. - LAMEERE, A. , i895, p. 275. - DAMA , H. , i939 , 
pp . i55, i57. - LESTAGE, J., i942 , p. 24 . 

Anodonta cygnaea (LI 'NÉ) , VONCK, E., i933 , p. 83. - LAMEERE, . , i9S8 , p. 50. 
Anodonta cygnea var. v entrico a SCHRÔTER , DE MALZINE, F. , i867, p . 34 (pars) . 

COLBEAU, J., i859 , p. ii (?) ; i865, pp. 44 {?), 60; i 68 , p: 107 (?). - LECOMTE , Tir. , i 7i , 
p. LXXIII (-?) . - PIRÉ, L., i872, p. X (?) . 

- Ànodonta cellensi PFEIFFER , LAMBOTTE, H. , i864, p. XLIX. - COLBEA , J ., i 65, I. xcu ; 
i867, p. XLIX ; i869 , p. _!,X. - STAES, C., i869 , p. XXXVIII . - VAN DEN BROECl<, E ., i 870, 
p . 2 ; i874, p. CLXXVIII . - PIRÉ, L., i879, p . 27. - EBEN , W ., i884, p . 95. 

1tnodonta cygnea var. cellensis PFEIFFER, COLBEAU, J., i859, p. ii ; i865 , pp. 44, 60, 7i , 
10i; i868, p. 107. - VAN DEN BROECK, E. , i870, pp. 32 , 45 ; i87i, p. L. - RAEYMAE­

KERS, D. et DE LOË , A., i884, p . XL ; i885 , p. XXXI. _..:_ RAEY:\IAEKER , D ., 1 7, p . LXXVII. 

Anodon ta cygnea cellensis PFEIFFER , HUBERT, B., i937, p. 229. 
·Anodonta cygnea var. cellensis PFEIFFER, GERAETS, E. , i882, p. 53, fig. 22. 

? Anodonta cyg11ea var. interm.edia LAMARCI< , COLBEAU, J., i 59, p. ii (?); i865, p. 60 ; i868 , 
p. i07 {?) . - DE MALZll\E , F ., i867, p. 34 {?) . - RAED1AEKERS , D. et DE LOË , A. , i884 , 
p . XL. 

Anodonta cygnea var . Rossmasleri DE MALZINE, F ., i867, p. 34. - COLBEA , J ., i 
p. i07. 

? A.nodon ta variabili DRAPAR AUD, COLBEA ' J ., i859, p. i 2· 1865, p. 60 · j ' p . i07 ; i 74 
p. CXCV. - STAES, C., i868 , p. XXVII . - LECOMTE, TH ., j 6 , p. LXXIV . - WEYER. , J ., 
i868, p . CVIII. - ROFFIAEN, F., i875, p. LVI. - PmÉ , L. , 1 79 , p . 27. - GERAETS, E., 

1882, p. 6i. - EBE , W. , i884, p. 95. 

167. - Anodontn anatina (L1i'\ ' É, 1758) . 
(P l. I , f ig. 3-'•: tabl. I ; cart e lft4.) 

Mytilus anatinus LINNÉ, 175 , p. 706. 
Anodonta anatina (LIN É), CARLIER, A. , i831, p. 49. - COLBEAU, J., 1859, p. 12; i865, 

pp. 60, 7i (?), 93, ii8 ; i868, p. 107. - DE MALZINE, F ., i867, p. 34. - STAE , C., i86 , 
p. XXVII. - WEYER ' J., 1868, p . cvm. - VAN DE. BROECK , E. , i870 , pp . 25, 36. -

. ROFFIAEN, F. , i873 , p. CXXJ. - PLATEA ' F., i875, pp . ·rno, 10i. - PIRÉ, L., 1879, 
p . 27. - ,G~RAE'I'.S , E., i8&2 , p. 6i. - EBEN, Y\f., 1884, p. 95. - LAMEERE, A ., i895 , 
p. 275 ; 1938, p. 50. - Vo CK, E., i933 , p. 83." 

? Anodonta cygnea-anatina {LI ·NÉ); FRÉDÉRICQ, L. et D ÛPUI , P., 1923, p . 437. 
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Anodonta JJi cinalis NILSSO , DE MALZINE, F., 1867, p. 34. - PIRÉ L. 1879, p. 27. pl. Il. 
fig. 34. - GERAET , E., 1882, p. 61. - EBE , W. , 1 4, p. 95. 

Anodonta coarctata POTIEZ et MICHA o, DE MALZINE, F ., 1867, p. 34. 
Anodonta ventrico a PFEIFFER, KICKX, J., 1830, p. 80 (?) . . 
_Anodonta JJOnderosa PFEIFFER, KlCKX, J ., 1830, p. 81 (?) . - COLBÈA , J. , 1865, p. 44. 

'? ;lnodonta cy,qnea var. ventricosa Sc1rnôTER, COLBEA , J., 1865 pp. 44 (?).· 60 (?); 186 
p. 107 (?). - DE MALZI E, F. , 1867, p. 34 (pars) . - LECOMTE, TH. , 187i , p. LXXIII (?) . -
PIRÉ, L., 1872, p. X. 

Anodonta sub7,ondero 'a D UPUY, DE MALZINE, F., 1867, p . 35. 
Anodonta anatina var. coarctata POTIEZ eL MICHA o, COLBEAU, J. , 1859, p. 12; i865, 

pp . 93, 119; 1868, p. 107. 
? Anodonla variabilis DRAPAR A o , COLBEA , J ., 1859, p. 12; 1865, p . 60; 1 68. p. 107· 1 74, 

p. CXCV. - STAE , C., 1868, p. XXVII. - LECOMTE, TH . , 1868, p. LXXIV. - WEYERS, J., 
1868, p. CVJII. - ROFFIAEN, °F., 1 75, p. LVI. - PIRÉ, L. , 1879, p. 27. - EBEN, w,, 18811 , 
p. 95. 

Anodonla avonen i MONTAG, COLBEA, J.. 1859, p. 12; i868, p. 107. - WEYEn , J. 
1 , p. CVlll. 

Anodonla tœonen i var. Kickxii COLBEA , J. , 1859, p. 12; 1864, p .. LXIV. 

Anodonla 1 ariabili var. ro lrala KOKEIL, COLBEA , J., 1865, p. 44; 1868, p . 107. 
Anodonla Kickxii COLllEA , J., 1865, pp. 44. 60, 119; 1868, p. 107, pl. III , fig. i. - VA1 DEN 

BROECK, E., 1870, pp. 32, 40; 1871, p. L. - RAEYMAEKERS, D . et DE LOË, ., 1884, 
p. XL. - RAEYMAEKER , D ., 1887, p. LXVII. 

? Anodonla cygnea var. inlermedia LAMARCK , COLBEA , J., 1859, p. 11 (?); 1865, p. 60 (?) ; 
1868, p . 107 (?). - DE IALZINE , F., 1 67, p. 34 (?) . - RAEYMAEKERS, D. et DE Lo&, A., 
18 4, p. XL. 

Anodonla Kickxii var. inlerrogalioni COLBEAU, J., 1868, p. 107, pl. III , fig. 2. 
Anodonla pi cinali var. Kickxii COLBEA , LECOMTE, TH. , 1871 , p . LXXm . . 

? .4nodonla caldiana PIRÉ, L. 1879, p. 27. - ·GERAET , E., 1882, p. 61. 

mme l le li tes de . ynonyrnie de A nodonta cygnea t 
An ancien aut ur ont décrit e deux e pèce ou plu ieur ' 

ari 't ' . . Comme j 'a i pu examiner une partie de ancienne 
pu n tal r qu aut ur ont ouvent confondu le deu~ 

de di cu ler la qu ti n d n e d'une ou plu ieur e pècc 
d'Anodonta ha] ilanl no région , je doi attir r l'a it ntion ur le divergene<'s 
d' pinion parmi le pé iali le â 'Anodonta. 

D 'jà en 1917, BLoo~rnR et 0 ERTO ' ont démontré la pré ence en n 0 folerre 
de deux pèce ·:A nodonta c,vgnea et Anodonta anatina, e pèce que G. JEFFREY 

(1 62, pp. 41 , 43) avail d'ailleur déjà ignalée . KE 'ARD u B RY et Woon­
WAnD (1925, p. 267) ·ont encore approfondi la di linc tion des deux e pèc , pour 
l ~ qu 11 il donn n l Coute une érie de aractère di tin tif . 

En 1937 BL O\I ER (p . 321) a de nounau r' umé le diff 'rence cntr 1 de11x 
e pèc l en 193 (p . 33) il a traité la mème qur~ tion aYl'C plu d détail t un' 
numéra ti n clr prîncipalq ariété . . 
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Pouda France L. 1füu1 1. ' (1931 p. 750) a reconnu n uf c pèce différente 

et de nombreu , e variété . 
En 1939, V. Fn :'\Z a di c ul; la q11cslion de la pécifï Hé de Anodonta de 

!"Europe ccntrnl e · il arrin1 uu même rés ullut qu le au t 11r ano·lai mentionné 
ci-de u ' t-à- lir ~1 l'élabli ..: ·cm nt cl de ux e .. pècc : Anodonta cygnea et 
;.lnôdonta piscinalis . on a i , toul 1 ~.- . pèce io·nalée pnr L. GER111A1N, à 
l'cxc ption de l"An odon ta cy9 nea appar ti cnnen l à l'An.odonta piscinalis. Dan ln 
majorité de, a l'o rneme ntation d ~ , ommet et, onclairemcnl, la forme et 
J"'pai cur le. nh c. ·uffise11t , .clan li1i , i1 di tingucr le cl ux , p è c . . 

Malgré ravi de 10 11. cc auteurs, F. HA AS (1940) n e reconnaît qu ' une seule 
c~pèce : Anodonta cyg nea, pour la r'o-i n pal ;arctique eur péennc, et une second 
c p èce : Anodonta vescoiana, tl l'Irak , qui fait parti du o- r upe cl'Anodonta 
woodiana, habitant Il' mériqu c l l' . i o ri nlal . 

Quant a11 matériel d 'o ri gine bclg , j 'ai lù m e bu er urtoul ur l' xamcn 1 s 
ancienne collection du Mu ée. 

D 'apr' ce matériel deux form diff 'r nle di tino-u nl fa il m nl: 

a) Anodonta cyanea (L1NNÉ), dont 1 - ride de omm l nt parnll'·l aux 
s trie de rois an e (pl. VI, fig. 2 a) l dont le bord upérieur d la quill 
tt peu prè para:rn.~Je au borci inférieur. La plupart de p ec1men ont trè allongé 
et e rapportent [1 la var. zellensis G:-.rnu ·, qui e t li' e à ila forme typique par d 
. tacle, inlermédiair . Le plu. grand xcmplairc a lt c io-ncnt une Jono-ueur d'un 
Yin o-taine de centimètre . 

b) Anodonta anatina (LIN .· 1~), q11i c clUingue urtoul par 1 ride des om­
met , coupant obliquement Je trie de croi ance (pl. VI, fig. 3), et par le bord 
upéri eur forlem nt montant ver l 'arrièr cl con. tituant une grande rête angu-

leu e. L'Anodonta anatina n'atteint jamai le dimen ion de nodonta cyuncw 
. a Œongucur dépa , e rarem ent 10 cm. 

Je n'ai vu que trois exemplair . , provenant 
Bruxclle (20. ·rn.1923), que je n'ai pu la ~ cr av 
re emblant à c lie de l' Anodon ta cyonea, mai la 
de l' A nodon ta anatina. 

l l' tan g d11 Par Léopold à 
rtilud , l ur form gén 'raie 

ulptur umb nale étant cellfe 

Les dc1 1x pè e ont ù peu prè ln rn'mc di s tribution ~1 lraver toute la B 1-
giqu . ou\·cn l rll Yi\·rnl l\rn ü ôté de l'm1tre dan ~ . mêm ea11 ' . 

Pour r;_oudre la q11 lion d la pécificit é d Anodonta ygnea e l A. anatina 
il c t indi pen able d examiner un grand nombre d'individu de dc11x forme , 
provenant du m~me biotope, afin d ' 'limin r le varia tion écol gique . 

En co llal rnra tion av M110 :\1.-.T. HEn (Louvain ), j'ai x.amin' d'abord une 
Yingtain de . pé irnen de c haque fo rme, provenant d 'un 'Lang it Blain pul (pr\ 
de LouYain , 12.J.1944), t en nile un plu o-rand nombre d pé irnen prove nant 
d'1m étang . itu' dan . la propriété H !\"KART à La Hu~pe (8-13. III.1944) . En t 11t 
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96 spécimens <le la forme anatina el 54 spécimens de cygn~!J, furent mesurés et 
étudiés morph oJogiq uemen l. 

Les résultat de cci examen confi rme11l l'cxaclitudc des différences établies 
entre les deux espèce par H. BLOO.'tEn. cl H. ÜrnRTON (1917, p. 202) et par d'autre 
aulcur signa lés plu haul. 

La coquill e d'anatina montre une co uleur verte plus grisâtre, celle de cygnea 
un e Lei11Le plu s jaunâtre. La forme générallc présente le différences bien con­
nues : le bord dorsal, droit chez cyg nea , oblique et formant une ai le postérieure 
chez anatina. La coquille d'anatina est bea uco up plu épais e et plu lourde que 
chez cygnea; da ns le pécimens d 'un e longueur de 10 à 15 cm. chez anatina, le 
rapport ent re le poids cl la longueur de lia coquille varie progressivement de 2 
(chez ce ux de 10 cm.) à 5 (chez ceux de 15 cm. ); chez cygnea, ce rapport varie 
ùe 1 à 3. 

Le caracl \re de rid umbona]c es l constant, mais parfoi peu visible ur le· 
g rand c 'crnplair . 

L'animal d' ·ygnea pré ente généralement le pied et le manteau d ' un e co u­
! 'Ill' oran g , tandi s que chez anatina il se montrent plu tût O"risâtrc . 

La différence la plu s nette se Lrouve dan Œe siphon inhalants, celui de 
ygnea élan t plus étroit avec des papille moin nombreuse mais beaucoup plu. 

allongée que chez anatina. Les aulres différence morphologique sonl peu 
importantes, auf une différence que j 'ai constatée dans les branchies (mais qui 
doit être confirmée par une étude p[u détaillée) . Chez les spécimens récoltés en 
hi er, le femelles se reconnaissent ai ément par leurs lame branchiales exté­
rieures gonflée et remplie par les glochidie . Chez les spécimens récoltés au 
mois d'août, une différence très nette se manife te entre les anatina et les cygnea. 
Chez Anodonta cygnea, tous les exemplaires ont les [ames branchiale intérieure 

l x léri ure· de même épai eur. Chez A. anatina, au contraire, la moitié de 
p ;cim n. n Lren t le lames branchiales . exlérieures beaucoup plus épaisses 

(plu . i t11· mm. ) q Ll 1 . lame in Lérieu re , bien qu 'il n ·y ait pa de o-Iochidie . 
n différen c étholog-iq 11 c Ir '- int ércsanle demande également confirmation 

par l 'étude d'un matériel plu abondant : Chez tou les spécimen s des deux 
forme , on Lrou e à [' intéri 11r du iphon inhalant de stades j eunes (nymphes) 
de l'Acarien paravite (ou comm en al) : nionico la ypsilophora BoNz. Chez une 
grande partie de A . cy gnea, j'ai consta té la pré. ence des ad ultes de ce parasite 
dan la cavité palléale entre le lame bran chiale . Chez A. anatina les Unionicola 
adultes manquaient complètement. 

mon avi , il n 'y a plu de doute po sible sur la néces ité d'une séparation 
spécifique de Anodonta cygnea et anafina. 

Enfin, j e passerai rapidement en revue le noms d'espèces el de variété 
employée par le. anciens auteur pour les deux e pèces en ques tion . 

.f . l tcKx (1830, p. 80) es t Je premie r auteur qui ail signalé des Anodonta pour 
la faune belge. Il distingue : Anodonta cy~1nea, A. vent ricosa et A . ponde rosa. 
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Ces deux dernière espèces sonL consïdérées par BLomrnR (1938, pp. 38; 46, 47) 
comme variélé d'A nodonta anatina. 

A. CARLTEn. (1831 , p. 49) ne ci le qu'11nodonta cygnea -et A . anatina pour la 
province de Lièg·c. 

J. CoLBEAU (1859, pp . 11-12) men lionne Anodonta -cygnea avec les variétés 
ventricosa, .cellensis et intennedia, Anodonla anatina avec la var. coarctata, 
Anodonta variabilis, et Anodonta avonensis ( ?) avec la. nouv lie ariélé J(ickxii, 
qui e- t l'Anodonta panderosa de KicKx. 

Dans la collection « CoLBEA n j 'a i Lrouvé plusicur. pécimcn délcnninés, 
comme Anorlonta avonensis var. [(ickxii ou A nodonta kickxii, qui c rapportent 
an aucun cloute à l'Anodonta anatina. Par contre, la collection « VAN DEN 

BRoECK n comprend ous le nom d'A nodonta kickx ii un mélange d' 11nodonta 
cygnea (pl. VI, fig. 2 b) et d'A nodonta anatina. 

F. DE }!ALZINE (1867, p . 33) a do 1111 ~ un group m nl un peu différent : 
11 nodonta cygnea avc [c variétés ce ll ensis , ven tri osa, in tennedia cl la nouvelle 
variété Uossniassleri, provenant. de Pculhy c l ba. éc ur la fjn·111· 67, pl. UT , de 
H.oss"rA SLER, qui diffère du t ype par a oloralion cl par a form pll u rcnflr · 
[le matériel, provenant de Peuthy, que j 'ai trouvé dan la collection DE MALZINE , 
appartient sans aucun doute à l'Anodonta cygnea (pl. J, fin-. 2 c)]; Anodonta 
anatina, Anodonta piscinalis, Anodonta coa rctata el 11nodonta subponderosa 
DUPUY, qui erait identique à l'Anodonla ponderosa de K1.cKX, dont CoLBEAU a fait 
la var . [(ickxii. 

En 1868, J. CoLBEAU a signa[é le espèces uivante : Anodonta cygnea avec 
les variété t~entricosa PFEIFFER, cellensis PFEIFFER, intermedia L.\MARCK èl 
Rossmassleri DE MALZlNE; Anodonta an.atina arnc la var. coarctata . PoTrnz el 
11cnÀ n; Anodonta variabilis DRAPARNAuo (comprenant l 'A. piscinalis de DE fAL­

ZINE) avec la var . rostrata KoKErL; Anodonta lâckxii (A nodonta avonensi,s M NTAG 
n'e t plu s con idéré comme faisant partie de la faune belg ) av la ar. inter1' -
uationis CoLBEA et Anodonta fallax CoLBEA (voir p. 198). 

J. CoLBEA · (186 , pl. III, fig. 1) a figuré on Anodonta ki lrxii: a r ~ tc po -
lérieure du pécimen ne lai s e pa de doul ur on id nlil' avec 11nodonta 
anatina. La var . interrogationis (pl. VT fi g . 4 a) e l aracléri ée comme uit : 
«Coquille très déprimée, très large, un peu d i ci forme; cô lé antérieur ext rême­
ment court; bord upérieur trè con exe t arqué. postérieurement, concavè· anté­
rieurement; c rête dor ale 1 rè élevée e l comprimée n . La fig11re (p l. HI , fig . . 2) 
montre un e coq uillc rel a li ,·cmcn l courte avec le bord supérieur très obliq uc . Dan~ 
la collec lion <t CoLBEA », j'ai trouvé plu sieur exemplaire de la localit é typique 
(Etterbeek) éliquelé : A . avonensis interrogationis » c l « A . piscinalis interru­
gationis », qui, par la s1rucl1ire umbonale, appartiennent certainement à 
L'Anodonta anatina. Il est à · remarquer que tous ces spécimen c . onl fêlés aux 
bords, chose qu'on remarque rarement chez les spécimen de forme normale 
(pl. VI , fig. 4 a). 
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Enfiu, j'ai lrouvé dan Ju olleclion « CoLBEA » deux petits pécimen (lon­
gueur : 59 cl 64 mm.) do11l la forme généralle et la sl.ru clurc umbonalc onl celles 
de l' Anodonta anatina cl dont la coquille fragile, oTisàlre, e t ornée de plusieurs 
rnyon ve rt (pl. VI, fig . 4 b); il · étaien t étiquelé « Anodonta prasina » CoLBEAU, 
provenant de Lessine . ma connaissance, ce nom n'a pa été publié . . 

Dan le coHccti on du Mu ée, le nombre de noms pécifiques ou de variétès 
est encore plu !S grand . près examen de ces anciennes collection , urtout de 
celle de « Cor BEA », je sui arrivé à la conclu ion q uc le pécimens étiqueté 
ommc uit appartienn ent également à l'Anodonta anatina (LINNÉ) : 

A 'nodonta avonensis; A. avonensis gibba; A . avonensis lûckxii; A. avonensis 
subponderosa; A . scaldiana; A . coarctata; . val'iabilis; A . pis inalis; A. piscinalis 
gibba; A . piscinalis ventricosa; A. ce llensis interrnedia et de cxempfaire. prove-
nant de vVaul o rl d 'tcrmin '. mmc . complanata. 

armi i ' . Anod nta kiclîxii, A . piscinalis et A. wbpondernsa se trouvaient 
~rra l m ' Ill de ln d nta cygnea, tandi que le A . inc rassata HEPPAnu appartien­
n •111 lu. i'1 l rln donta ygnea. 

11 la nfu sion qui exi te dan la littérature au ujel de ce deux e pècc 
d 'A. nodonta, il n'est pa lou jour pos ible de décider quelllcs ont les espèces que 
le aul ur onl ignalée . Au i n'ai-je indiqué ur les ca ri es de di tribution que 
le référence. que j 'ai pu con lrokr d 'après les collection . 

PSEUDANODONTA · BOURGUIGNAT, 1876. 

J 6 . - Pseudanodonta elongata (HoLANDRE, 1836). 
(Pl. VI , fig. 5; tabl. I; carte 145.) 

1111odonta elongata HOLANDRE 1836, p. 54 . 
. l 11odonta coni71lanata var. elongata HOLA 'DRE, CoLBEAU, J. , 1859, p. 12; 1865. pp. 80, ii9; 

1 6 , p. 107. - VA DE BROECK, E., 1 69, p. XCVI; 1870, pp. 32, 40; 1871, p. XVI. 

1l11 odonta com71fanata ZIEGLER , COLBEAU, J ., 1859, p. 12 (?); 1~65, p.,119 (?); 1868, p. 107. -
LECOMTE, rrI-T. , 1868, p. LXXIV. _..:._ WEYERS, J., 1868, p. CVIII. - ' VAN DEN BilOECK, E., 
1 70, p . 40. - ROFFIAEN, F., 1 71. p. LVl; 1877, p. LXXIX. - COLLI , G., 1872: p. xXx .' -­
COLBEAU, E., 1876, p. LXVII. - PIRÉ, L. , 1879, p. 27. - GERAETS, E., 1882, p. 61. -
EBEN, W., 18811, p. 95. 

? .tnodonta faflax COLBEA ', J.. 1865, pp. 35, ii9 ; 1868, p. 107, pl. III , fig. 3. ·_ Bo n­
G IGNAT, J. R., 1881, p. 297. 

Pseudanodonta elongata e di lingue facilement de Anoclonta cygnea cl 
Anodonta anatina .par -a forme allonrréc, à région anléricm:e trè our lé .et à bord 
upéri'cur SO llVent. presque rec tiligi1e, Cl par lta sc ulpture tle SOn'lffiet. qui e cam­

po e gén · ralrmcnt de tubercule éparé , parfoi pl us ou moin r 'uni entre eux 
(pl. VI, fig. 5 a). 

Tou lè spec1men d'oriD"ine belge que j'ai examiné appartiennent au 
Pseudanodon ta elongata, con idéré a'utref ois comme une variété de Pseudano-
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donla complanata (Ros M .. SLEH, 1 35), actuell ment comme 1111 • 'spè c di Lin o!' 
(L. GER;\IAr · 1931 , p. 746; F. HAA , 1940, p. 139) o u comme un e race géogra­
phique ùe P. complanata (P. ErrnMAi\J\, 1933, p . 22 ) . 

elon ce auleur , Pseudanodonta coniplanata habile l'Europ' centra le, la11-
c1is que P . elongata e lrouYc en Europ' occid en tal e, à l'Ouc t de l'Elbc. 

Le pèce e l peu commune en Belgiq ue, 011 elle c;c tr u e dan le ba. in ù 
la Meu e et de l'E ca ul. Dernièrement elle a é té r écoltée dans le canal de Bruges 
à l 'Éclusc cL dam le canal de la Campine à Raevclls cl à Neerpelt. 

C'e t avec un certain doule que j 'a i mis l' Anodonta fallax CoLBE dan la 
·ynonymie du Pseudanodonla elongala . .l. CoLBEAe (1 65 , p. 35) a ù'TiL c· llc 
· pèce comme 11it : « Coqu ille a ~ez petite, peu ou point bàillanl , ovale · oblon­
g-ue, très peu Yenlruc, ~L Lrie. d 'accroi . emenl as ez forlc et irr 'gulièrc ; c rê te 
dorsale 1 rè peu marquée, ligament pro 'min en l; laro·emco t mai peu profond é­
ment ronzéc ver ~e sommets; olid c, relativement épai. e, urtout anléricurc­
menl; cl un brun olivà trc avec q uelqucs an- ue ra ons n irâlr ' , n ar rï·r ; ôt; 
antérieur trè court, arrondi, cô té po lérieur allongé, arqué up 'ri urem nt, tron ­
qué à !:extrémité, bord inférieur pre que droit. Lon()' ueur 72 mm.; hauteur anté­
rieurement 32 mm., po térieuremen1 sou Œe ligament 40 mm. ». Le . eul 
exemplaire provenait de la Lomme à Ro ·hefort e l l'auteur fait encore r marquer 
(p. 119) : « au premier abord on la prendrait pour un nio » . En 1 68, .T. CoLBEA 
(pl. III , fig. 3) a fio·uré celle espè e . Dans l 'ancienne colle lion (( CoLBEA )) J Ul 

retrouvé sou ce nom une valve gau ch e (pl. VI, fig. 5 b), provenant de« la Lomme 
à Éprave », rc emblant exactement à la vallve droile figurée par J . CoLBEAU. 
Comme le ommet e t assez érodé, il n'est plu pos ible de di cerner la culpture 
umbonale . D'aprè a forme générale, cette valve re .:cmblc le plu . à cer tains 
exemplaire ad 111te de Pseudanodonta elongata. 

L. GEfücA 1 ~ (1931 , p. 748) cite encore une seconde e pèce pour la B lg iqu · : 
Pseudanodonta ldettii Ros ;)L:\ssLER. La figure que LocARD (1893, 1 . 223 , fio·. 2 4) 
a donnée de cette e pèce rc emble exactement au Pseuclan od nla elongala . 
.T'ignore qui a récolté ou ignalé cette e pèce en Belgiqu ; L. Emr i i1 ' n donne 
pas de préci ion 

FAMILLE PHAERIIDAE . 

Pisidium C. PFEIFFEH , 1821. 

Ce n'e t que depui une tre1llainc d'année que la sy Lématiquc de: Pisidium. 
a été plus ou moin mi e au point, gràcc aux travaux de B. WoonwARD (1913), 
A. TELFo:x (191 ) et J. FAvnE (1927). 

Dan a «Faune de Belg ique », . LAMEERE (1895) ne ci te que troi e p è e 
de Pisidium : P . amnicwn; P . casertanum el P. pusillum. En 1933, E. Vo K 

(p . 82) ne signale que six espèces pour Œa Belo·ique; aux e pè e m entionnée par 
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A. L 'IE E ll E il aj ou t P . hen lowanum, P. obtu.sale el P. nitidum. Be t à remar-
1u ' l' qu Pisidium pu ·illwn repr~ enl hcz l ancien. aul ur un mélana d 
plu i ur p'cc djff'r nl (voir pp. 202-205) . 

En allendant qu'un 'tude 3tholoaique approfondie nou fa connaîlr la 
faune d 1 i ·idium belcr - j'ai dû rn ha~ r ur l'e amen d an i nne cohlec-

L ~ ur lc ré, ultal d qu lqu xplo ration r' ente . 
ur 1 quinze c pècc ivant dan le pay nvironnanl t qu on p urrait 

'a tlendr à trouver n B la iqu j ai pu on taler la pré nce de onze. Le Pi i-
dium moite ierianwn P 1. DILJTE /'. lilljeborgi LE I N (1) P. hibernicwn 
WE TERLC n el P. tenuilineatum TELf'OX n ont pa encore 'té ianal' n Bel-
1r iq u . Comme lroi de p > - : P. moite ierianwn P . tenuilineatum l 
P. hibemicwn nl 'lé trouvé dan 1 r au ud de l\Iaa lricht dan l Lim­
bourO' h ll a11dai C) il t plu · qu pr babl quelle vivent éaalemenl dan 
ri vi' r en B la iqu t p u t-"lr m"m à d'autre endroit . 

H ; mm nl .l. K 1P1m (Hl42. p. 23) a don né un ap rçu de l œcoloo'i d 
Pi idium aux l tl) -Ba . Dan ce traYail Pi idium lilljeborgi a ét' ianal' comm 
'iva nl dan lr rui aux à fond ablonneux . Par aprè 1\1 . J. K IPER a bien oulu 
m ' inf rm r qu Pi idium lilljeborgi n'a pa -ncore été ianalé aux Pay -Ba ; la 
form e iléc ou e nom e~ t une Yariét' de P. a ertanum. 

169. - Pi idium amnicum H .7LLER, 1774) . 
(Tabl. I; carte l!i6. ) 

Tellina amnica :\l .. LLER O. F. i774 p . 205. 
Pi idiiem amniciem (M .. LLER), COLBEA J ., i -9, p. i2· i 65, pp. 45, 61. 62, 7i, i, 94 i01 

i20; i868 p. i05. - DE 1ALZINE, F. 1 67. p. 29. - TAE , C., 1 68 p. XXVII. -
WEYER • J ., J , p. cvm. - Al'\ DE:\ BROECK E., i 69 p. XC\': 1 70 pp. 25 26 32 
36, 42; i, 72, p. xxv ; 1 74, p . CLXX\'ill. - LECOMTE TH., i 70 p. LVIII. - COLLU' G. 
J 72, p . xxx; 1 73, p. XI . i 74, p. CLY . - H.OFFIAEN F. i 75 p. LVI. - COLBEA ' E. 
1 76, p. LX n. - PIRÉ, L .. 1 79, p. 2 , pl. Il fia- . 36. - ROFFHEX, H., i i p . 25. -
GERA.ET , E. , 18 2 p. 55 , fi . 1 . - PEL ENEER P . i p. X.'-IX. - EBEN, \ . 1 4, 
p. 99, pl. V, fig. L7. - RAEn1HKEn , D. t E LoË i 4, pl. XL. - RAEThIAE­
KER , D., i 7 p. L.'\\'TI. - LA,~ŒERE , A., 1 95 p. 274. - ONCK E. 1933, p. 2. -
ADAM, W., i942, p. 6. 

Cycla obliqua LAMARCK, KrCKX , J., i 30, p . 89; i 33, p. (3). - CARLIER, ., i 3i p . 49. -
VA BE EDEN, P.J . et TUERLINCKX i 34, p . i70. 

Cette pècc, qui t la plu O'rand 
jamai ;l' confondue aYec d aulre par l 

de Pi idiiim yj anl n Bel2"iquc, n'a 
a1 cien auteu r . . Eli habit• 1 riYïr . 

( 1) P. EHnMANN (i933, p. 245) ignale Pi idium lüljeborgi du Pléi locène de la Bel­
ique. 

(~) Ce renseignement m'ont été communiqué par M. J. K m>ER dan une lettre 
du i .XI.i942. 
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ruisseaux et canaux de la -:\Ioyenne et de la Basse-Belgique, mais mirnque presque 
complètement en Haule-Belgique. Dans la province .de Luxembourg elle a été 
trouvée à Arlon . Dan la province de .Liège, A. CAB LIER (1831) l'a signalée à 
Ang1leur, mais depuis lor elle n'y a pa été retrouvée. Dans la Flandre occideu­
lale, se ules des coq uilles vides ont été récoltées à Ostend e. Au cours de l'Explora­
lion de la Mer, ùe valves ont été très souven t 1rouvées dans le rna lériel de dra-
gage. 

C'est une espèce qui semble résister assez bien tt la pollution de 1l'eau ; j e l 'ai 
l rouvée dans ùe eaux où ne vivai t aucune au tre espèce de mollu que, à l 'exception 
J.e Lyninaea truncatula, qlli se lenail sur le berges (pa r exemple dan s la Lasne à 
Genval, 18.VJ ll .1943) . 

Au Grand-Duché de Luxembourg (V . FE.RHMT, 1902, p . 218) , l' e pèce es t 
commune dans la par ti e mérid ionale du pay ; clan les Ardennes· elle n 'a élé 
trouvée que dans l'Our à Vianden . 

170. - Pisidium cnsertanum (Pou , 1795). 
(Tabl. I ; carte 147.) 

Cardium casertanum Pou, 1795, p. 65, pl. XVI, fig. 1. 
Pisid'iitrn casertaninn (Pou }, COLBEAU, J ., 1874, p. cxcv (?}. - DE lVIALZINE, F., 1867, 

p. 29 (?}. - WEYERS, J., 1868, p. XX (?) . - LECOMTE, TH., 1870, p. LVIII (?}; 1871, 
p. LXXIII (?). - ROFFIAEN, F., 1875, p . LVI (?). - EBEN, W., 1884, p . 99 (?). -

LAMEERE A., 1895, p. 274. - LOPPENS , K,, 1932, p. 150. - BOETTGER , C., 1935, p . 50; 
1939, p . 54. - HUBÉRT, B., 1937, p . 229. - LERUTH, R., 1939, p . 421. - ADAM, W .. 

1942, p. 6. - CONRAD, W., 1941, p. 120. - JAECIŒL, S., 1943, p. 302. 
Pisidium cazertanum (POLI), COLBEAU, J ., 1865, pp. 62, 71, 94, 107 (?); 1867, p. LXXX: 

1868, p. LIV; 1868, p . 105; 1873, p . 90; 1874, p. XC(?). - WEYERS, J., 1868, p. cvm; 1870, 
p. XVII (?}. -- VAN DEN BROECK, K, 1869, pp . XCV (?), XCVII (?) ; 1870, pp. 21, 32, 36 (?) , 

45 (?}, 57 (?) ; 1871, p. XVI (?}; 1873, p . XCIV(?); 1874, pp. CLXV (?), CLXVII (?) , CLXXVlll (?}. 

- CRAVE', A . , 1870, p. XXXIV (?}. - P RYES, J., 1870, p. LI (?). - LLJN . ., l 7 , 
p. XXX (?) : 1874, p. CLV (?) . - COLBEAU, E., 1876, p. LXVII (?) . - 1 IRÉ , L., 1 79 , p. 28 (?) . 

- ÜERAETS, E., 1882, p. 55. - PELSENEER, P .. 1883, p . XXIX (?) . - H.AEYMAEJŒRS, D. 

(1894) 1896, p. LXXI (?) . - VONCI<:, E., 1933, p. 2. 
? C:yclas fonlinalis HÉCART, G., 1833, p. 137. VA. BE EDEN, P.J. eL TUERLINCl<X, 1834, p. 170. 

Pisidium cazertanum val'. lent'iculare DUPUY, vVEYERS, J ., 1868, p. LXXVII . (?) . - COL-

BEAU, J., 1868, p. 105. 
Pisùlium Colbeaui CLESSIN, S., 1879, p. 48, pl. V, fig. 21-23. 
Pi~idium colbeaunianum CLE SIN, PIRÉ, L., 1879, p. 28. 
Pisidium colbeauniammi CLESSIN, GERAETS , E., 1882, p . 61. 

Pour cette espèce, A. KENNAnn et B. \iVooDwAnn (1926, p. 311) emploie 11 t le 
nom Pisidium cinereum Aumn, 1838. Dan s leur lisle de . synonymi e de cette 
espèce ils cilent en premier lieu : « Cardium casertanum Pou n, mai il y ajou ­
tent : u rot a binominal work ». Comme ils donnent en outre pour cette espèce de 
Pou l'année 1791 (du premier volume), au lieu de 1795 (du second vdlume, dan s 
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l quel ·e lr u're le« Cardium casertanwn »), j •me cl mande ' il ont vu ·ux-
111 ··me · l'ucJmirabJ ouvra o-e de Pou dan lequel lu nom nclature uinaire et bino­
minale c t trictcmenl appliquée . J ne ois aucun arrrumenl pour n e pa · 
emplo ·c r le nom Pisidium casel'ianu.ni PoLI. 

u la c"b11fu ion qui rèo-ne dan les déterminalion des ancien auleur, j ai 
marqu' d 'un point d inl rroo·a lion le ancienne référen es dont je n ai pu vérifier 
p •r onnellern nt Je mat' riel riginal. u i, la carte d di tribulion e t-elle d u-

1 •u e pour plu . ieur localité . 11 emb~e pourtant que l'e p' e e trou e un peu 
partout n Belo-iqu , cl, - préfércnc dan le eaux courante . 

Dan le olle lion « Ty T » el« V - DE ' BnoE K » e trouv nt de Pi idium 
casertanum provenant d Qui' rain, ou 1 n m de Pisidium pusilla L dan la 
L' llec lion (( O l RE )) de p, im li provenant de BnLX ne ' ou 1 nom de 
P. fontinal e. 'au tr part , cl quille 'tiquet' comme « Pi idium ca::erta-
1w1n >> , c rnpp ri ' nl fa Pi idiurn henslowanum (coll. « A DE BnoECK » : Ha -
- ·Il )uiévrain 1 kr ) ) P. obtusale (cofü . « AN DEN BuoECK » : rlon Loke­
r ' n) fJ. per onr1twn ( Il. « N DEX BRoECK » : Loker n) P. ponderosum ( oli . 
11 LBE.\L » : ud rghcm), P. pulchellum (col. «VA DEx BnoECK » : lockro ·) 

1 P. nitidum (coll. « C LBEA >> : rbrefontaine, var . ?) . Ceci montre uffi am-
ment la né ::: ité de vérifier tou te ce. ancienne référence . 

:\I . .T. K "IP EJl (De Bilt) a bien vou lu m 'informer qu'au ~lu ée d' m vt rdam e 
l ro uven t, ou le · nom Pisidiwn Colbeaùi CLE s1N et Pisidiwn casertanum 
(PoLT) , dix e ·emplaire cle Pisidiurn case rtanum et deux ex mplaire de Pisidium 
rersonalum pro,- nanl de Bruxell ~ -

A mon a i ·, Pisidium Colbeaui, décrit par . CLE . IN (1 79) cl'aprè un péci­
mcn proYenant de Brux Iles d'une lon ()'ucu r de 6 mm. e l an doute identique 
<111 Pi idium casel'lanum PoLT. 

171. - Pi .' idium hen.-lowan um (~HEPPAnu. 1 25). 
(Tabl. J ; carte 1' .) 

1'ellina lien ·lowana HEPPAUD, 1825, p. 150. 

Pi idium hen lowanum ( HEPPARD) , OLBEA ' J., 1 59, p. 12; 1865, pp. 61, 81 (?) , 120 (?) -

1 , p. 105. - WEYER , J ., 1 6 , p. C Ill (.) . - VA DE ' BROECI<, E., 1 70, p . 21 (?) · 

1 70, p. XVII (?). - LECOMTE , TH., 1870, p. LVIII (?); 1871, p. LXXII (?). - COLLIN, G .. 
1 72, p. XXX(?); 1873, p. XIV (?) . - PIRÉ, L., 1 79, p. 28 (?). - ÜERAETS, E., 1882, p. 55. 

Pi idiitm hen lowianum ( HEPPARD) , DE MALZT E F .. 1 67, p. 29 (?) . - EBE ' W., 18 4 
p. 99 . - 'O:'\CK, E., 1!)33, p. 2. 

'? Pi ·idium hen fowanum var. inappcndiculatum MoQUl N, COLLIN, G., 1873 p . XIV (?) . 

C 11 e pf> e a été trouvée dan i ~ af flu ent de la Meu e et de l'E caut et dan 
1 .,. anaux cle la Campine reliant ce deux fleu e . 

Dan la olle Lion « CoLBE » trou nt de pécimen étiqueté Pisidium 
henslowanum var . inappendiculatum et var. pallidum, récolté par G. CoLLIN 
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dans les alluvions de la Senne à Bruxelles, qui appartiennent en réalité à Pisidiuni 
siibtruncatum el à P. nitidum. 

Comme le Pisidium aninicum, le Pisidium henslowanum a élé lrès ou vcn t 
lrou,·é dans les dragage effec tu és par l'Exploralion de la Mer. 

Comme je l'ai signalé page 201 , des spécimen s provenant de Ha selt , Ouié­
vrain e t lockroy, déterminés comme Pisidium case rtanum par E. VAN ni:: ~ 

BnoEcK, appar li ennenl a u Pisidium henslowanum. 

172. - Pisidium milium HELD, 1836. 
(Tabl. I ; cart e 1!.9.) 

Pisidium milium HELO, 1836, p . 281. - BOETIGER , C., 1935, p. 50; 1939, p. 54 . -
LERlTH, R., 1939. p. 421. - ADAM, W., 1942, p . 6. 

Pi idium minimum DE MALZINE, F., 1867, p. 30 (pars). 
? Pisidium rosewn SCHOLTZ, LECOMTE, TH., 1871 , p. LXVIJ. - PrnÉ, L ., 1879, p. 28 . -

ÜERAETS, E., 1882, p . 61. 

Le Pisidiurn niilium es t encore très peu connu en Belgiq uc. L . an i 11 i-; 

auteurs ne l 'ont pas signalé, quoique leurs collec tion en compri sse nt l'esp\ c . 
Actuellement on connaît l'espèce de plu ieurs localités distribuées sur Loute la 
Bellgique . J e l'ai récoltée clans des fossés marécageux ~t Rouge-Cloître et égale­
ment dans un ruisseau à courant assez rapide à Erbi œ ul. 

Dan la collection « CoLBEA », j 'a i trouvé des spécimens provenant de Le -
sines (dédit . FONTA INE, 2. VU.1864), étiqu etés : <<P . roseum ,'cHOLTZ (=P . tet ra­
yonum Non,t.) n, qui appar tiennent sans aucun doute au Pisidium militun. 
Üt'. Tu. LECOMTE (1871 , p. Lxvn) a signalé un « Pisidium roseum ScrroLTZ », pro­
venant de Les ine , Papignies, Acren cl l sières, qui pourrait également appar­
tenir au J>isi.dium milium. 

173. - Pisiclinm nititlum JE ' YN , 1 32. 
(Tabl. I; carte 150.) 

Pisidium nilirlum JENYl\'S, 1832, p. 304, pl. XX, fig. 7-8. - COLBEA 'J . , 1859, p . 12; 1865, 
p. 62; 18ô8, p. 105. - DE MALZI E, F., 1867, p . 29. - WEYERS, J., 1868, p. CVIII. -
Vo 1CH, E., 1933, p. 82. 

Pi idium minimum DE MALZINE, F., 1867, p. 30 (pars). 
Pisidium pulchellum ADAM, W. (non .JENYNS) , 1942, p. 6. 

Celte espèce n'a été signalée qu'à Dieghem (.T. CoLBEA , 1865, p. 62) et à 
Groenendael (F. DE MALZI 'F., 1867, p. 30, sous le nom : Pisidium niinimiim). 
C'est peut-êlre une de espèces que les anciens a ute urs confondaient sous le nom 
de Pisidium pusillum. 

Actuelllemen t nou la connaissons d'un petit nombt'e de localités si tuées 
surtout en Moyenne et en Basse-Belgique. En Haute-Belgique elle n'a été trouvée 
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jusqu'à présent que dan la province de Liège . Elle n'a pa encore élé récoltée 
dans la partie méridionale du pay . 

Pisidium nitidum semble habiter de préférence des eaux stagnantes ou à 
faible courant. 

174. - Pisidium obtusale C. PFEIFFER, 1821. 
(Tabl. I; carte 151.) 

Pisidiunt obtusale PFEIFFER, c., 1821, p. 125, pl. V , fig. 21-22. - DE MALZINE, F., 1867, 
p. 28. - ÜOLBEAU, J., 1868, p . 105. - LECOMTE, TH., 1870, p . LVIll. - VAN DEN · 

BROECK , E., 1871, p. L. - RAEYMAEKERS, D., 1883, p. CXXVII. - LOPPE S, K . , 1932, 
p . 150. - VüNCK, E., 1933, p. 82. 

Pisidium obtu ale var. tumidum COLBEA , VAN DEN BROECK, E., 1871, p. L. 

Pisidium obtusale a é lé urtout trouvé dans des eaux stagnante de la 
foyenn e l de la Ba -B }D' ique; en Haute-Belgique l 'espèce est rare, ou du 

moin p li io·nal ~e. 
Dn11 Je an ienn e collections j'ai lrou é ce lte espèoe ous le nom sui ­

an l : « Cyclas calyculata » (coll. NY T : Louvain); « Cyclas pusilla » (Gdll. NvsT : 
Notre-Dame-a u-Ba i ) e t « Cyclas cazertana » (cdll. VAN DE BRoECK rlon e l 
Lokeren) . 

La variété tumidum CoLnEAU (voir E . AN DEN BRoECK, 1871 , p . L) est 
<< caractérisée par une coquille trigone beaucoup pln renflée au sommet , une 
taille p lu gra nde, et url out par l'angle formé à la réunion des deux valve au 
bord inférie ur; cet angle est très-aigu tandis que dans le type ~lest obt 11 s » . Celle 
variété a é lé trouvée dan des fossés à Exaerde c l à Selzae te . D 'aprè Œes exem­
plaires que j 'ai pu examiner de cette dernière localité, il s'agit bien du 
« Pisidium obtusale » . 

175. - Pisiclium personatum MALM, 1855. 
(Tabl. 1; carte 152.) 

Pisidium personatum MALM, 1855, p. 107, fig. p. 107. 

Pisidiwrt personatwn n 'a jamai été ignal · en Belgique. Dan l'ancienn e 
col lec tion VA ' DEN BnoECK, j 'ai trou é l'e pèce ou Je nom : Pisidiurn pusillmn 
(de 'a int-Gill]cs) e t P . casertanum (de Lokeren); dan la collec tion DE i\ifALzfNE, 
elle se trouvait m élangée à P . obtusale (d'Etterbeek). 

Ac lu cllemen l Pisidium. pusonatum et connu de quelque localités e n 
Moyenne el en Basse-Belgique. Rouge-Cloître j e l'ai trouvé avec Pisidium 
casertanwn dans le mêmes condition s, c ' est-~1-dire dans des ruisseaux à eau 
co uran le, j amais dan le fossés à eau plus ou moins stagnante qui e trnuvenl 
en eommunica li on avec Œes rui sea ux. 

M. J. Ku rPER a hien voulu m' in former qu'au Muée zoologique d'Amster-
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dam e frouven t, sou le nom « Pisidium Colbeaiii CLE S IN e l Pisidimn caser­
tanwn PoLT », 10 exemplaires de ce t le de rnière csp è e c l 2 exemplaires d-e 
Pisidiwn personatuni, provcnm1t de _Bruxelle 

176. - Pisidium ponderosum STELFox, 1918. 
· (Tabl. I; cart e 153.) . 

Pisidium casertanum var. ponderosa STELFOX, 1918, p. 294, pl. VII, fig. 31-34. 

Ce t le e p èce se di lingue de Pisidium casertanwn par sa forme t ri gonc q 11 i 
rappeille celle ·de J>isidiurn supintim, mai dont elle se différen cie par l'abscnc ' 
d 'appendiculcs sur le ommcl . Les ancienne collection du Mu é e n conti c n. 
n cnt de p ccnncn proYenant de l roi Io alité : l a V\T.o luwe à Auderghem 
(é tiqu e tés Pisidium caze l'lanum) c l. l a Meu c à W épion e t à Ha tièrc. 

177. - Pisidium pulchellum .l E 'YN , 1 32. 
(Tabl. I ; cart e 154.) 

Pisidium pulchellum JENYNS , 1832, p. 306. pl. XXI fi"'. 1. 

on Pi idium pulchellum JE Y S, ADAM, vV., 1942, p . 6. 

Cette e p èce, qui se di lin gue ~ urlo ul pur a for-le co lulation e t par a form 
gén érale, e· l p e u commun e en Belg iq11c; on n e la connaîL que de q~lC.lques _ l oca­

l ités di per ées dan les différent e région de la Belg ique . 
Ju qu'à pré ent l' esp èce n 'a pas été ig m\lée .en Bcl o-iquc . C'e t par erre 1ir 

que j 'ai cité le Pisidium nitidiim o u le .n om de P. pulchellum "fil . DAM, 1942, 
p. 6)". Comme j 'ai lrçmvé pourtant Pisidium pulchel.lurn dans le anciennes ·_col­
lections de LECOi\ITE, ·v AN ])EN BnoECK, DE MALZINE e l CoLBEAU, j e uppose q uc 
c'c t lm e des c.pè e que ces all tc11r confondaient aYcc Pisidiurn nitidurn , 
P. personaturn , P . subtnmca tum, etc., so u:;; Je nom de Pisidiwn pu il/uni. an . 
la coll ec ti on« YA · nEN BnoECK » ,j'çii lrouv ~ J>isidiani 'p11lcheU11m s 11 1 nom d 
« Cyclas ca:ertana » (provenan ce : 1ockroy ). 

C'e, t 11n e espèce de ea ux rnarécngell , u d cn 11 · à faihl uranl. 

17 . - Pisidium ubtrnucntum · MALl\1 , 1 55. 
(Tabl. I ; carte 155.) 

Pisidium subtruncatum MALM, 1855, p. 92. fig. - ADAM, W., 1942, p. 6. 

Pisidium minimum DE MALZINE, F., 1867, p. 30 (pars) . 

Cette c ~ p<-ce, bien aract éri ée par sa forme oblique, n 'a été signalée en Bel­
g-ique qu'en 1942 (W . ADAM, p . 6) . Pourtant , Je ancienn es coll ec tion du 1u é 
contiennen t ·clu maléri eil de plu ienr localité 01 1 le n om uiva nt : Pisiclium 
pusillum (coll. l'\YsT : Le sin es; co]L AN DE BnoECK : aint-Gm e ) ; P. minimam 
(coll. DE l\1ALZ.1 E : Groen endael; mélangé ·a11x P . nitidum c l /> . milium); 
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P. h ens lowanurn ar. inappendiculatum el var. pallidum (coll. CoLBEAU : 
Brnxelle all11vion de la 'enne) . 

Ac111ellr.rnent l'espè e c t connue de eaux lagnante courant d'un' 
grande parlie de la Belgique. 

M . .1. K IPEH "(De Bilt) m'a informé que dan les collec tion du Mu 'e zoolo­
g iqu e d" m l rclam se trou enl , ou 1e nom Pisidium pallid1im, 17 cxempluir ;; 
de Pisidüun subtruncatum el 2 exemplaire de Pisidium nitidum, pro enanl d 
Brux li e ( oll. VA ' DE ' BnoECK) . 

179 . ......- Pisidium upinum .... n 1rnT, 1 50. 
(Tabl. I ; cnrte 156.) 

Pisidium 'ltJJinum SCHMIDT, 1850, p. i19. 

C li -p\ce, qui di li11o·u de Pisidiiun henslowamun par -a coqu ill 
beaucoup pl11 r b11 l ' c il forme trigon e et a harnièrc trè forte, n'a pa n corc 
; t' ianal ' n B lo·ique. 

Dan. l'an i nne collection CoLBEA j 'ai trouvé l' pèce ou ~e nom d 
/'isidiu1n henslowanum, provenant de la . ambre h .Tnuma11x l de ~a Dendre à 
L in c l h Papio·nies . A l 'excep li on de cette récolle clan la 'ambr , Lou le ' 
aulre . . pécimen de Pisidium upinmn on t 't' trouvé dan de affluent de 
l'E ca ut. Pl usie111" exemplaire ont été dragué en mer du ord, a 11 cour d 
l'Explora lion de la :\Ier; ce pé imen on t été probabfemenl apporté par l 'E ea11t. 

Pisiclium pusillum Gl\rnL1N, 1791. 

Tellina pu illa Gl\IELIN, in LINNÉ, 1.791, p. 3231. 
Pi idium pusillum (GMELIN), COLBEAU, J. , 1859, p. 12; 1865, pp. 45, 62, 71, 101, 107, 120; 

186 'p. 105. - DE MALZINE, F., 1867, p . 28. - WEYERS, J., 1868, p. cvm. - VAN DEN 

BROECK, E., 1 70, pp. 36, 39, 41 (?); 1871, p. L; 1873, p. xcrv; 1874, p. CLXXVID. -

LECOMTE, rJ'1 1., 1 70 . p. LVIII. - COLLIN, G., 1872, p. XXX(?). - PIRÉ, L., 1879, p. 28. -­
GERAETS, E., 1 2, p. 61. - ERE , W .. 1884, p. 99. - RAEYMAEI<ERS, D. et DE LO'Ë, A., 
1884, p. XL. - RAEYMAEKER , D., 1887, p. LXVII; (1894) 1896, p. LXXI. - LAMEERE , A., 
1895, p. 274. - VONCK, E., i933, p. 2. 

? Cycla fontinalis 1-IÉCART, G., 1833, p. 137. - VA BENEDEN, P. J. et T UERLINCJ{X, 1 3ll, 

p. 170. 

Le au leur on L employé le nom spécifique pusillum GMELtl\ pottr de péci­
men appartenant ~L plusieurs -pèces différente (Pisidium case rtanum, P . obtu­
sale, P . subtrun atum et probablement encor d'autre). Dan certain · ca , 
·grâce aux ancienn e collection s, j 'ai pu déterminer l'espèce dont il 'agi sait. Il 
1' te cepeudant un n ombre de ca doulcux . Ci-d su j'ai donné to11te le r'f~­

rences e rappo1·tanl au nom Pisidium pusillum. 
cllon J ; CoLBEA (1 68, p. 105), le CyClas jon,tinalis de G. HÉcART (1833) t 

de p . .T . A , BENEDE • e l T ERLI!\CKX (1834) serait Pisidium piisillum u bieH 

P. casertanum. 
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SPHAERIUM SCOPOLI, 1777. 

180. - Sphael'ium corneum (L1 1é, 1758) . 
(Tabl. I; carte 157.) 

Tellina cornea LIN É, 1758, p. 678. 

Cyclas cornea (LIN É), IKICKX, J . , 1830, p. 87. - CARLIER, . , 1831, p. 49. - VAN BE E-

DEN, P.J. et T ERLINCKX, 1834, p . 170. - WESTENDORP, G., 1835, p. 335. - COLBEAU J ., 

1859, p . 12; 1865, pp. 45, 62, 71, 74, 81, 94, 101, 107, 120; 1867, p . LXXX; 1868, p. LXXI ; 

1868 p . 105· 1869, p. XLIV· 1871 , p . LII; 1874, p. XC . - DE MALZINE, F . , 1867, p. 27. -
STAES, C . , 1868, p. XXVII; 1869, p . XXXVII. - LECOMTE, TH., 1868, p. LXXIV; 1871 , 
p . LXXII . - WEYERS, J. , 1868, p. CVIII. - VAN DEN BROECK, E., 1869, pp . XCV, XCVII" 

1870, pp . 25, 32, 36, 39, 40, 42, 44; 1871, p. LI ; 1873, p. cxvrn; 1874, pp. CLXIV, CLXV, 

CLXXVIII. - MOURLON, M. , 1870, p. 73 . - PIRÉ, L. , 1872, p. x; 1879, p . 28, pl. Il, 
fig . 35. - COLLIN, G., 1 72, p. X X ; 187::1 , p. XIV; 1 74, p. CLV. - ROFFIAE , F., 1873, 
p. XCVI; 1875, p . XXXIV ; 1877, p. LXXIX. - COLBEAU, E., 1876, p. LXVII. - ROFFIAEN, H. , 

1881, p. 25. - GERAETS, E., 1882, p. 56, fia . 19. - PELSE EER, P., 18 3, p. XXIX. -

EBEN, W., 1884, p . 98. - RAEYMAEKER , D. et DE LOË, A . , 1884, p. XL. - RAEYMAE­

KERS, D., 1887, p. LXVII. - SCHMITZ, G., 1889, p . LXII. - VONCK, E. , 1933, p. 83. 

Sphaeriurn corneitrn (LINNÉ), LAMEERE, A . , 1895, p. 274; 1938, p. 49, pl. VI, fig. 7. 
FRÉDÉRICQ, L., 1905, p. 200 . - FRÉDÉRICQ, L. et DUPUI , P. , 1923, p. 432. 
LOPPENS, K. , 1932, p. 150. - JAECKEL, S. , 1943, p. 302. 

" Cyclade rivérine DRAP. '" HÉCART, G. ; 1833, p. 137. 

Cyclas cornea var. nucleus STUDER, COLBEA , J . , 1859, p . 12; 1865, pp. 115, 62, 71, 81; 1868, 
p. 105. - DE MALZINE, F. , 1867, p . 27. - LECOMTE, TH., 1870, p . LVIII. - VAN DE 1 

BROECK, E., i 70 pp. 21, 36, 40 ; 1874, p. CLXXVIII. - RAEYMAEKERS , D. , 1883, p. CXXVII ; 

1887 p . LXVII. - RAEYMAEKER , D . et DE LOË, A., 1884, p . XL. 

Cyclas cornea var. scaldiana NORMAND , COLBEA , J . , 1868, p. 105. 

Cyclas cornea var. caldeana ORMAND, DE MALZI E, F., 1867, p. 27. 

Cyclas cornea var . rivalis DRAPARNAUD, DE iALZI E, F . . 1867, p. 27. OLllEA , .J ., 
1868, p. 105. 

Sphaerinm corneum e 1 

près toute la Belgique. 

phi commune qui habite }1 peu 

Dan le anciennes o ll ec lion d 11 lV[u ée, j 'ai tro 11 vé l'e p' e so 11 Je nom~ 

uivant : Cyclas rivicola (c 11. CoLREAU : Lou ain, canal de l\fal ine ) · Cyclas 
rivalis Dn P . (co1'1 . DE l\IALZI · E : Rageri e) : Cycla cornea var. rivalis (coll. 

CoLBE u : Papignie · ai nt-Gilles; Terv neren ; Le ine ) ; Cyclas omea Ya r. 
nucleus (coll. CoLBE t; : • an lvl]iet; Le~ in e. (coll. VAN DE · BnoECK: Bruxell ); 

Cyclas nue leu ( oJl. DE MALZ li\"E : Evere); Cyclas rivularis ( oll. CoLBEA 
Gand); Cyclas palustris (coll. DE M Lz1 E : Ragerie); Cyclas lac us tris (co ll . 
VAN DE BnoEC:K : Bruxelles; coJI. CoLBE u : 0 tende; ce dernier ' h an tillon on­

li ent deux étiquettes = Œ'une C. calycnla ta, l'autre C. lacus tris) . 
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Les variétés signalées en Belgique ont été caractéri ée comme uit par 
A. MoQUIN-ÎA Do ' (1855, pp. 591-592) :· 

var . scaldiana. NORMAND : « Coquille un peu plu grande, plu rude, à om­
met p l us en fl és » . 

. var . rivalis DRAPAnM D : « Coq~1ille. un peu plu s grande, légèrement ub­
q 11 adrangufaire, ~t ommet plu enflés ». 

var . . nucleus T DER _: « Coquille plu s globuleuse » . 

Au Grand-Ducllé de Luxembourg (V . FERRANT,. 1902, p . 214) , Sphàerium 
comeU1n e t commune dan toute la partie m éridiona_le; l'e pèce ~apq~e l aux 
Ardenne . Dans le rdennc belge elle e t lrè rare. 

181. - Sphael'ium rivicola (LEACH in LA IARCK, 1818). 
(Tabl. I; carte 158.) 

'J 

ycla rivicola LEACH, in LAMARCJ<, 1818, p. 558. - KICKX, J., 1830, p. 86 :_ VAN B ENE­

DE . , P.J. el rI'UERLINCKX, 1834, p. 170. - COLBEAU, J., 1859, p. 12; 1865, pp . 45, 62, 74. 
i, 101, 120; 1868, p. 105. - DE MALZINE, F., 1867, p. 26. - STAES, C., 1868, p: XXVII . -

LECOMTE, rI'I-I., 1S68_, p. LXXIV; 1871, p. LXVII . - WEYERS, J., 1868, p . CVIII. - VA DEN 

BROECK , E.,_ 1869 , p . xcv; 1870, pp. 32, 41. - CÜLLI , G., 1872, p . xxx; 1873, p. x1v; 
1874, pp. CLV, CLVII. - ROFFIAEN, F., 1875, p. XXXIV; 1875, p. LVI . - PIRÉ, L., 1879, 
p. 28. - ROFFIAEN, H., 1881, p. 25 . - GERAETS, E., :1,882, p. 56. - PELSENEER, P., _1883, 
p. XXIX. - RAEYMAEKERS, D , et DE LOË , A., 1884, p. XL. - EBE , W., i8?4, p. 98, 
fig. 102. - Vo CH, E., 1933, p. 83. 

Sphaerium rivicola (LEACH), L~1EERE, A., 1895, p. 274; 1938, p. 49. 

Sphaerium rivicolum (LEACH), DAMAS, H., 1939, p. 157. 
yclas rivicola var. nucleus LECOMTE, TH., 1871 , p. LXVII. 

Cyclas riviéola var. cinerea LECOMTE, TH., 1871, p. LXVII. 

ycla · rivicola var. citrinella LECOMTE, TH., 1871, p. LXVII. 

Cycla rivfrola var. Limbala LECOMTE, TH., 1871, p . LXVII. 

r.yclas rivicola vat. radiala LECOMTE, TH., 1871, p. LXVm. 

Sphaeriiim rivicola habite surtout ~e ri i're et les canaux, en évitant les 
eaux Lagnan tcs . C'e t une e pèce beaucoup moin commune que le Sphaeriuni 

corneum. 

Tu. LECOMTE (1871, pp . LXVII- LXVIII) a décrit plu ieur variétés de Sphae1~i~1;m 

rivicola, Lou le provenant de la Dendre, aux en iron de Le ine : var. r:iucle-us, 
plu renflé que le type; ar. cinerea, de couleur grisàtre uniforme; var. citri­
riella; de couleur jaune citron uniforme; var . limbata, d'un brun pàlle olivâtre, 
'bordée d' u ne large zone j aune; var. radiata., comme la précédent~, mais a ant la 
zone j aune coupée par <le rayons brunâtre 

i4 
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182. - Spha,erium soliclum (Non rA n, 1844). 
(Tabl. I; carte 159.) 

Cyclas olida NOHMAND, 1844, p. 6, fig. 3-4. - DE MALZINE, F., 1867, p. 28. - COLBEAU, J. , 
1868, p. 105. ·- COLLI ', G., 1872, p. xxx; 1874. p. CLVII. - ROFFIAE 'F., 1875. p. LVI. -

PIRÉ, L., 1879, p . 28. - ÜERAETS, E., 1882, p. 61. - EBEN, W., 1884, p. 98. -
VONCK , E., 1933, p. 83. 

Sphaerium solidum esl as ez rare en Belgique. Ju squ 'à pré ent l'csp\cc a élé 
exclu ivement ignalée dan: le ba sin de l 'E caut, dans Œa Sambre et dan . les 
canaux de la Campine reliant la i\Ieu e à l'E caut; dans la Meuse même elle n'a 
pa été trouvée. 

183. - Sphael'ium lncustre (M··uEn 1774). 
(Pl. IV , fig. l\l; tabl. I ; rnrte 160.) 

Tellina lacustris MüLLER, 1774, p. 204. 
Cyclas lacu. tri (MÜLLER}, KlCKX, -J., 1830, p. 88 . - CARLIER, A., 1831, p. 49. -

COLBEA , J .. 1859, p. 12· :1865, pp. 62, 72, 81, 94, 120. - DE MALZINE, F., 1 67, 
p. 28. - V. EYER ' J., 1868, p . cvm. - VAN DEN BROECK, E., 1871, p. XXI; 1872, 
p . X.,'\V. - CRAVE ' A., 1870, p. XXXIV . - LECOMTE, TH., 1870 , p. LVIII. - PIRÉ, L., 

1879, p. 28. - ÜERAETS, E., 1882, p. 61. - HAEYMAEKERS, D., 1883, p. CXVI; 1883, 
p. CXXVII. - EBEN , W., 1884, p. 98. - VONCK, E., 1933, p. 83. 

Sphaeriwn lacu tre (MÜLLER}, DUPUIS, P., 1927, p. 36. - ÜILTAY , L., 1927, p. 276 . 
Cyclas calyculata DRAPARNA D, KICKX, J., 1830, p. 89. - CARLIER , A., 1831 , p . 49 . 

HÉCART, G., 1833, p. :136 . - VAN DEN BROECK, E., 1870, pp. 32, 40. - PIRÉ, L., 1879, 
p. 28. - ÜERAETS, E., 1882, p. 61. - RAEYMAEKERS, D., 1883, p . CXXVII . 

Cyclas caliculata DRAPARNAUD, COLBE{\ ' J., 1859, p . 12; 1865, pp . 62, 72, 81 , 94, 101, 120; 
1868, p. 105. - DE MALZI1 E, F. , 1867, p. 27. - WEYERS, J., 1868, p. cvm. - VAN DEN 

BROECK, E., 1872, p. XI. - LECOMTE, TH., 1871, p . LXVII. - PIRÉ , L., 1 72, p. X. -

COLLIN, G., 1873, p. XlV. - ROFFIAEN, F., 1873, p. XCVI. - ROFFIAEN , H., 1 1, p. 25. -
EBEN, VV., 1884, p. 98, pl. V, fig. 16 . - RAEY IAEIŒRS, D ., :18 7, p. LXVII. 

Sphaerium caliculatwn (DRAPARNAUD) , LAMEERE, A., 1 95, p. 711. - FnÉDÉmCQ , L. 
DUPUIS, P., 1923, p. 432. 

Cyclas caliculatum Dn.APARNAUD , VONCK, E ., 1933, p. 3. 
Cyclas Ryckholtii NOR.1AND, COLBEA ' J., 1 59, p. 12; 1 65, p. 63; 1868, p. 105. - DE MAL­

ZINE, F., 1867, p. 28. - WEYERS, .T., 1868 , p. cvm. - EBE , W., 1884, p. 98. -
VüNCK, E., 1933, p. 83. 

Cyclas Ryckholli NoR. 1A D, PmÉ, L., 1879, p. 28. - ÜERAETS, E., :1882, p. 61. 
Sphaerium ryckholti (NORMAND}, LOPPEi'\ ' K., 1932, p . :150. 

? Sparium ovale DA 1AS, H ., 1939, p. 154. 
Cyclas calyculata ~LAMARCK, füc1<:x, J ., 1833, p. (3). 
Cyclas caliculata var . stagnicola LEACH, COLBEAU, J., 1859, p . 12; :1865, p . 62; 1868, p. 105. 
Cyclas caliculata var. Tennstedti COLBEAU, J ., :1859, p. 12; 1865, p. 63 ; :1868, p. 105, 

pl. IV, fig. l1. 

Sphae1·ium lacustre habite un e grande partie de la Belgique, à l' exceplion 
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de la province de Luxembourg, où a'espèce n 'a pa encore été ignalée . Elle est 
beaucoup moins commune que le Sphaerium comeum. 

Dans le anciennes collections << CoLBEA n el « VAN DE BRoEcK n, l'e p èce 
a é té parfoi · déterminée comme« Cyclas caliculata » . 

. 1. CoLBEA (1859, p. 12) a décrit la ariété 1'ennstedti, dont la oquiille e t 
« plu grande q uc le type, renflée; sommet peu sailllant , non caliculés, lig~mcn t 
vi ible ». Dan la collec tion « CoLBEA n j 'ai trouvé deux exemplaire , provenant 
de Louvain et accompagnés de deux étiquettes : l'une var. Tennstedti, l'autre 
« Cyclas ovalis FÉR. ? » (pl. IV, fig. 12) . 

.T. CoLBE u a égalem nt signalé (1859, 1865) Sphaerium ryckholtii comme 
pro.venant de Ieerlinter. J e n'ai pa retrouvé ce lle e pèce clan la collection 
« CoLBEA ». A mon avi , phaetium l'y clfholtii n e peut pas être séparé spécifi­
quement de Sphaerium lacustre. L. GEm1A1N (1931, p. 695), qui a cité « Sphae­
rium Ryckholti » cornm . pè di tin clc, fait remarquer : « Cette espèce e t 
c rlainemenl Lrè. 1 m du S. lacu~tre M·~LL., dont elle se di lingue par sa 
f rm ll'è renflée (même chez les jeunes), cun éiforme, par sa charnière encore 
pl 11. faibl t par on ligament un peu visible extérieurement. On peut la con i­
d6rcr omrne un e variété du S . lacustre M··LL. fréquentant plus particulièrement 
l marc _l lc eaux Lagnante sans écoulement, où elle vit enfoncée dans la vase 
ou rarnpan t ur le fond fangeux ». 

FA ffLLE DREISSENIDAE. 

D1·ei ena VA BE EnE , 1835. 

Dan un mémoire intitulé : « Histo ire naturelle et anatomique du Driessen:a 
polymo,.pha, O"enre nouveau dan la famille de Mylilacée », présenté à la éance 
d l ' ad mie r yal de Bclo·ique, P . .T. VA BENEDEN (1835, p. 25) a créé un 
gcnr nou au p ur 1 Mytilus polymorphus PALLA , espèce habitant différentes 
rivièr de la Ru i l cl la mer Ca pienne. L'auteur io·nale que le nom du genre 
« e t emprunté <l11 nom d M. Dri n , pharmacien à Mazeyck, de qui Œ'auteur 
reçut , à la fin de 1 22, un envoi d ce moJlu que vivants qui avaient été décou­
ver t clan s lm canal alimenté par la Meu et qui onduit de Maestrichl à Bois­
le-Duc ». 

Dan. lem ·me volume des « Annale del' Académie » (p. 44) figure le rapport 
m le m 'moire ile P . .T. AN BENE DE N, dont le titre indique le nom Dreissena, el 

dans leque1 le nom du r écoltem e l donné comme Dreissens (1) . .T. KrnKx (1 34) , 
dont P . .T. VA BE EDE cmhle avoir reç u du matériel de l 'e pèce, écrit égale­
ment le nom du récolteur comme « Drei ens » . Il e t clon e fort probable que la 
première dé, io·nation « Driessena n repo e nr une erreur typo 0 Taphiquc. 

(1) G. DE WALQ E (1887) (voir au si A. iKEMNA, 1909, p. 248} a démontré que le nom du 
récolteur était, en effet " DREISSENS " · 


